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AVANT-PROPOS. 



Ed dépit des floctaations de ]a mode, les 
charmaate TOhtmes imprimés par les Elzevier 
soDt toujoars el ne cesseront d'être l'objet 
des convoitises les plus ardentes de la part 
de tontconnaisseur délicat. Loin de diminuer, 
le désir de posséder ces chefs-d'œuvre de la 
typographie va toujours en augmentant; la 
vehte Pieters, à Gand, a olfert, il y aquelqaes 
mois, des exemples d'une véritable passion ea 

cj.i«=b, Google 



3 IVAHT- FROPOS. 

ce genre ; un Molière en cinq volâmes (il est 
vrai qu'il avait toutes ses marges) a été l'objet 
d'une latte acharnée, et an feu des enchères, 
il s'est élevé à prés de mille francs le vo- 
lame! 

Nous avons pensé que cette époque de fer- 
veur elzëvirienne était favorable à la publica- 
tion de quelques recherches nouvelles et des 
plus attentives sur cette portion de la science 
des livres. 

Ces recherches sont dues à M. Millot, elzé- 
vjriomane des pins ardents, qui, établi non 
loin de Paris et- en relations constantes avec 
les libraires de la capitale, n'avait épargné ni 
soins, ni argent, pendantbien des années, pour 
former une collection elzévirienne aassi com- 
plète que possible. 

Cette collection n'existe plus; une partie 
des volumes qu'elle contenait a figuré dans les 
catalogues de deox ventes publiques, faites 
l'une en 1846, parles soins de VAUiance des 
Arts (1K33 numéros];raatre en 1861, par les 
soins d'un honorable et savant libraire , 
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M. François (1463 naméros). Beaucoup de 
Tolumes ont aussi été placés de gré à gré. 

Mais, bien différent de la masse des collec- 
tionneurs, M. Hillot ne s'était pas contenté 
d'acheter des volumes elzéyiriens et de les 
ranger sur ses tablettes ; il les avait soumis à 
une analyse minutieuse ; il s'était attaché sur- 
tout aux volumes qui ne portent point le nom 
des illustres imprimeurs de Leyde et d'Ams- 
terdam, mais qu'on croit sortis de leurs 
presses ; il avait comparé les ornements typo- 
graphiqaes, les fleurons, les culs-de-lampe ; il 
avait examiné les lettres grises, et constaté 
qu'un A qui se rencontrait à telle page d'un 
volume signé se retrouvait à tel feuillet d'un 
autre volume portant parfois le nom d'un 
autre imprimeur hollandais (Hacke, Blaeu, 
Steucker, etc.), parfois le nom d'an imprimeur 
fantastique (Pierre Marteau, Jacques Le Jeune, 
etc.), quelquefois aussi ne portant aucun nom 
de typographe. 

Cet examen, M. Millot convient l'avoir fait 
souvent & la loupe ; il a dû & cette espèce de 
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disseclion anatomiqae, dont nul ne s'était en- 
core avisé , le plaisir d'avoir fait des décou- 
vertes réelles dans le domaine de la typogra- 
phie elzéTirienne. Personne avant Ini ne s'é- 
tait aperçu que les Elzevier avaient employé 
quatre sirènes différentes, et il était seul à 
savoir en quelle année avait conunencé, à 
quelle époque avait pris fin l'emploi de chaque 
espèce de cet ornement. 

M. Millot avait consigné le résultat de 
ses éludes, poursuivies avec amour pendant 
bien des années, sur une multitude de feuil- 
les de papier de toute dimension. Il avait 
l'intention d'écrire l'histoire de la typogra- 
phie elzévirienne, mais le temps lui a man- 
qué. Il n'a laissé que des matériaux utiles 
sans doute, mais bien confus, diamants enve- 
loppés dans leur gangue. Nous avons fait chez 
M. François l'acquisition de ces liasses de 
papier, nous les avons classées, et, secondé 
par le zèle d'un éditeur dont les bibliophiles 
apprécient l'initiative et le dévouement pour 
les livres vielz et anticques, nous cherche- 
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roBS à doDoer une idée de ce qu'avait /ait 
M. Millot. 

NoQs connaissons et noas avons sous les 
yenx les divers travaax qui sont relatifs & la 
bibliograpliie elzévirienne. 

Up l)ibliophile parfois trop spirituel, un 
des maîtres dans l'art d'écrire la langue fran- 
çaise, un membre de rAcadëmie, Gharies 
Nodier, aborda ce sujet dans ses Mélanges 
extraits d'une petite bibliothèque (1828, p. 1- 
32), et il jeta en avant qnelques idées iDgé- 
nieuses. 

M. Bérard avait, dans son Essai bibliogra- 
phique sur les édiiions des Elzèvirs (Paris, 
Firmin Didot, 1823, ia-8, 300 pages et 
3 feuillets non chiffrés], doané le catalogao 
raisonné d'une collection importante, mais 
fort loin d'être complète; il la livra en i82i 
aux chances des enchères publiques. 

M. J. Ch. Brunet, le vénérable doyen et 
l'oracle de la bibliographie contemporaine, a 
beaucoup fait pour l'elzéviriograpbie ; indé- 
pendamment des articles consacrés aux prin- 
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cipales éditions daos le Manuel du Libraire, 
qa'il suffit de nommer pour en faire l'éloge, 
il a placé à la Bn da cinquième volume de la 
4* édition, une longue liste j^accompagnée 
sourent de notes) des volumes elzéyiriens 
signés, et de ceux qui, publiés sous d'autres 
noms, se joignent à la collection. La seconde 
partie du cinquième volume de la 5^ édition 
du Manuel n'a pas encore été livrée au public 
an moment où nous traçons ces lignes. 

M. de Reame, à Bruxelles, a publié sur les 
Elzevler des recherches généalogiques et his- 
toriques dont la science a fait son profit. 

M'oublions pas M. Hotteley, un des plus 
infatigables elzëririomanes qui aient jamais 
existé. 11 avait réuni une multitude de vo- 
lumes elzéviriens qui ont fourni matière & 
plusieurs ventes remarquables, et après sa 
mort, il a laissé une importante collection qui 
est entrée à la bibliothèque du Louvre. Il n'a 
malheureusement point mis an jour les résuU 
tats auxquels Tavait conduit l'examen attentif 
d'une multitude de volumes; il s'est borné i 
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faire connaître nn très-petit nombre de ses 
observations dans nn opnscnle de 40 pages 
in-12, imprimé en 1847 cbez Panckoncke à 
fort peu d'exemplaires (1). 

C'est surtout aux efforts de H. Charles 
Pieters, de Gand, que la science des éditions 
elzéviriennes est redcYaWe d'avoir été établie 
sur une base solide. Cet amateur distingué a 
fait pour les typographes hollandais ce que 
AI. Renouard a accompli pour tes Aide et pour 
les Estienne. Ses Annales de Imprimerie des 
Elzevier ;;Gand, 1*151, lvi et 446 p., etc.; 
2* édition, revue et augmentée. Gand , ldS8, 
grand in-8, lsvi et K02 p ] attestent les re- 
cherches les plus persistantes et les efforts les 
plus méritoires. Il y a sans doute quelques 
lacunes; toutes les éditions indiquées ne sont 



(l) Afercn nr Um imun it la UHiojnfXit wficUU ilu 
Ehaitr tt il ietri mtexa, par le Uilùpliile Ch. M. C« tniitl 
KT^I iljï para, mtJa molni caœplel si tuigi duu nn lattt tiiit , 
du» I< Btllelin ie l-Aillmce de* Arlt, IB4S, p. 147, I9X >t 
3M;0Dy (imTsdu déUUi lur 98 Tolumei eliérliism . CM Jcrlt 
m ■■rlDol puni hnt d« relsrer dM luertlaïudB Mamel; M. Bnutt, 
bonilU lui doits aicc l'cIiiTlrlogrtpke, l'a qaalidt nn (lan dure- 
nut i'itiufriti n Uinirit. 
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8 JlTUIT-rROK». 

pas décrites ; le mode de classement rend les 
recherchesdttficiles; il auratpu être simplifié. 
Nous nons sommes attaché, dans le choix 
qa'it fallait faire des notes de H. Millot, à re> 
produire celles qui coDcement les éditions 
elzéririennes les pins recherchées, les classi- ' 
qnes latins, tes antenrs français dans le format 
petit in-lS. Nous avons laissé à l'écart hien 
des pages relatives à des livres latins de mé- 
decine ou de droit qui n'ont qu'une valeur 
des plus ordinaires, bien des indications 
toncbaDtdesin-S, desin'4, des in-folio même, ■ 
formats vénérahles que les amateurs dédai- 
gnent. Nous avons jugé utile de compléter 
parfois les renseignements recueillis par 
H. Sfitlot. Nous avons, comme lai, étudié la 
pinme é la main des catalogues trés-dignes 
de l'attention des elzéviriophiles. Les uns, 
tels que ceux deBérard, t824 ; Pixeréconrt, 
1839; Nodier, 1844, contiennent des volumes 
de Leyde ou d'Amsterdam mêlés à beaucoup 
de livres d'un autre genre. Les autres(Sen- 
sier, 1828; Cramayel, 1826; MonUran, 1849) 



cj.i«=b, Google 



ITANT-PKOPOS. 9 

sont spëcialemeot elzéviriens. Nous avona 
aussi consDllé deux catalogues fort intéres> 
sants, ceux des ventes Chenu et Pielers, qui 
ont eu lieu celte année même. 

Afin de procéder avec méthode, afin de 
donner une idée du travail qu'avait entrepris 
M. Millot et qu'il n'a point achevé, nous par- 
tagerons cette publication en quatre chapitres. 

Le premier contient quelques observations 
préliminaires, suivies de la description mi- 
nutieuse de certaines éditions des classiques 
latins. 

Le second présente le commencement d'un 
catalogue alphabétique et raisonné des édi- 
tions elzévirienaes; c'est la mise au net d'an 
grand travail qui a bientôt été interrompu. 

Le troisième offre une énumération d'édi- 
tions signées, avec de rapides indications 
bibliographiques. 

Le quatrième est consacré à nue énuméra- 
tion semblable d'éditions ne portant point le 
nom des Ëlzevier. 

Il n'est question dans tout ceci que. dos vo- 
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lomes en petit format, les seuls qui soient 

fort recherchés et qui se composent presqne 

exclasiTement de classiques latins on de livres 

français. 

M. Millot avait noté tous les prix de vente 
qu'il avait rencontrés ; nous nous sonunes 
contenté de signaler habituellement ceux qui 
ont dépassé 50 francs, et nous avons souvent 
à cet égard complété les indications du Manuel 
en mentionnant aussi des adjudications impor- 
tantes survenues depnis l'impression des divers 
volumes de cet admirable travail. 

Ce livre ne s'adresse qu'à un petit nombre 
d'elzéviriophiles ; nous aimons à croire qu'ils 
l'accueilleront avec quelque indulgence. 

Ph. J. 
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DIVERSES ÉDITIONS ELZÉVIRIENNES 



OBSERVATIONS PRÊLIMIN AIRES. 

La collection eUévtrtenne résiste toujours vic- 
torieusement aux SuctuatiODS du caprice, ï la 
satiété des temps. D'un format commode, d'un 
caractère aussi purement gravé que purement des- 
siné, d'un tirage parfait, elle Joint la grâce à la 
correction ; elle comprend les cbefs-d'œuvre de la 
littérature classique et quelques-uns des premiers 
auteurs de notre langue; les ouvrages anecdo- 
tiques, satiriques et facétieux y sont nombreux; 
enfln, grâce à leur petit format, les volumes de 
cette collection permettent uu luxe de reliure 
exquis sans exiger de folles dépenses. 
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Voilà des mérites bien réels, mais il y a encore 
une autre explication du goût soutenu du public. 
On pourrait la trouver dans l'éloilicUé de la col- 
lection, qui permet à cbaqae coUectenr de la res- 
treindre ou de l'étendre à son gré. Compterons- 
nous d'abord pour rien le plaisir de faire une dé- 
couverte dans les régions ekéviriennes ou de 
s'imaginer qu'on l'a faite, ce qui est tout un pour 
la satisfaction bibliog;rapbique? La collection n'a 
pas de limites pour quelques bibliophiles, tandis 
qne d'autres la resserrent facilement sur quelques 
rayons. Ces derniers amateurs, généalogistes sé- 
vères, veulent des actes de naissance bien authen- 
tiques; les autres se contentent d'uu air de fa- 
mille et ne se montrent pas difBciles dans la re- 
cherche de la paternité. Les enchères prononcent 
fréquemment des arrêts, d'adoption. 

Les EIzevier étaient à peine descendus dans la 
tombe, et déjà leurs productions étaient de la pari 
des bibliophiles l'objet d'une convoitise ardente; 
II reste à ce sujet un témoignage curieux, celui de 
l'abbé de Villars, qui, dans ses EKO-elleta sur la 
contes de fées, faisait dire à l'un de ses interlocu- 
teurs : «Vous savez combien, depuis quelque 
« temps , les impressions des EIzevier sont re- 
« cherchées; cela est venu jusqu'en province, et 
■ j'y connais un homme qui se refuse les choses 
« les plus nécessaires ponr amasser, dans une 
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DIVERSES £DItIO^S ELZÉTIRIEHNES. 13 

€ biblîotbëqae assez dénaée d'autres livres, tout 
c antanl de petits eizévirs qu'il en peut trouver; 
a il se console de mourir de faim pour avoir le 
V plaisir de dire : J'ai dix exemplaires de chacun, 
« et je les ai tous avec des lettres rouges, et ils 
« sont du bon temps. » 

Il n'est pas hors de propos d'indiquer comment 
se compose la collection. 

Une classification des impressions ekéviriennes, 
faite d'après les Amuàtê de Pieters, donne les ré> 
sultats suivants: 

Théologie. Ecriture sainte, PËres, auteurs ca- 
tholiques, Si ouvrages; théologie hétérodoxe, 
idées singulières, {les PrearfamilwdelaPeyriére), 
36 ouvrages, y compris l'Akoran. — Juriiprudtnee. 
29 ouvrages, tous en latin; excepté le Accueil des 
défense» de Fouquet. — Sciences et or(î. 1° Philoso- 
phie, logique, métaphysique, 19 ouvrages, un seul 
en français; 2° morale, économie, éducation, 29 ou- 
vrages; 3° politique, 31 ouvrages; i' sciences chi- 
miques, physiques, naturelles, médicales, 30 ou- 
vrages; 5° sciences mathëmaliques , arts et mé- 
tiers, 12 ouvra|;e8, 

Belkê-Lettrei. 1» Linguistique, rhétorique, 18 
ouvrages. 3" Poètes latins anciens el modernes, 39; 
poËtes français et étrangers, 18. Les EIzevier n'ont 
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pas été très-bien inspirés dans lears reproductions 

de DOS poètes. Ils n'ont point imprimé les FabUi 
de la Fontaine. La Pwelle de Cbapelain, le Moïie 
jauDedeSaint-Amand, ne méritaient guérerhoDueur 
d'éditions fort soignées : des réimpressions de 
misérables poésies burlesques n'ont d'eicuse qoc 
dans le mauvais goût du jour. 3" Théâtre ancien 
et moderne, plusieurs Térence, un seul Plaute 
in-16, une foule de pièces françaises séparées, 
mais ne portant point le nom des Elzevier, et dont 
il est presque impossible aujourd'hui de déterminer 
exactement l'origine, i" Romans, contes, facéties, 
29 ouvrages. 5" Philologie, dialogues, épistolaires, 
polygraphes, 36 ouvrages. 

Histoire. Géographie, voyages, ISoovrages [plus 
la collection des A^uMt^«i); histoire des reli- 
gions, 17 ouvrages; histoire ancienne, 37; de 
France, 31; de divers pays, 42; biographie, 6 ; 
Paralipomênes historiques, 19 ouvrages, y compris 
huit catalogues et la réimpression, promptement 
interrompue, du Journal des Savantt. 

En parcourant la liste des éditions eizéviriennes, 
on reconnaît que ces imprimeurs illustres ont sur- 
tout mis au jour des ouvrages latins. Le nombre 
des livres français qu'ils ont signés est peu COD' 
Eldérahle. Ils ont publié trois ou quatre livres où 
un teste hébreu est accompagné de beaucoup de 
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DIVERSES ÉDITIONS ELZÉTIRIENNES. 13 

latis, et nne demi-douzaine d'ouvrages grecs. Us 
ont mis leur oom à quatre on ciaq livres Qamands 
et allemands. Rien en anglais. Ces chiffres se tron- 
Teot d'ailleurs Tort modiBés, si l'on fait entrer en 
lignç de compte les nombreuses productions qu'on 
Joint aux volumes signés. Beaucoup d'entre elles 
sortent positivement tx officinii elzeviriani», mais 
il y en a eu bien d'autres qui ont iié eiécutées 
par divers typographes hollandais on belges, et 
chaque amateur, chaque bibliographe étend ou 
resserre à son gré nn cercle dont les limites sont 
impossibles à définir. 

Divers catalogues de ventes, spécialement elzé- 
virîens, seraient dignes d'une mention détaillée. 

Celui du marquis de Cramayel (Paris, GalHot, 
{826, f885 numéros) mérite d'être conservé; il 
présente beaucoup d'ouvrages annexes de la col- 
lection, qui s'adjugèrent à des prix trés-modérés. 

Ce sont également les elzévirs qui forment le 
fond du catalogue Sensier (182S, Galliot, 1400 
numéros). Ils se payèrent un peu mieux qu'en 
1826. 

H. Benouard , actif et habile bibliopole, savant 
et laborieux bibliographe, avait placé bon nombre 
de volumes elzévirleos, des plus beaux et des plus 
précieux, dans la riche bibliothèque qu'il avait 
fermée et dont il a publié, en 1818, on très-in- 
téressant catalogue en quatre volumes. Il avait 
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réuni une cinquantaioe de volumes non rognés. 
Ces Jolis volumes oot été dispersés dans les diver- 
ses ventes qu'a faites cet amateur. Celle qui a en 
lieu après sa mort, en 1853, a oKert quelques 
exemplaires de cboli qui se sont pajés des prix 
très- élevés. 

Charles Nodier était un elzéviriophile fervent; 
de précieux exemplaires se sont monlrés dans cha- 
cune de ses trois ventes, en 1836, 1830 et 1844. 

Il n'est pas d'ailleurs de catalogue un peu im- 
portant ob ne figurent des elzévirs en pins ou 
moins grand nombre; les prix d'adjudication que 
nous indiquerons et que nous aurions pu multi- 
plier bien davantage, en fourniront la preuve. 

Le catalogue d'une des plus exquises collections 
qu'ait formées un amateur français, celui de U. Ar- 
mand Cigongne (Paris, 1S61, Potier, 3909 numé- 
ros), offre un grand nombre d'éditions elzévi- 
riennes des plus précieuses. On sait que cette belle 
bibliothèque a été acquise en bloc par Hgr le duc 
d'Anmale. 

Dès sa jeunesse, H. Cigongne eut la passion des 
elzévirs. On le vit (dit l'un de ses biographes], à 
rage où les jeunes gens conçoivent tout autrement 
l'utililé et l'emploi de l'argent, réserver ses éco- 
nomies â l'acquisition des pli^ beaux exemplaires 
de ce genre. Il avait suivi, avec une préférence 
qu'inspire une passion décidée, les ventes célèbres 
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de Chalabre, de Sensier, de BËrard. C'est ainsi 
qn'il parvint à réunir la plus belle collection connne 
de chefs-d'œuvre elzévlriens ; nous disons la plus 
belle et par le nombre et par le cboix des exem- 
plaires. Citons, entre antres, le CtcéroH [n° 9%83), 
en maroqnln bleu doublé de maroquin citron, rel. 
de Qnsseuil (t), les Œmrea de Balzac (n> 2389), 
7 vol., non ropés,rel. deBauzonnet; lesProd^»- 
eiala de Paieat [a" 83-86), quatre éditions, celle 
de 1684 aux armes de Longeplerre; Vlmitatio», 
sans date (d° 103), exempl. de Hac-€arthy et 
de Benouard; le Virgile (n« 407 et J08) de 1636, 
(deux exempl., reliés l'un parDusseuU, l'autre par 
Derome); l'Horace (n« 418 et 430) de 1629 
(exempl. Renouard, an des plus beaux qui exis- 
tent), et de 1676, non rogné, riche rel. deBauzon- 
net; le Régnier {if> 1143) de 1652, non rogné; 
le Pamaue tatgrique (n° 1162), non rogné ni 
coupé; le Virgile IravuH (û" 1174], non rogné; 
les (Eui>re3 eatjfriquts de Bltêsebi>i* (d'>2296). 

Le Pattiasier françote manque, il est vrai, à cette 
réunion d'élite. 



(1) Nom dlMU Dimiii] d'tprèi l( noUee d« M. L« RoDi de 
Llnef IBC X. Clgongne, intli le ulologas DomniB Boyel, Quot h 
M nuanll donl lei rellona ijontent injinitil'linL jaurajiBCiil n 
prix d'un Ilire, «l qui jlalt un ebanoliie ruoUTnBl, pour l'uDiUtr, 
d«i Yolnmu à'aa hibit de muofuia, comnller U nollge aar l'Art d« 
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QuiNTOs HoRATios Flaccus , occedunt nunc Do- 
nielis Heintii de Satyra Horatianit libri duo , in 
quibiis lolum poelœ inttUutum et genius expenditur. 
Cum ejxadem in omnia poeta animadveriionibus , 
longe avctioribus. Lugd. Salav., ex officiiia Elsevi- 
riona, antio 1639, 3 parties en 1 vol. in-16. 

Voici la composiliOD de ce petit volume. 

Pièces préliminaires : 1 6 ff. comprenant no titre 
gravé ou un tilre imprimé, de 1639, la dédicace 
de 0. Heinsius, nne ode do même, deux Vies 
d'Horace, la Préface et un extrait de la Cbrouiqiie 
d'Eusébe, fixant la date de la naissance el celle 
du décès du poète. 

Poésies : Elles comprennent S39 p. avec le titre 
imprimé ainsi conçu iQ.Horalius Flaccus,D.Hein- 
lîuj ex emendalUsimi» edilionibui expresdt el re- 
prœientavil. Lugd. Balav,,exofliânaElzeviriana, 
anRol638. 

Les deux livres de D. Heinsius sur la satire, 
avec le faux litre : 2><6 p. et t f. blanc, la dernière 
page cotée par erreur 296. 

Remarques et notes de D. Heinsius avec ce titre : 
D. Heiiuii in Q. Uoralii Flacci opéra animadver- 
tionei et notas. Lugd. Balav., ex officine Elieviriana, 
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amto 1639. 950 p., titre compris, pins 3 fT. blancs 
termioaDt le dernier cahier. 

Nons malDtenoDS l'exemplaire parfaitement com- 
plet avec trois titres et aa faux titre : trois titres 
placés, l'un de 1699, imprimé on gravé, en tête 
des pièces préliminaires; le 3°, de 1638, ans 
poésies, et le 3* aux notes. 

Voici les motifs de notre solution bibliogra- 
phique (1). 

Les poésies avaient été imprimées, en 1638, 
pour être distribuées sans notes; aussi TOlt-on, 
dans les catalogues etiéfiriens, les satires d'Ho- 
race, fine «0(11. On rencontre peu d'exemplaires 
de 1638 d'une bonne cooserration , parce que 
rédition était destinée aux écoles. 

L'impression de 1639 des deux livres sur la 
satire , et des notes , 3° et 3' parties de notre vo- 
lume, nécessita un titre général qui fut d'abord 
le titre imprimé , pins tard remplacé par le litre 
gravé. 

Le titre Imprimé comprenait, comme le titre 
gravé comprend , le 8° f. du 1™ cahier, commen- 



(I) Rcaourd, Cat. d'un ÀmtttKf, t. Il, p. tSS, «iKOineli 
fiMUoni'ilCulkMllTn de«i on Mit tluti ; U dnniie lurilwBa 
qui tonl qu'il «n fui ipiilre. Tau £uI*dI duu ion eicmpUIre, 
• dti ptui pr&leoi, lui pour l'jlijuilB tlmpllglli de U rellnre 411a 
pant 11 pirhiu ci 
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çant l'ode k Doniotqne Holinl , ce qui donne pleine 
démonstration de l'exclusion d'un titre par l'antre. 

NouB avons sons les yenx un exemplaire aux 
armes de la famille de Cholsenl , comprenant les . 
deux titres de 1639; mais nous ferons remarquer 
que le feuillet qui correspond an litre gravé a été 
eonpé de manière à laisser voir une marge collée 
sur le dernier feuillet du cahier. 

L'exclusion de l'un des titres est conflnnée par 
les signatures, qui dans un in-16 n'admettent que 
8 ff. par chaque cahier; il y en aurait 9 avec les 
deux titres. 

Les pièces préliminaires, les titres et le hnx 
titre ne sont pas paginés. 

Les beaux exemplaires, dans leur première re- 
liure en vélin, ne comportent guère que i ponces 
S lignes , et valent de 40 à 60 fr. Celni de H. Hac< 
Carthy, qui comportait 10 lignes, a été vendit 
8Sfr. 

Il nous a été communiqué un exemplaire de 
cette édition. Illustré par les Elievier et tiré sur 
papier du plus beau choix. 

Le papier, d'une grande finesse , d'une couleur 
nn peu grisâtre , est luisant comme le papier sa- 
tiné ; tons les feuillets ont été découpés et placés 
dans nn cadre gravé, au pourtour duquel on a 
représenté les attributs de la puissance militaire 
de Rome. 
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Le haut du cadre représente sur toasies feuillets, 
au verso , HîDeire assise sur nn trophée d'armes, 
appuyée sur son bouclier et tenant d'une main 
sa lance, de Tautre une couronne; an recto, 
deux génies sontenant un écnsson destiné à in- 
scrire les hauts bits du souverain sous lequel Ils 
s'accomplissent. 

Les marges extérieures du cadre, en papier 
fort, font contraste avec celui de l'édiUoD; elles 
donnent k l'exemplaire, qui est relié en maroquin 
ronge, d'une belle reliure ancienne, un format de 
la grandeur de l'in-4°. 

Q. HoRiTius Flaccus. D. Heiniius ex emtni(t~ 
liètimis ediliombw eitpreinl et repretenlavit. Lugd. 
Batav., ex of/icina Eheviriana , 1693. 

Nous avons vu deux exemplaires avec le titre 
de 16IS3, qui est de Jean et Daniel : l'un de ces 
exemplaires, à la vente Cramayel,venduS3fr.;et 
l'antre, chez M. Holteley. 

A la simple inspection, nous avons cru à une 
9' édition et à on in-l â ; mais noire coup d'œll a 
été trop fugitif pour arriver à une afBnnatlon con- 
traire à celle de HM. Bmnet et Renouard, qui 
disent même édition avec nouveau titre. 

Cette solution bibliographique repose sur la 
question de savoir si l'édition qui s'annonce de 
16S3 est uDio-lS onunin-16, et si elle possède 
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en ornements les onze lettres grises qui existent 
en celle de 1629. 

Alors 11 n'y aurait de cliangë que le titre et de 
reimprimé que le feuillet correspondant. 

Q. HoRATiDS Flicccs. D. Heiniivi es emendalit- 
limii edtltonfhu expremt et repreuntmit. Amtt., 
apnd Dati^ £/«t>tHtiffl. In-24 (!}, 213 p., édiUon 
en mêmes caractères , rare et belle. 

On connaît quelques exemplaires brochés, qae 
nous estimons de 50 à 80 fr., suivant la condition 
de la reliure, 

Q. HoRATii Flacci poemala, teholiit sfceanno- 
tationibus itular commentarii illustrala a Joamu 
Bond. Amtt., op. Danielem Els., 167G. lii-i3. 

Cette édition est de 234 p., compris titre gravé, 
dédicace et avis au lecteur de 6 p. non cbifTréeE. 
1% fine, Vie d'Horace et Testimonia, S ff. 

11 y a un grand cboix à faire sur les exemplaires 
de cette édition ; les uns ont été tirés sur boa et 
bean papier, d'autres sur un papier trës-inférienr 
et n'ayant qu'une valeur trés-ordinalre , alors 
même que Teiempiaire serait brocbé. 

La Odes ft'HoHACE m veri hw-laquei. Lej/de, 
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JtanSambîx, 1653 (Jean et Daniel EU.). 69 p., 
compris le titre et 3 p. de table. 

Ce petit Tolume, attribné & H. Picoa, est one 
rareté elzéTîrieiuie. 

Si le mérite de l'ouTrage répondait à la beauté 
de la typographie , les exemplaires de cette édition 
s'élËTeraient à un prix excessif, car le nombre, 
jusqu'à présent, en est limité à cinq ou six. Vente 
Bêrard, 90 fr.; Sensier, t04 fr.; les deux exem- 
plaires brocbés. 

11 existe encore deux éditions in-S" avec le nom 
des Elzevier. 

L'une de 1612, Louis Elzevier, impression trës- 
commune et mauvais papier; mais Louis n'était 
que libraire. L'autre édition, de IC36, est de Bon. 
et Abrab. Elzevier; elle est d'une très-belle im- 
pression et d'un papier de cboix. 

PcB. Otidii Nasonis opéra. Dan. Aetnsitu textum 
recensuit. Aceedunl breoeê notce ex collalione codd. 
Scaligeri et PalalinU Jani Gn»(eri. Lvgd. Bat., ex 
offieina Elxeviriana, L699. 3 Tol.in-i6, 

l«vûl. : Prélim., 12 ff. a»ec le litre gravé, 
344 p. de teste, tiotes commençant p. 3îi. 

i" vol. : Prélim., S ff. avec titre imprimé, 
444 p. de texte, index commençant p. 419, notes 
p. 429. 

3» vol. : Prélim., 6 ff. avec titre imprimé. 



cj.i«ib, Google 



$4 ircDE 30R 

i20 p. de leite, noies commençaot page 398. 

Erreur de paglDation p. 391, qn) se recUAe 
par la régularité des signatures. 

Édition très-rare, fort estimée et d'on prix élevé. 

CommuDémeut elle vaut de 30 à iù fr., mais les 
eiemplalres de 4 p. 9 lig. ont été Tendus trois 
rois 100 fr., et même 129 fr. cbez Firmin Didot, 
en 1811. 

Optrum Pdb. Otidii Vis. editio nova, Sieol.Hem- 
tiUB, OoR. filiui, reeentuit ne notai oddiéAi. Amtt., 
ex offieina Eh. Pel. in-12, 3 yoI. 

1" vol. : Titre gravé, 1661; Utre imprimé, 
1658. 11 fr. prél. sans les titres, 234 p. de texte, 
538 p. de notes. 

2' vol. : Titre imprimé de i 6S9, 356 p. de texte, 
' 5 fî. indei, 465 p. de notes. 

3' vol. : Titre imprimé de 166t) 8 ff, prél., 
365 p. de texte, 433 p. de notes. 

Il existe nn faux titre en tête de chaque partie 
des notes. 

Celte édition , plus belle, plus correcte et plus 
estimée que celle de 1 6S9 , devrait obtenir la pré- 
férence. 

Tentes : Exemplaire Duriez, relié par Pasdeloup, 
175fr.;Sensier, — Motteley, — Cramayel, 15 fr., 
— 25fr., — 46fr. 

Il existe trois éditions en 3 vol. in-24 : la l". 
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de iôSti, par Lonls Elzerier; les deux autres, de 
1664etl676, par Daniel. 

Entre ces trois éditions classiqnes, les deux 
dernières doivent avoir la préférence, parce qu'elles 
sont nne reproduction de celle de 1661. 

M. Accu Pliuti ComœiiiB tttperstilet XX, aec%- 
ratUtimt editœ. Âmtt., typit Lvd. Bluv-, i652. 
Ijk-ii de 715 p. avec le titre gravé; 3 p. non 
ebiffrées pour la Vie et les Tettimmtia. 

Il existe deux éditions sons cette date , et tontes 
deux sons le nom de Louis , ayant le même nombre 
de pages. 

La 1" se reconnaît an fleuron dit Delta et an 
cnl-de-lampe de la fin. 

L'autre, de l'association de Lonis et Daniel , n'a 
ancnn ornement ; c'est celle de ta réclame du petit 
Catalogue de 1681. 

Ces deux éditions sont les seules données en 
petit format par les Elzevier; elles n'ont qu'un prix 
ordinaire dans les ventes. Cependant l'exemplaire 
de Firmin Didot, qui était broché, a été poussé 
Jusqu'à 90 fr. 

PcB. Tbrentii Comeedix ses , ex receniione ifetn- 
ilma, Lvgd. Bataconim, anno 1638. Pet. ln-13. 

Il existe plusieurs éditions petitin-IS, toutes 
Imprimées par les Elzevler de Leyde, et jusqu'ici 
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inexactement décrites par les bibliographee. 

H. Bérsrd en admet deux, Bmnet trois, et nous 
allons en constater cinq. — Pieters, p. lâO, ne 
donne aucun détail snr ces éditions; il se borne 
à reproduire une note de H. Chenu, insérée an 
Bulletin dtt Bibliophile de Tecbener, 1 8i7, p. 77, 
et d'après laquelle il n'y aurait que trois éditions 
bien constatées (1). 

Toutes ces éditions possèdent H ff. de préUm., 
30i p. de texte, et i ff. d'index. 

l'" édition, — Ordre des pièces préliminaires : 
L^ËpUre ; tes Témoignages, se terminant par l'effl- 
gie de Térence ; la Dissertation ; la Vie de l'auteur. 



(l) Rinooanl, Ctl. d'un Amalnr, t. Il, p. MK, conuBre d« 
loiigi dâaili k es Tjreitce. Il Iill obiertar que le< dovblc) et tiiplea 
fdillou des cluslqnes lilina aeu li mbat date, dom lei pteiniirel 
lam «i luivinlea ce qn« Tiu eil tu cnttre, Miit loitei jgalemtDl 
ftll«i fit lu Elitritr, dam Isi mteiei Melltn , au Ici BimM 
pteasea et aveo lea intmM ouultrM. • Ce ne aeet point dea dnpU- 
cila d'jdlUoiu reprodullei aTeo latenllen de Irandc ; ce ne tut pas 
pou aTDlr loqsua l'iditlen de IflSS, de 1636, que l'ua refll on 
Tàcnce, du Virgne, aiee lei mémea datea, mtla nniqueinent pour 
remeltra en miguln des Tirenoea et dea Vlreilei. Lei fronUsplcci 
Allant in pluchei griii5eB, on lei employa iina tenir compte d'en 

changer lei chiltrea Un prfoeple MbllDgrapUqiie qnJ aetranTe 

partOQl, c'eat qna, des deni édlUoni de Térence dUies de I63S, la 
pramlireie peni reconniltre h une fiole typographique, la page 10( 
jttntmal à propoi colée IDS. J'ai ifrJfij que, dani plulann exem- 
plaires de la deuilime édition, on troaie encore celte même fonte, 
qui aura d'abord (U (WpKe par mégarde SI eninlui corrigée pen- 
dul le lirefe. • 
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Oraements. — Ed tète de l'Epure, le bnfOê orné ; 
deux lettres grises, l'une il l'Epttre, E majeur; 
l'autre aux Talim., S moyenne. A la fin de l'index, 
mascaron. 

Remarques typo^apbtqnes : p. lOi pour 69, — 
108 ponrlOi, - 254 pour 154, — 173 pour 873; 
— p* 5 1 , Lâches , lettres rouges ; — p . 59 , Pro- 
logne , lettres nôtres. 

Cette édition, qui est un chef-d'œuvre, ayant 
reliure en maroquin et 12 centimètres, vaut de 
60 a SO fr. 

2" et 3" éditions. — Elles ressemblent à la i" 
par les pièces prélim., la tète de bn/fle et les 
lettres grises ; mais elles en diffèrent : par le cul- 
de-lampe de la Sd, qui est nne tête detféduse; par 
la réclame Térence au lieu de Daniel au ii' f. des 
prélim.; par les signatures 3, 3, i, prél., étoiles 
plus petites; et par la correction de la pagination. 

Entre elles, ces deux éditions différent : 

1 '' pièce, ^ndrfd. Ce mot présente 13 lignes de 
largeur dans l'une et 1 5 dans l'antre ; toute cette 
pièce 1" révèle, à la simple comparaison, un 
autre tirage. 

2" pièce , TEunugue. L'une a Lacbes rouge , 
comme la 1" édition; l'autre. Lâches noir. 

3' pièce, Heautonlimorumenot. Dans l'édition 
au Lâches noir, les u du titre sont des v; dans 
celle au Lâches rouge, \ef u se continuent Jusqu'à 
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la fin de la pièce, i l'exception de 4 ff. de la 
lettre (. 

6" pièce, Hicyra. Le titre de la pièce, â partir 
de perionœ , annonce des din'érences typographi-r 
ques i tous les noms des acleura. 

De ces deux éditions, nous disons celle au 
Lacbes noir la 3", et nous en fiions la date A 
1610, parce que la tète de Méduse n'est que de 
cette époque , qu'elle parait pour la première fois 
aux Lettres de Pline, 1640, et qu'à partir de 1641, 
les Elzevier de Leyde ont employé l'u eu place du 
V pour les lettres dépassant la grandeur ordinaire 
de la typographie conrante. 

Voici à quels signes on reconnaîtra ces trois 
éditions : 

i». Béclame Daniel et les fautes de pagination. 

t'. Lâches noir, et l'emploi des c au lieu des u. 

3'. Lâches ronge, et les u aux 3' et 3' pièces. 

Ces deux éditions , quoique tirées sur bon pa- 
pier et d'une typographie soignée, sont loin d'être 
aussi belles que la première ; nous estimons les 
beaux exemplaires de 4 p. 9 lig, à 15 fr. 

i' et 5« Éditions. Slles ont, comme les (rois 
précédentes, 24 tf. prélip., 304 p. de texte et 4 ff. 
d'index ; mais elles en diffèrent par les ornements. 

Le fleuron de la dédicace, que nous appelons 
une figurine, représente une figure grotesque; le 
cnl-de~lampe de la fin , un Joli petit fleuron rosacé ; 
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tes lettres grises, en plus un petit D, eat6te de 
la dissertation. 

Elles en difTëreat encore par l'ordre snivl dans 
les pièces préliminaires. Apres la dédicace et la 
dissertation, Tiennent les Témoignages, la Vie de 
Térence, et finalement son buste en Tace AeVÂndrta. 

Enfin, elles en difTérent par le Prologus de la 
p. Si, qnt est ronge dans tontes deux, tandis qu'il 
est noir dans les trois autres. 

Entre elles , voici les difTérences les pins no- 
Ubles : 

1" pièce. 1" p., dans l'une, Térence avec un 
sent I , et omission de la pagination ; dans l'antre, 
denx I , et p. chiffrée. 

2* pièce, lEunuque. Lâches noir dans l'âne, 
rouge dans l'autre. 

Les deux noms propres Sophoma et Lacfut ne 
se rapportent pas de même avec la 3' syllabe de 
nutrix; p. 104, cotée 108 dans l'une, et bien dans 
l'autre. 

S" pièce, p. 105, les deux 1 du titre ne se rap- 
portent pas de même & la ligne suivante : il en est 
ainsi de Cletipho. 

4* pièce, p. 159, les mots lenex, («mu, et 
autres de la qualification, se règlent sur le baut 
de la ligne dans une des éditions, et s'alignent 
dans le bas des noms propres dans l'autre. 

5' pièce , p. Slj 1 , point de rapport entre TerentU 
et Seeyra, et entre Hecyra et la ligne suivante. 
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Les noms des acteurs comparés révèlent ainsi deux 



Nous considérons comme i' édition celle qnî a le 
Lâches noir et la faute de pagination àtap. 104, et 
comme 5* celle qni a le Lacbes rouge et la pagi- 
nation régulière. 

Ces éditions sont toutes deux snr papier de 
premierchoix, et tirées arec les plus beaux carac- 
tères de l'imprimerie ; elles peuvent rivaliser avec 
celle dite originale. Elles sont d'une grande rareté, 
ce qui annonce que les éditions n 'ont pas été tirées 
k un très-grand nombre d'exemplaires. 

Il s'est écoulé quatre années entre la 1" et la 
S' édilion; qu'an mÔme laps de temps se soit 
écoulé entre les trois autres, nous arriverions k 
Jean et à Daniel pour la 5'. 

Une autre édition de Téreoce a paru en 1Ë61 ; 
AmtUlodami, tx officina Eheetrima. Pet. in>12. 

même titre, même bnste de Térence, même ordre 
de pièces qu'aux 4* et S' éditions, mSme nombre 
de pages et de ff. d'index. 

Cete édition est très-belle , pins belle que les 
2" et 3* , — mais moins que la 1« et les deux 
dernières (1). — Bien conservée et conditionnée , 
nous la prisons de 25 i 30 fr. 
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Il existe encore de Térence deux édittons ïa-H, 
l'une donnée par LontB Elzévier en 1651 ; l'antre 
par Daniel en 166S. — 336 p. aiec le Utre. 

Les Elietier de Leyde et d'Amsterdani ont 
donné plnsiears éditions des (envres de Virf^le. 

1** édition : P. Virgilii opéra, acca»it animad- 
tenUmum liber, cum indice comphlîssimo. Lugd. 
Batav., apvd Abrahamwn Elîtv., 1623. Pet.in-t2. 

Imprimée sur papier médiocre, cette édition 
n'a eu sa faveor que par sa grande rareté, qui en 
a élevé le pris jusqu'à 33 fr. 

â* édition : P. Virgilii Maronis opéra, tome 
emendatiora. Ex officina Eizetirima, 1636. Pet. 
ln-13. 

Pièces préliminaires : 30 ff., composés du titre 
gravé, de la dédicace, de la Vie de Virgile, et des 
Teilimonia; texte, 411 p.; index, 43 p. et nn 
feuillet blanc. 

En outre, la carte de la navigation d'Ënée, qni 
se place à la fin ou à la page 93. 

3* édition, 9* de 1636 : même titre, même 
format, mêmes division et pagination que la précé- 
dente. 

Dans l'une de ces deax dernières éditions, les 
fl-agments de la lettre de Virgile à Auguste, précé- 
dant la page l^^, et la dédicace, p. 93 , sont en 
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lettres routes, taodis qn'fls restent noirs dans 
l'antre. 

Celle qai possède les lettres ronges, et qui 
passe pour la 1", est d'uae typographie de la 
plus graHde richesse ; et, malgré quelques incor- 
rections, les beaux exemplaires se maintiennent i 
des prix élevés. 

Ceux qui ont une bonne conserration , et reliés 
en maroqain, qui ont de i pouces 8 à 9 lignes et 
qni sont remplis de témoins, sont d'un prix élevé. 
L'exemplaire de H. de noallles a même été rendu 
a Londres, en t835, plus de 8 livres sterling. 
La moyenne du prix des ventes, même pour des 
exemplaires n'attetgnant pas les 8 lignes, s'est 
maintenue de SO 3i 60 rr. 

La bibliographie, par instinct pins que pap mé- 
thode, classe comme la 1" l'édition anx lettres 
ronges. Nous maintenons son classement à bon 
droit, etvoieinos raisons. 

Cette édition possède k la dédicace et à la p. i 
l'on des bufOes moyens, celni qui est le pins vrai. 
Ce fleuron est nn des ornements primiUfs, anté- 
lienrs à 1636. 

Dans l'édition aux lettres noires, c'est no 
grand bnfQe qui tient la place du moyen ft la dé- 
dicace. 

En tête de la Vie de Virgile, et à la p. 1, c'est 
la sirène blanche, dite à tête de feuune. 
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Le grand buRle est postérieur à cette sirène, 
qai ne parait pour la première fois que sur le 
Sénêque, 2" voi., 1639, 

Et connte la sirèoe àa Virgile se montre trè»- 
p&teuse, on doit en conclure qu'elle a été em- 
ployée il plusieurs autres éditions avant celle du 
Virgile. 

D'ailleurs, la spéculation commandait on temps 
de repos entre les deux éditions, et on intervalle 
de dix années eût été insuffisant. 

Si cette 2* édition a contre elle d'être sur 
papier moins beau que la première, on peut dire 
du moins qu'elle est d'une très-belle typographie, 
et qu'elle a en sa faveur d'être d'une meilleure 
correction. 

On la rencontre rarement dans les ventes, parce 
qu'elle est d'une excessive rareté. Quand elle a 
4 pouces 10 lignes et une bonne reliure, nous 
résumons de 20 à 30 fr. 

i* édition : P. ViaciLu Hironis opéra, Aie. 
Heiniim, D. fil., e fflcmfrraiiii eomplwilnu, iiiquê 
anliqtiUHmi» , reeentttU. Amst., ex officina Elxni- 
rtana, 1676. Pet. etgr. in-12. 

Prélim., 24 ff., compris le litre; texte, 387 p.; 
Index, â9 p., 3 iï. blancs. 

Nous avons vu deux ou trois exemplaires avec 
la carte des voyages d'Enée; mais c'était celle de 
1636 prise à l'une des éditions de cette époque; 
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nous en tirons cette conséquence tonte naturelle, 
qn'elle n'a pas été donnée pour l'édition de 1676. 

L'avis an lecteur annonce une bonne correction 
faite snr ploa de trente mannscrits, et cette fois la 
correction est réelle, et l'édition passe encore 
pour nne de nos meilleures ; elle possède la pièce 
suivante, qui n'existe pas sur celles de 1636 : 
P. Virsilii Maroait Valaieeta, contenant 6 p. 1/2. 

Lln-lS ordinaire doit être de 5 pouces; et de 
cette taille, rel. en mar., H vaut au moins 50 fr. 

Le grand in-13 varie de 6 pouces k 6 ponces 
10 lignes. 

L'exemplaire de Sensier de 6 ponces 5 lignes 
a été vendn 130 fr. 50;— celnl de Bérard, dont 
nous ne connaissons pas la mesnre, 32 1 fr.; —celui 
de Firmin Didot, le seul connu avec les 10 lignes, 
366 tt.; revendu & Londres, en 1835, pins de 
775 fr. 

Bérard admet trois formats : petit, moyen et 
grand in-13; nous n'en admettons qne deux, et 
qu'nn senl et même papier pour le grand ln-i2. 

Nous avons comparé cinq exemplaires de diffé^ 
renies grandeurs, les uns un peu pins , les autres 
sD peu moins rognés, mais tous de semblable 
papier. 

Quant 11 la typographie, nous disons qa'eOd 
excelle de beauté snr le grand ln-12, quiestun 
papier de cboix, et qn'elle ne le code en rien à 
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celle de 1636.1111-12 ordinaire, tiré sur papier de 
moindre valeur, parait moins beau. 

Les exemplaires de l'aii et l'autre format sont 
très-rares dans les ventes. 

II existe encore trois éditions du Virgile d« 
format ln-94. 

L'une de 1649, de Louis ; une 3°, ex Igpii £«- 
docici, 165S, lorsqu'il était en société avec Daniel, 
et la 3% donnée par Daniel seul, en 1676, Cette 
dernière édition, copiée sur rin-13 de la même 
année, est bien préférable aux deux autres. Nous 
l'estimons, de bonne conservation et de bonne 
reliure, de 12 à ISA*. 

Didot, dans son Virgile, an VI, p. S et 6, a 
relevé les fontes typographicpies des 91 premières 
pages du Virgile de 1636, et, dans une lettre insé- 
rée au Magaiin encf/clopédique , 6* année, tom. V, 
il relève quarante erreurs. 
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CATALOGUE RAISONNE DES PETITS ELZÉVIRS 
OD DU inmoiu su rsiiT rouui un 



Adélaïde de Champagne. Suivant la copie mp. 
à Parti, 1680. Pet. in-lf, 4 parties. 

Cba([ae partie de ce romaD, qui ne manqoe pas 
d'Intérêt, possède un titre à la date de 1680, ii 
l'enseigne de la sptiere (Amit., Daniei Elz.). 

1" et 2< parties, 165 p. et 1 f. bianc, titres non 
chiffrés; 3* et imparties, 176p.,S fî.biancs, titres 
non chiffrés; titre de la 2* partie, p. 86 et 87 ; 
de la 4<, p. 93 et 94. 

Ce livre rare possède la réclame du petit cata- 
logae de 1681 ; l'exameD qu'on en fait Jnstite Vo- 
rigine de ce rensei^ement. Les lettres grises 
0, L, A, P., en tète de chaque partie, se Toieol : 
la lettre A , catalogue de 1674 ; les trois antres. 
Bible de Desmarets. 
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La rareté de ce livre est si gnade que H. Bninet, 
l'auteur du Mmwl du Libraire, dit n'avoir va 
que les deux premières parties de l'édltioa eliévl- 
rienne; Pieters (page 3S6) doute que rimpression 
soit due aux presses de Daniel. 

Affaire» {loi) qvi tant aujourd'hui entre la mai- 
tom de Franee et d'Autriche. 16i9, 1669. 

Deux éditions d'Amsterdam. Pet. iD-13, la 1'* 
de Louis, la 2* de L. et Daulel, Elles ont chacune 
38i p. avec le Utre, portant toutes deux la Sphère 
du Clapuiarius. Elles ont plusieurs lettres grises 
qui se vëriflent (Euvret de Balzac et BUie de 
Desmarets. 

La 3* édition, iuconnue aux anciens bibliogra- 
phes, éuit déjà rare i Amsterdam en 1 674 et 1 68 1 , 
les catalogues de ces deux époques ne la mention- 
nant pas. Pieters, p. 3^9, cite aussi une édition 
de 1648. 

Dana les ventes, la l'*n'aobtenD Jusqu'à ce jour 
qn'nn prix très-ordinaire. 

Akwan {L') de Mahomet, Irtaulati d'arabe en 
firatiçoU, par le tievr Du Ryer, aieur de la Garde 
Malezair. Suivant la copie imprimée à Paris, 
ebes ^Ktoiiw de Sommaville, 1649. Pet. In-ii de 
16 ou 12 p., lim. non chiffrées, 6S6 p., et S p. ft 
la An non chifiïées. 
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Les premiers exemplaires, copiantréditioQ de 
Paris, contiennent la dédicace au Chancelier, com- 
prenant 1 pages. Louis, quinela réitérait pas, la fit 
supprimer après quelques tirages'; voilà pourquoi 
le pins grand nombre des exemplaires de cette 
édition ne renferment que 13 p. anx pièces prélim.; 
mais, avec ou sans dédicace, les exemplaires sont 
très-complets d'après le témoignage des signa- 
tures. 

Les preuves eizéviriennes sont : la sphère dn 
titre, qui se voit au Molière ; les traits entrelacés 
en forme de triangle, comme âlTmitatioti de 1658; 
enfin les lettres grises M, C, L, A, qu'on ren~ 
, contre sur les éditions signées de Louis et de 
Daniel. 

Autre éditton, par Daniel, 1673, pet. in-13. 

Liminaires sans dédicace , 12 p.; texte en pins 
petits caractères, 486 p., avec U p. non chiffrées 
à la fin. 

Au titre, au lieu de la sphère, nne tète de 
bélier , qui se voit dans les premiers temps de 
Louis; les mêmes traits entrelacés, et trois let- 
tres grises, C, L, A. 

Le C de cette édition est une lettre typique chex 
Daniel; les deux autres lettres se rencontrent aox 
Imitatiotu. 

Les deux éditions sont d'une belle impression. 
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mais noas donnons la préférence a la f, tirée 
snr papier de ctiolx,avec des caractères nsofs, 
semblables â ceux qni ont servi au Digats, se 
rapprochant de c«tu de ta Sageite, sans date, 
donnée par Jean. (Voir Pieters, p. 347.) 

Adriatischf Roiemund, von RUterKoldU vo* 
Blaun. Amtt., biy Ludaich Elxevier*, 1645, 
Pet. io-13,ag., 7 fT. Uni., avec le titre gravé, 
368 p. 

Ce roman allemand, d'une belle impression, est 
très-peu connu en France ; les exemplaires en 
sont même très-rares en Allemagne. Il en existe 
une réimpression par Daniel, en 1666, tout aussi 
rare. 

L'antevr, caché sous un nom supposé, est Phi- 
lippe von Zesen. Pieters, p. 351, ne parle que de 
l'édition de 16i9. 

Amtma und Anmiui. (Réclame do petit Cata- 
logue.) 

Imgtltrbauete Schafferey oder Kuuche Liebit- 
heachreihuiig ubertetst von A. S. D. D. Amtt., btf 
Ludvyich und Dmiil Eltevitrn, 16S9. In-13 de 
SU p. 

Ce roman, en langue allemande, d'une très- 
belle impression, est en vers et en prose ; il-con- 
Uent l'histoire d'un chevalier que l'amonr a rends 
malbenrenx. 
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H. Adry, qai en a fait l'apprécialion , s'exprime 
ainsi : 

L'auteur est en mâme temps le héros du roman; 
les réflexions morales sur l'amour sont bonnes , 
le style précis, et les vers allemailds qu'on y 
trouve en grand nombre sont d'une pureté éton- 
nante. 

Le 2* titre contient nue dédicace aux amou- 
reux. La préface annonce l'ouTrage comme ori- 
gnal, et l'auteur dit qu'il le défendra contre tous 
ceux qui l'attaqueront , ou par l'épée en vrai che- 
valier, ou par la plume. 

Ce n'est d'ailleurs qn'une traduction; nous n'a- 
vons pu nous procurer le texte original. Pieters , 
p. 385, indique sans le décrire ce volume, qui est 
très-rare. 

Ariana det keren DegmareU, bey Lndm. «nd 
Daniel Elseeiern, 1659. Pet. in-lS, en deux par- 
ties : 1^* partie, 10 fF. lim., avec titres gravé et 
imprimé, et 473 p.; 2* partie, 491 p., compris le 
faux titre. 

Cette édition est la traducUon en allemand dn 
roman de [^Ariane, donné a Leyde, chez François 
de Hegher, en 1644. L'édiUon française possède 
le titre gravé et les figures du premier tirage, titre 
etOgures déjà fatigués en l'édition allemande. Les 
exemplaires de l'édlUon de 1659, d'une belle 
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typographie, sont de la plDS grande rareté; eelol 
qne possédait Chardin a été venda an prix exor- 
bitant de 100 fr. [Voir Pieters, p. i&i.] 

Louis et Daniel avaient donné une édition de ce 
roman en lanf^ae hollandaise l'année précédente, 
1658, toat aussi rare que celle de i659, 

Amowt d'Âleibiade, par M"' de Yilledteu. 
Suivant la copie à Parit, ches Claud» Biu^bi», 
1680. Pet. ia-13. 

Ce livret est an véritable Daniel, réclamé par le 
petit catalogue de 168i.;(Pieters, qui indique trois 
ouvrages de H'^'de Villedieu, ne fait pas men* 
tion de celui-ci.) 

Andrew IToMas). Brevit rtplicalio repotita hrevt 
txplicalione mentà hvmanm, a ToHa Andréa. 
Amt., typuLttd.Els., 1653.Pet.in-i9, 6 fT.iim., 
320p., If. errata. 

Papier de mauvais choix, caractères fatlfoés; 
prit trés-ordioaire. 

ApHTONii Progymnatmata, partim a Rod. Agrl- 
eola, partim a Job. Maria Catanœo, latinitale do- 
Mla. Amt., apud Lud. Eh., 164S. ln-13. Les 
deux litres 400 p., 5 ff. index, 1 f. blanc. Télé de 
bélier & la fin. 

Autre édiaon. Amst., apui Lnd. Eh.y 161». 
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Pet. in-lS. Les deox Utres de 1649, 383 p. et 13 
d'index. 

Avb-e i^Um , apvd Lnd. tt Dan,, Âmt., 1655. 
Pet. in-lS. Tiire gravé de 1649, même nombre de 
pi^es, mflines ornements. 

M. Bninet et le catalogue Cramayel citent en- 
core 1645, avec le titre gravé de 1643, et 1665, 
apud Ludovicum. Nons admettons bien rédillon 
de 164S, mais nous suspectons celle de 1665, 
parce qu'a cette époque Louis ne vivait plus. 

L'édition de 1649 est plus correcte que celles 
de 1643 et 164S, suivant Adry; nous ajoutons 
qu'elle est aussi supérieure par la typographie , 
mais entre les éditions de 1619 et de 16S5 nous 
ae faisons pas de préférence. 

Nous avons vu trois exemplaires brochés de 
l'édition de 1649, l'an vendu, catalogue Molteley, 
68 fr.; les deux autres, 50 et 55 fr. En général, 
les exemplaires de l'une ou l'autre édition n'ob- 
tiennent dans les ventes que des pris médiocres. 

Aretin (^Pierre). Capriccioii epiacivoH Ragiontt- 
menli di Pielro Aretino; nuova editione, con certe 
postiHe, che tpianano s dieftiarono evidmtemente i 
luogki et h parole più osewe et ptù dlfficUi delV 
opéra, Stampati inCosmopoti, l'anno 1660, p. In-S". 

La Puttana errante, overo diaiogo dt MadtUena i 
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Giulia, di M. P. AreUno, eognominatoilfliytUode* 
principi , il ttrittco, il dicino. Pet. ln-8°. 

Il existe sqds eette date deux éditions des Ito- 
gtoaamenti, Ayant chacnneSll p. Voldia deacrip- 
lion de l'ane et de Tautre, et de la Puttcaui, qui 
doit se Joindre & cbacune d'elles^ 

La première édition est, soivant nous, celle qal 
sort des presses de Jean Elzevier; elle se compose 
ainsi : S41 p. compris le titre général, les préli- 
minaires et un titre occDpant la p. ns. Le der- 
nier cahier LL. se termine par on feuillet blanc; 
la signature est en 5. 

L'autre édition, quinons pantt être de Daniel, 
et que nous croyons donnée seulement en 1668, 
copie la première page pour page; elle a aussi le 
feuillet blanc, mais non la même signature ni les 
mêmes ornements. 

La Puttana de la première édition a S4 p., com- 
pris deux faux litres ; elle termine son dernier 
cahier D aussi par un feuillet blanc; elle est en 
caractères moyens, semblables à ceux des pièces 
préliminaires, avec la signature de Leyde. 

Celte de la deuxième édition , en caractères plus 
minces et pareils à ceax des Riigion<menti, n'a 
que 38 p., compris un faux Ulre, et la signature 
d'Amsterdam. 

Nous le savons, nons attaquons de vieilles opi- 
nions, et nous ne sommes pas d'accord avec les 
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trois bibliographes qui se sont le plus spéciale- 
ment occupés des Elzevier : HH. Bnmet, Bérard 
et Renonard ; mais c'est dn clioc de la disrnsslan 
que naîtra la lumière. Si aous laissons la question 
obscure , d'antres , à lenr tonr, combattront noire 
opinion, qne nous établissons de la manière sni- 
Taote. 

Noos avons donné & Jean la première éditloD ; 
c'est'celle a laquelle les anciennes traditions si- 
gnalent les 1% allongés aux notes marginales im- 
primées en lettres italiques; mais ce signe de 
distinction est InsnfOsant pour faire connaître la 
main dn typographe. Sans donte, à la beanté de 
l'impression on pourrait la donner à Jean , mais il 
se révèle d'une manière plus certaine par ses 
lettres grises du meilleur chois et par ses antres 
ornements : par ses lettres grises, an nombre de 13, 
toutes vérifiées sur le Balzac, CEmirei diver$ei et 
Leltret chôma; sur les Femmts forla et sur le 
Paslor jido; par ses ornements : la Méduse qui 
existe aux p. 4U, 418, 4SI, se rencontre âUr une 
infinité d'elzérlrs signés; voir le Salluste et 
VAminti du Tasse. 

Nous négligeons les traits travaillés placés an 
commencement et à la fin de chaque journée , or- 
nements qu'on ne rencontre guère que dans les 
in-S"; mais ce qne nous ne négligerons pas, ce 
sont les lettres allongées, non qne nous en ayoïls 
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besoin ponr reconnaître Jean, mais bien pour lier 
lesRagionamenUtfa'ïl a imprimés à laPtifbtiuiux 
Si pages. 

Les IX longs qu'on nous montre aux marges 
latérales, à noire tour nous les montrerons fré- 
quemment employés dans les parties en lettres 
italiques. A la p. 3, nous les voyous dans MUzxa 
et gaitihiza. Passant k la Puttana, nous les re- 
trouvons dans les mots amesso et beUeua des p. 6 
et 7, lettres italiques. 

Puis, comparant la typographie de la Pmtamt & 
celle des préliminaires des Ragionamenti, nous re- 
marquons une identité parfïiite dans les caractères 
comme dans le cadre typographique : les p. 1 1 des 
liminaires et de la Pullana présentent chacune 
31 lignes. 

Revenant aux lettres doubles, nous en verrons 
une courte et nnè longne dans le même mot au 
Pattorfido de 16S9, comme à la P%iUma, an mot 
presto. Hais au Z)ielion»atre tfolien de 1660, Im- 
primé par lean, les lettres simples ou doubles 
sont toutes allongées dans tous les mots qui com- 
portent des » longs. 

Il est par là sufflsamment constaté qu'à Leyde, et 
particulièrement chez Jean, on employait dans les 
caractères à lettres italiques les s allongés , comme 
Abraham et Bonaventure les employaient avant lui. 

Et de là sort cette conclusion toute naturelle, 
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que la Puttana errante anx 54 p. fait partie de la 
première âdilion, qui ne serait pas complète sans 
cette addition, car le fanx Utre de la P... qui 
n'est pas datée se marie arec les Ragîmamenti, 
dont la dernière page ne nous dit pas fin, quoi- 
qu'elle ne contienne pas de réclame. 

Nous dirons de ménie pour la deuxième édition : 
la P... errante aux 38 p. se lie aux Ragionamenti 
de Daniel, comme celle aux 54 p. se lie à ceux de 
Jean, On remarque à Tune comme i l'autre identité 
parfaite dans les caractères el dans les cadres de 
l'impression, un choix de papier de même grain et 
de même teinte j tout annonce, pour l'une comme 
pour l'autre, un tirage de même époque^ 

Maintenant, lesRagionamentiàeli deuxième édi- 
Uon sont-Us bien de Daniel î 

Nous avons certifié l'action de Jean sur la pre- 
mière édition, tant par ses lettres grises, qui n'ont 
été contrefaites par personne, que par la Méduse, 
fleuron de son établissement , qui n'a même été 
imité qu'imparfaitement par Daniel, 

Sans être aussi afârmatif sur la coopération de 
ce dernier imprimeur, nous n'en présumons pas 
moins qu 'on ne peut lui enlever cette édition , dans 
laquelle on rencontré neuf lettres grises dont six 
sont vérifiées sur le Corvinus, Enckiridion de 1 664, 
et le Pmhiimus Paciamu de 1659, et encore sur 
les Provinciales de 1666, 
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Kais ces lettres, qai sont anciennes, ont pentr- 
ëlre été abandonnées; quant aux cnls-de-lampe, 
nous confessons qne nous ne les avons jamais ras 
dans les éditions des Elievier d'Amsterdam ; il est 
vrai qne nous n'arons pas fait de rechercbes dans 
iesln-^o. 

Auiasi (H.) Doctriaa poliltca. Amtl., apudLud. 
Eh., 1643 on 1651. Pet. In-IS 

L'édition de 1643, 610 p. sans mndex; celle 
de 1651, 584 p., aussi sans llndex. 

Ces ëdiUons passent pouj être très-correctes; 
elles sont en beau papier et de belle typographie. 
(Voir Pleters, p. 244.) 

Art de parler, taivant la copie imprimée à Pari», 
ehtz André Pralard, 1676. Pet. in-12, 6 ff. lim. 
arec te titre, 336 p., 5 ff. de table, 1 f. blanc. 
Bonne édition de Daniel, réimprimée en 1679, 
page pour page. 

Cesdeux éditions, non-mentlonnées par Bérard, 
sont peu connues de M, Bmnel. 

Preuves eizévirlennes : l'> l'une a la sphère de 
VÊducatim , l'autre celle du ClapfRoritu ; 2° elles 
ont toutes deux le mascaron et les traits entre- 
lacés des /mifoltOM de 1658 et 1679; S" les let- 
tres grises se vériâent sur les Miloliotu , le S^ 
nèque et le Balzac ; 4° elles ont les sept signatures 
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par cahier ; 5> le petit catalogue de Daniel en con- 
tient la réclame. (Pieters, p. 352.] 

Amow» dt Lyiandre et de CaiUte. La première 
éditioD elzéïirienne est une édition allemande, in- 
titulée : Liebes-betchreibung LytandertandKaliêtea. 
Àmit., beg Ludwig Elxtv., 1650, p. 13, Qg., i ff. 
lim., 437 p. 

Louis a donné sous cette mSme date une édlUon 
en tangue flamande. 

Ces deux éditions de 1650 sont très-rares en 
Allemagne, en Hollande, et sont à peine coDDues 
en France. 

Hiitoire des Àmowi de Lyiandre et de Catitte. 
A Amsterdam, ches Jean de Raveelein, 1663, L. 
et Dan. Bis. Pet. in-lâ, 40S p. avec le titre, la 
signature en 7 des eIzéTirs. 

Le fleuron de la page 7 se Toit au Paetittier , 
celui de la page 10 aux liminaires des Imtitut. de 
Perez, 1663. 

En 1663, L. et D. EIzevier ont donné une édi- 
tion en Trancais et flamand. Titre Tranc- : His- 
toire deê Amour* de Lysandre et Caliste. Titre 
flam. : Hittorie der Liefde van Lysander en CalisU. 
Yertaell door J. Hermam. A Amlelredam, J. Ra- 
veiteyn. 8 ff., lim. 606 p., 1 f. blanc, la signa- 
ture au 7. 
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Les Searons, cnls-de-lampe , lettres ^ses des 
déni éditions, très-nembrenses, se vËrlflent parfoi- 
temeot snr des elzévirs sigDés. Nous nidiqnons les 
Œuvra de Balzac d'Anst., Boccace, Justin, de 
1641 et 1673; Ferez, Iiut. de 1662; «onfinos, 
ftMl.etDtj.de (664. 

Ces deux éditions, non citées par Bérard et mal 
définies par M. Bmnet, sont des éditions elzéri- 
riennes, très-pures, très-certaines et d'une belle 
typographie. 

Elles ne portent pas la réclame du premier cata- 
logue, parce que Louis et Daniel en avaient fait 
l'impression pour J. de Ravestein. 

L'édition française est fort rare ; l'édition fran- 
çaise et allemande t'est encore davantage : c'est 
lout au plus si elle a été cataloguée deux fols eu 
cinquante ans. 

Noos ne pouvons pas lui assigner de prix, parce 
que son origine elzévirlenne a été méconnue; 
nous ne lui mainUendrons cependant pas celui 
de 105 fr., auquel a été porté, â la vente Cbardin, 
un exemplaire de rédltion allemande de 1650. 

En 1666, Lonis et Daniel ont donné, toujours 
poor Bavestein, une nouvelle édition de ce roman 
en flamand. 

En 1669, Daniel donna une édition en français 
et en allemand, encore pour J. Ravestein. Cette 
édition est aussi de la plus grande rareté. 
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Hous n'avons pas vd cetlé de 1670, indiquée 
par H. Bninet; en 1670, il en existe bien une 
indiquée dans ies Catalogues de 1674 et 1681 
[Amouri de Lytandre et CalUU), mais en français 
sealement. 

Mous repoussons de la famille eizéviriwne l'é- 
dition de 1679, Amtl., H. et Théod. Boom, qui 
n'est'qne d'une impression fort ordinaire; mais 
nous mentionnerons en son temps celle de Lejde, 
P. Leffen, {6S0, très-jolie édition, imprimée par 
Ph, deCroy (1). 

L'Apocalyie de Meliton, ou Rétiélalion des M$- 
itères cénobiliques, par Meliton. A Sainl-Léger, ehes 
NoHetJacqwt Charlier, 1662. Pet. in-12, 6 (T., 
compris les deux titres, 2S9 p. et 3 p. de table. 

Snperbe édition , sortant des presses de l'im- 
primerie de Jean, et non de celle de Lonis et 
Daniel- 

Ornements : tes deux dernières arènes , le 
grand buffle, cul-d&^ampe, figurine anxécrous;.au 
titre, un autre Qeuron qui se voit à la fin de la 
Vie du père Paul; puis la signature en 5. 

Les denx éditions de 1665, l'une de Bruxelles, 
l'autre d'Amsterdam, et une encore de 1668, d'une 



(l) MolMlty dil que uKt fdiUoii (tlïliinnai 
l'eit ivrftui. (Voit util Pitlert, p. 4t4.) 
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impression fort médiocre, ne doifeatet ne peu» 
Tent se confondre avec celle 4e 1663 : elles n'ont 
Di la même beaotâ, ni te même nombre de pages, 
ni la même signatnre. (Voir Pielers, p. 311.) 

AtGoSTiNi (D. Aurtlii) Xlil Con/éufonum librt. 
LiigdttnU apvd Danietem Els,, 1G75. Pet. in-lS. 
334 p., avec le titre gravé-, 9 fT. d'index. 
Voici un elzèvir de toute beauté, sorti, non pas 
des presses d'Amsterdam, mais bien de celles de 
Leïde, ob Daniel l'avait impiiroé on fait imprimer. 
Cette édition, dans son exécntioD, rappelle celle 
de la Sagesu, sans date, d'une si ricbe typogra- 
phie. 

Elle est ornée des deux dernières sirènes de 
Jean, et de 14 lettres grlsps moyennes qui n'ont 
lamals été employées qu'en son Imprimerie. 

Le Polydort de 1671 sort aussi des presses de 
Leyde: on en demeure convaincn par la compa- 
raison desornements, qui sont cens de Jean et de 
sa venve ; l'emploi des caract^res en donne aussi 
une bonne preuve, car ceux de l'Imprimerie de 
l-eyde ont toujours été supérieurs i. ceux de llm-^ 
primerie de Daniel. 

Daniel avait souvent l'œil sur les productions 
des presses de Leyde, et il y a imprimé un grand 
nombre de livres en tous formats, 
Il n'existe des Confetsim» que cette seule édi' 
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tioD donnée par les Elievier. Elle est bonne, belie 
et très-estimée. Elle vant habitaellement dans les 
ventes de 35 t 50 fr., snivant la grandeur dei 
marges et 1» reliure. 

AuGCSTiHi [D. A] MtdiUUionei. Soliloqvia et Ma- 
walt. ln-2i. 

Cette petite édition est échappée à nos recher- 
ches: aucune bibliographie, aucun catalogue de 
ventes ne ta mentionnent ; cependant elle existe, 
puisque le petit catalogue de 1681 la réclame i la 
suite de l'édition des Confeaion». 

AvLi Gellii IVoetei Atliem. Àmil., apud Lwf. 
Eh., l€5I.Pel. iii-12. 

La dédicace, le contenu da roi., la pré^e, l'io- 
dex des chapitres et le Utre occupent24 ff,; teste, 
498 pages chifTrées, suivies de 61 ft. uon chiffrés, 
se composant de l'index des autenrs, de llnter- 
prétation des passages grecs, d'nn index des mots 
grecs, et des conjectures des savants, plus 2 ff. 
blancs terminant le dernier cahier. 

Cette édition de L, Ëizevier est d'un tirage re- 
marquablement beau;'elle est ornée de la rose 
trémière ans petites feuilles, d'un cni-de-lampe 
au livre ouvert et de quelques lettres gr'.seB. 

Anlre édition par Daniel, en 1665, p. Ifl-iS. 
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C'est une reproduciion de celle de 1651, sur 
papier moins beau. 

L'édition de 1651 passe pour être trés-correcte; 
elle est, dit on ancien bililiographe, 



Bacon (François). 

1' Fr.BaemU dt Venlamio, Sj/lea syleanm, 
tit>e Hitloria naturalit et now Allai. Amtt., ex 
offieinaEli., 1661. Pet. Id-13. 

S° Htttoria naiuralU et expertmentaiit de venlù, 
Amat.,ibid., 1663. 

3° Scripta in nalitriUi et univtrgaii pWosophia. 
Anut., Lud. Eli., 1653. 

i" SermoMt fidela etktci. Amit., ex offie. Eli., 
1662. 

5° Bislorla BeiHriei septltnl,AngHa régit. Amil., 
exoffic. Eh., 1663. 

Ces cinq volumes du Bacon sont de tris-lieaux 
eizévirs et d'une belle topographie. 

Louis el Daniel ont fait rëimprimer les Scripla 
de 1653, en imprimant les antres volumes sous 
ce titre : Oputcnla quœdam In natarali el universali 
philosophia. 

Le volume Hitlorta naturalii el expai»enttUii 
de ventie a Été tiré i rimprimerie de Leyde; on le 
reconnaît aux ornements : ce sont les trois der- 
Dlères sirènes et le grand bufQe qae rimprimerie 
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d'Amsterdam ne possédait pas; puis encore à la 
siffnature en 5, les EIzeTier d'Amsterdam sifnant 
en 7. 

Ces 5 volumes sont réclamés par le petit caU- 
loguede 1631 . Cecatalogue réclame aussi levolume 
De angmentis et dignitaU scuntiarum , imprimé 
comme les autres en 1S63. Voir le catalogue de 
1674, il réclame de ntèmeVnUtoriavUœetmortà, 
qne nons n'avons pas vu et qui a dû être imprimé 
en 1661 ou 1669. 

Ce dernier volume, qui n'est Jamais passé dans 
les veules, peut être remplacé dans les œuvres 
complètes par l'édition de Maire, Lugd, Bat., 1 636, 
ou de Ravestein, Âmit., 1663. 

Les œuvres complètes réclament encore 4 vol., 
savoir : 

1" Novum Organum tcientianim., Lagd. Bat., 
I61S et 1650. Wyngaarden et Moterdut, Amsl., 
Baveslein, 1660. Belles éditions, sans préférence. 

2° De tapientia veterwn. Lugd. Bai IfîâS teu 
I6S7. 

3" Opasaiîa varia poithitma. Dialogu ât betto 
tacro et Vii^ avcloris, a GM. Ravit]/. Amti., 
J. Ravestein, 1663. 

4° Opusàila hiitorico^olUica, angtice oHm con- 
tcripta, uf rmper latînitate donata a S. J. Anoldo. 
Amst, IKetifeln, 1695. 
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Tons ces vol. pet. iii-13, coinrae les volumes 
eteéviriens. 

Louis Elierier n'a rien imprimé de Bacon avant 
1653. Les Tolam~es qui portent son nom antérieure- 
ment à celle époqne sont imprimés par les Haclies. 

L'exemplaire Sensier, qui n'était composé qne 
de 9 vol., dont deux seulement elzéviriens, a étâ 
vendu, relié en maroquin, 150 Tr. 

B«LDE [Jacobi), e Societale Jesu, Sylvœ (yrica. 
Editio secunda. CoUmiœ Ubiorum, apud Jacolnim 
Kalcovium, 161f5, Pet. in-12de 3ff, lira., compris 
le litre gravé cl ! f. blanc; 390 p., 1 f. pour pri- 
vilège, 1 fî. blancs. 

Belle impression de L. Slzevler; il y a des 
exemplaires en papier fort. 

Ornemenls : les traits à longue pointe qui se 
voient au Clapmariv ; onze lettres grises, qnl se 
vérifient sur le Grotius, De sttiiiis, sauf la lettre 
H qu'on peut voir au Secrétaire de 1645 ; toutes 
sont des lettres des temps primiurs. 

Balzac {Jean-LouiiGuezde). 

Les œavres de Balzac, imprimées à Leyde par 
lean, el à Amsterdam par Daniel et Louis, sont 
riches de fleurons et de lettres grises; les orne- 
ments de l'une et l'autre imprimerie y sont prodi- 
gués avec profusion, ei servent de points de com- 
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paraifon et de vérUcatloi pour uae nnltitade 
d'elzévirs non signés. La rigle rimi/ia itmitih» 
doH reeeToir de trés^réquenUs applications avec 
le secours des volumes que nous allons décrire. 

Nous coBranencerons par le Balzac de Leyde, dit 
àJean, qui nous paraît mériter la préférence snr ce- 
lui d'Amsterdam, qnoiquecederaiersoitd'nne belle 
typographie et tiré snr bon et beau papier ; et nous 
conseillons aux collectionneurs qui voudront juger 
par eux- mêmes les principaux points des diflQcutlés 
eliétirlennes de se munir des deux collections, 
composées chacune de sis volnmes, non compris 
Les réin^iressions, et non compris le SocraU de 
1663, qui n'est pas d'édition elzéviriemie. 

Œuvrtidhena du suur de Baitac , tiugmatléfi 
en celle édition de plutieun piècet nouvelUt. A 
Ltydt^ ches Jean Elaevier, 165S. Pet. in-13. 

Plusieurs fleurons el 1 8 lettres grises, 8 ff. Ilm. , 
388 p. 

Les pièces préliminaires se composent d'un titre 
gravé, delà lettre des Elzevier à Balzac, d'une 
ubie générale suivie d'une table du Btu-bon. Le 
discours â la royne et le Bia-bon sont indiqués par 
des faux titres portant ta date de 16S9. 

Les Elzevier de Leyde avaient donné une 1" édi- 
tion des Œuvres diverses en 1651, avec grande 
variation de fleurons, culs-de-iaiape et lettres 
grises. 
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Les pièces préliminaires étiieDt déjft de 8 fS.', 

mais le litre, au lien d 'être gravé, était simplement 

imprimé. Les pages cbiiTrées étalent de 389 au 

lien de 388. 

Ces deux éditions, d'nne conformité parbite, 
sont l'une et l'aotre d'ane très belle typographie ; 
et, quoiqu'elles ne laissent rien â désirer, la pré- 
férence doit néanmoins être accordée â celle de 
1658, qui est celle de la collection de Jean. 

ÀrUHppe, ou de la Cour, par M. de Biàiae. 
A LeUe, chex Jean Elsevier, 1658. Pet. in-13. 

11 existe deux éditions de VAruttppe sous la 
date de 1658. Getle que nous considérons comme 
la 1" a 259 p., compris le titre gravé et la dédi- 
cace de 3 ff. non chiffrés, plus SI p. de table. 
L'autre édition a deux titres et contient 273 p. 
cbiffrèes, sans la table, aussi de 34 p. Le titre 
gravé u'est pas réclamé par la signature de la 
lettre A, ni parla pagination chiffrée, et nous pa- 
rait une addition à l'édition. 

Nous déterminons l'ordre de primogénllure en 
faveur de l'édition aux35d p. : 

1° Parce que l'errata de quatre lignes placé à 
la fin de la table de cette édition a été corrigé à 
l'édition anx 973 p.: cet errata disait de lire : ilei 
minittres et du «liniffére, au lien de: ou de la Cour; 

i" Parce que la i' sirène, qui ne parait pour la 
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première fois qu'en i658, notait pas & son 1" ti- 
rage snr cette édîtIOD ; 

S" Parce (pie letitregravéde la 1» édition s'est 
pas le mené pour la S'; celle aux 979 p. a an titre 
particulier, gravé postérieurement an titre imprimé, 
ce qui fait supposer que cette édition a ëtédoonée 
après la mort de Jean, d'autant mieui que Daniel 
était devenu, i son décès, propriétaire de la planche 
du titre primitif. 

Le papier de l'édition aux 259 p. est d'un meil- 
leur choix, et, qu'elle soit 1" ou 2*, la préférenee 
doit lui être assurée. 

Lettrée choiiia du èieur de Bahac. Suivant la 
copie imprimée à Pari», i648, petltln-lSdeUOp. 
et 1 f. blanc, sans les prëtim. de 13 ff., compre- 
nant le titre gravé, l'avertissement, la lettre A 
Conrbé et la table. 

Autreédition, àletden, eheslet Elsevier, iS^Î, 
peUlin-12. 

Cette édition a ^32 p. e't IS ff. qui sont les 
mêmes que ceux de l'édition de li>48, avec cette 
seule différence que la lettre de l'auteur est adres- 
sée aux Elzevier au lien de l'être à Courbé. 

Quoique les deux éditions soient également 
belles, c'est celle de 1653 qui doit faire partie de 
la collection. 



cj.i«=b, Google 



DIVERSES ÉDITIONS ELZ^TIftlENNEâ. 59 

£ellr« familiireê da M. de Balzac à M. Chapf 
(atx. A Letden, chez Jean Eleevier, 1656. Pei. 
In-lS. 

Celte ëdilion possède la 3* sirène et le bufBe 
noQvean, créés après ta séparation de Jean et de 
Daniel. 

Lei Enlretiem de feu M. de BcUsac. A Leyde, ches 
Jean Ehevier, 1659. Pet. tn-IS de 396 p. avec te 
Utre gravé, 10 p. de table, I f. blanc. Les £n(re- 
tien» publiés par Girard, arcbidiacre d'Angon- 
lèDie, sont dédiés an marquis de Hontansier. Les 
lettres grises de celte édition, tontes d'une belle 
exécution, sont au nombre de 43. 

Lettrée de feu M. Bahac à il. Conroft. Leyde, 
ehesjean Elsemer, 1659. Pet. in-12 de 426 p. 
avec le titre gravé, 2 ff. de table. 

Le Conrart possède les 3* et i* sirènes, qni sont 
de l'invention de Jean ; on y voit aussi des cuis- 
de lampe nouveaux : ce sont des traits ombrés en 
forme de triangle, ei se terminant par une boule 
qni paraît mobile. 

, Le Manuel du Libraire rapporte, vol. V, p. 802, 
une citation du bibliographe allemand Ebert, ten- 
dant a accréditer une erreur sur une édition du 
Conrart imprimée à Leyde par Jean, eu 1656. 
Nous relevons cette erreur, en disant que le Con-* 
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rart de Jean n'a pu paraître avant 16Sd, puisque 
Girard, qui mettait en ordre l'œnvre posthume de 
Baliae, ne termina son travail qae le 30 janvier 
de cette même année. (Voir l'éptlre dédicatoire.) 

Les Elievier de Lejde n'ont Imprimé que six 
volumes du Balzac; le T% qui est le Sacrale ekré- 
ItM, ne sort pas de leurs presses; il est daté 
d'Amsterdam, chezIoostPluymer, 1662,pet. in-13. 
1" partie, 12 ff. limin. et 271 p. — 2"" parUe, 
126 p.; table des matières, 92 p., ^ f. blanc. 

Les ornements du Soerate en fleurons et culs- 
de-lampe sont nombreux, les lettres grises multi- 
pliées; mais, quoique illustré à la façon des Elze- 
vler, l'œil lemolnsexercén'enpeut faire une pro- 
duction elzévirienne ni par les ornements, ni par 
la typographie, ni même par la signature des ca- 
hiers, qui est en 6. 

Suivant Adry, et d'après le catalogue de Daniel 
de 1674, le Soerate aurait été imprimé une première 
fois i Amsterdam en 1660. Cette édition serait-elle 
de Lonis et Daniel? C'est ce que nous n'avons pu 
découvrir malgré toutes nos recherches. 

Le Balzac de l'amateur doit se composer on des 
6 volumes de Leydeou des 6 volumes d'Amsterdam, 
sans quoi la coUeciion serait Imparfaite. 

Dnrant 3S années d'études et de recherches el- 
léviriennes, nous avons va vendre les deux collec- 
tions composées comme nous l'indiquons, avec le 
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7* volume, celte d'Amsterdam d'aboril au prix de 
160 fr., pais celle de Leyde pour 200 fr. 

Qaolqae les deux eollectlons soient fort belles, 
nous' ne dissimulerons pas notre pencbaot eu fa- 
veur de celle de Jean : sa typog:raphie nous parait 
supérieure i celle de Louis et Daniel, puis ses 
fleurons et ses lettres grises sont d'une plus 
grande ricbesse. 

Tout amateur qui voudra vérifier par lui-même, 
et juger en parfaite connaissance de cause les dif- 
ficultés de la bibliographie elzévirienne, doit avoir 
les deux collections devant les yeux. Celle de 
Leyde lui montrera, en fleurons, les quatre sirènes 
et les quatre têtes de bnfOes, dont deux sirènes et 
un bnfDe de la création de Jean ; en cnl»-de-lampe, 
une grande variation, dont plusieurs de l'invention 
de Jean: le Conrart en présente deux nouveaux à 
traits ombrés ; en lettres grises, les plus belles de 
ces temps-li, multipliées a l'inâni et dues en grande 
partie a Jean. 

L'illustration du Balzac d'Amsterdam, sans être 
aussi ricbe ni aussi variée, n'est pas sans mérite: 
ce sont les roses traînantes ou la rose trémiére, 
qui est le fleuron dominant, l'une un peu plus 
grande que l'autre; puis un autre fleuron appelé 
le delta par Nodier. En culs-de-lampe, ce sont 
les anciens, !i l'exceplion de celui qui se voit jt la 
fin de VAritlippe, et le seul de ce genre remarqué 
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par nous avecla signature des EIzevIer. Les lettres - 
grises, en trËs-grand nombre, sont aossi variées 
eli»Dltipliéesqu*àLeyde; elles offrent à la véiiB- 
calion des degrés de comparaison d'ane grande 
certitude. 

BiKiTOTTi [Galer.]. LaSimpUcilà ingannata dt 
Galerana Saralotli. Àpr esso Gio. Sambix, 1654. 
I>et. in-12 de 12 fT. lim. avec le titre., 307 p., 
3 fT. blancs. 

Edition en gros caractères de Tassociatian de 
Jean et Daniel, ne laissant rien à désirer. 

Comme preuves eizévtriennes , vériBcalion de la 
sphère snr te Polyericte de 16S6, de la sirène, du 
grand buflle et de la âgnrine sur le Lucaio de 
1658, p. 59 et 93. 

Ce petit livret d'une religieuse vénitienne [Ar- 
cbangela Tarabolti) est d'une grande rareté. A la 
vente d'Hangard, en 1784, il monta au prix, élevé 
pour le temps, de 37 livres 10 s. Tarabotti a un 
article dans la Biographie vntversttle (sapplément 
de la première édition). 

BincLiT (Jean).J.BareletiiÂrgenii editio novii- 
tima atm clave. Lvgd.Bat., exofftcîna eheviriana, 
1630. Pet. iD-12. 

Il existe sons cette date ti-ols éditions, cfueuoas 
classons de ta manière snlvante ; 
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1" édition. 20 ff. lim., compris le titre graré; 
703 p. de texte. 11p. table et index, i ff. blancs, 
sur le I" desquels on lit : Ex officina £b.;-cela 
n*exi5te qne ponr qoelques exemplaires. 

S" édition. Les prâliminalres, 708 p., plus les 
tables. 

3' édition. 690 p. avec le titre e( les liminaires, 
mais sans la table. 

Nous raolivons notre classification: 

1° Sur ce que l 'édition aux 705 p. possède des 
fleurons qui existaient en i 630, et qni se remar- 
quent sur plDsieurs Répvbliqaa; la date de 1630 
lui appartient de droit. Nous signalons, ponr la 
distinguer, le petit solitaire dans un écusson ; 

2» Sur ce que l'édition aux 708 p. est ornée de 
la sirène noire qui a paru pour la 1" fois sur 
l'Erasme de 1636. Cette édition ne pent donc 
prendre rang dans la famille ehëvirienne que' 
postérieurement & cette époque ; 

3° Sur ce que celle aux 690 p. montre la sirène 
blancbe, qui est la seconde en date, et que le Se- 
nèqne de 1650 nous révèle pour la 1" fois (S vol. 
ayant paru en décembre 163S}. 

Ponr reconnaître nos édiUons, nous dirons : 

f, celle qui a ponr fleuron le petit solitaire; 

2', celle h ta sirène noire ; 3', celle à la sirène 

blancbe. Toutes trois sont très-belles et sur très- 
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beau papier. La plus rare est la 1 '", tpii oe se ren- 
coBtre pas aussi facilement que les desx autres. 
Nous serions dans l'embarras du ehois entre la 
1" et la 3", qol nous paraissent roériler préférence 
sur la S*. [Pieters, p. 93, ne décrit que deax édi- 
tions avec la date de 1630.) 

Bonaveniure et Abraham EIzevier avaient déjil 
donné une l** édition de ce roman en 1637; elle 
estd'une excessive rareté; payée SO fr. à la vente 
Chardin, et 63 fr., exempl. non rogné, Libri, en 
1»47, n°3014. Cette édition n'a pas ledùcurnuanx 
préliminaires. On y volt seulement le titre gravé , 
l'épUre, l'avis, ensemble de 6 fT.; texte 791 p.; 
table et Index, li p.; 1 f. blanc. 

Les éditions de liiSO n'ont qn'us prix Irâs- 
ordinaire dans les ventes. 

Les Ëlievier d 'Amsterdam ont anssî donné trois 
éditions de ce roman : Louis en 1655, Louis et 
Daniel en 1659, et Daniel en ItiTI. Les deux pre- 
mières sont trés-beltes et sur plus beau papier 
que la 3'; on doit en choisir une indistinctement 
pour la collection d'Amsterdam. 

EuphormionU tusinJni, tice Jo. Barclaii latg- 
rico» parla quinque, cum çlavi.Aceaiit Coiupiralio 
mglieana. Lugi, Bat., apud Eluvirios, 1637. 
Pel. in-li. 
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Il existe deux éditions sons cette date, ayant 
chacune 7 17 p. avec le titre grmé et 1 f. blaoc; 
elles sont tontes denx d'une fort belle exécnUon. 

L'une est ornÉe de la sirène noire, c'est la 1" 
en date; l'autre, de la sirène biancbe, et réimpri- 
mée probablement avec l'Argenlsde 3*édition, en 
1640 ou postérieurement. 

Jean et Daniel ont donné une édition nouvelle 
en 1655, aussi petit ln-19, de 6 fT. lim. avec le 
titre, et de 568 p. La Coatpiratio est en trës-pelit 
caractère. 

Cette édition, qui est peut-être la deniiôre de 
l 'association de Jean et de Daniel, offre cette sin- 
gnlarilé, comparée an Pastisiierûe Louis et Daniel 
de 1655, que Daniel imprime en la même année à 
Leyde et à Amsterdam : la dissolntion avec l'un, 
l'association avec l'autre, se placent ainsi en l'an- 
née 1655. 

Tout ce qui est imprimé par Jean et Daniel du- 
rant leur courte association mérite d'être re- 
cueilli par les amateurs; tout est généralement 
d'une riche typographie. 

Autre édition du Satyrieon, par Lonis et Daniel. 
,4ms;., i 658, petit in-12. Belleédition. Comme les 
Elzevler d'Amsterdam n'ont imprimé le Satgrieon 
qu'une seule fbis, l'amateur doit faire choix d'un 
bel exemplaire de cette édition pour la collection 
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d'Amsterdam ; 6 ff. lim. avec titre ^Tê., S73 p., 

1 r. blanc (1). 

BiKL£i [Catp.) poBmalum edilîo nova. Lvgi. Bal., 
«to/)lrfna Elzfv., 1631. Pet. in-19, 8 ff. avec le 
titre et 511 p. 

Fort Jolie édition que la bibliographie laisse 
dans t'onblî on qu'elle connaît peu. Nous disons 
ï sa lonaage que la typographie ne laisse rien a 
désirer. (Voir Pieters, p. 105.) 

BitssoHPtERitE (Pranpoij dt]> Mimoirex du mari- 
ehat de Basiompierre, contenant Vhistoirt de sa vie 
et de ce qui i'eit fait de pins mémorable à la eow 
de France pendant quelques années. Cologne, ckes 
Pierre du Marteau, 1665. î vol. pet. in-12. — 
1" Tol., le titre, i iï. et 561 p.; S' vol., le titre et 
834 p. 

Ces dans volumes, d'une belle impression, sor- 
tent des presses de Jean et sont dus i sa veuve. 

Preuves elzévirlennes : Les deux sirènesde Jean, 
les cnis-de-lampe des titres, comme le petit mas- 
caroD, la jolie petite console rosacée , les traits 
entrelacés, puis les lettres grises, se volent an 
Baltac et aux Femmes fortes de 1660. Les ome- 



(1, PUIftt, f. lis, I6S «1180. 
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ments sont, à la vérification, d'une identité par- 
faite. 

Daniel Elzevler n'a rien donné de Bassomplerre, 
et la veuve de Jean n'a imprimé qne les Mémoiret. 

On joint aux Mimoirei les Ambaaaâa du maré- 
chal de Bassomplerre, savoir : 

Ambassade en Espagne, l'an i6î[. A Cologne, 
chez Pierre du Harleau, 1668. Pet. in-i2 de 
163 p. plus le titre. 

Ambassade en Suisse, l'an )62S. Cologne, Pierre 
du Marteau, i 068. i' vol., pet. io-tâ ; 1"^ vol., le 
titre et 388 p.; 2 vol., 269 p. avec titre, 

Tiégoeiations du maréchal de Bassomplerre, envoyé 
ambassadeur ixlraordinaire en Angleterre l'an 
1626. Cologne, Pierre du Marteau, 1668. Pel. 
in-13de 316 p., plus le titre. 

Les Ambassades ont été imprimées non pas ft 
Cologne, comme le dit le titre, mais bien i la Haye, 
sgivanl le catalogue de 1674. La sphère qui esten 
tété de cbaque volume est celle des frères Steacker 
(Jean et Daniel), éublis à la Haye depnis quelques 
années. On voit atix Ambassades en Etpagne et en 
Suisse un petit fleuron cal-de-Iampe, Imitation 
presque parfaite de celui qui se remarque au Balzac 
de Leyde, (Euv. div., p. Ht. 

Les cahiers sont signés en 6 et non en 5, comme 
chez Jean, ou en 7, comme cbez Daniel. 
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La typognpbîe des frères Sleocber est remar- 
quablement belle, et c'est à Juste titre qu'on fait 
entrer les Atabauadet imprimées par eux dans la 
collection elzéTirlenne. 

Les If Anoirm de 1666, réunis anx^mbutodu de 
1668, n'ont obtenu dans les ventes qu'une, qua- 
rantaine de francs ; ce n'est pas asse£, lorsqu'il y 
a bonne conservation et belle condilion, parce qne 
les 6 Tolnmes se trouvent difficilement en cet état. 

Les frères Steucker n'ont imprimé les Âmbtu- 
tadea qu'une seule fois; mais ils ont donné dens 
éditions des Mémoirei, l'une en 1666, l'autre en 
1668. Ces éditions sont faciles à reconnaître, soit 
par les sphères, soit par les signatures, soit encore 
parce qu'elles ne sont ornées d'aucunes lettres 
grises. Point de préférenceentre ces deux éditions, 
qnl ne sont ni l'une ni l'autre Jouxle la copie, 
mais à Cologne, cbez P. du Marteau. 

H. Brunet ne fait pas de différence entre les 
deni éditions de 166S et 1666, puisqu'il remplace 
l'une par l'autre; Renouard, Catalogue d'uttÂma- 
teur (tome IV, p. 143), dit que celle de 1666 est 
la meilleure : la meilleure D'est qu'une expression 
d'habitude parmi les bibliographes; car l'édition 
de 1666 reproduit mot pour mot celle de 1665, dont 
les exemplaires sont plus rares que ceux de l'édi- 
tion de 1666. 

tes Jolis petits livres des Steuclter sont une 
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excellente aDoexe de la coUecUon; mais, quel- 
que beaux qu'ils soient, Ils ae peaveat suppléer 
iea Mimoiret de 1665, et alors mËineqae le mérite 
typographique serait égal [ce que nous n'admel- 
loQS pas], il faudrait nécessairement les Mimotret 
de 166S, qui sont un elzëTir, pour foire partie de 
la collection des elzévirs (!)• 

Bihdii [Dim.] AfMret , edente P. Scriterio , etc. 
A»ut., opuj Litd. Ehet., 1638. ln-12 de 6 H. 
lim., 518 p., pins I t. où on lit : Lugd. Batta., 
typitGeorgii Abrahami Vandir Marte, 1638, 

Cette édition est ornée d'un grand nombre de 
flenrons, et d'une multitude de lettres grises qni 
ne penrenl se confondre avec les flenrons et les 
lettres des Elievier de Leyde, ni avec les ornements 
plus lard employés a Amsterdam, 

Cette édition étant l'nne des premières avec le 
nom de Louis, doit faire partie de la colleciion, 
non pas comme elzévir d'Amsterdam, puisqu'elle 
a été imprimée à Le^de, mais pour servir de 
point de départ à l'apparition de Louis, qni se . 
montre comme marchand libraire avant que de 
se révéler comme Imprimeur. 

Ce livre, sans être très-rare et sans être d'une 



(0 Voir Plïien, p. sas dsi 
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lypo^phte digne de remarque, n'en est pas 
moins fort recherché, quoique le mérite n'en soit 
qoe médiocre. 

Cette édition paraît avoir élé faiu en société, 
entre plnslears, car, indépendamment du nom de 
l^uis, nous avons vu : Lugd. Batav., apud Fran- 
ciicam Hackium et negervm ; Atiulelodami , i^^ 
Bttckioi. 

Beraldb, prineeue de Smoye. A Leyde, ekes 
Simon Schwle», 1679, sur l'imprimé à Parii. 

Deux parles sous uoe paginalion de âî7 p., arec 
le titre et le faux titre i la suite de la page 108. 
Belle impression en caractères moyens de Daniel 
Elzevier. Le petit catalogue la mentionne sans ta 
réclame elzévirienne, le catalojnie de 1674 la dit 
d'Amsterdam ; la sphère, les deux lettres grises et 
la signature en 7 qui se remarquent en cet intéres- 
sant roman seraient à elles seules des présomp- 
tions assez fortes d'origine, si les deux pre- 
miéresn'âlaîent des preuves convaincantes. 

En effet, la sphère de ce petit toIdbic se voit au 
tome V du Molière de 1675 en tète de toutes les 
pièces. La lettre L se vérifie sur VArittippe de 
Balzac. 

Le Beralde est un livret fort rare, très-peu 
connu comme eizévir, presque ignoré delà biblio- 
graphie. M. Brunel le mentionné dans le Mamul, 
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mais »ec na aulre titre. D'après le Mamutt, le titre 
porte : Suivant laeopie, chea Ci. Barbin, 1673. Le 
catalogue de iSTi révèle Amsterdam comme le 
liea de l'impression, et si les deux titres allaient 
à la même édition, Sctionten aurait acquis ce livre 
de Daniel, avec sobstitutioa d'un nouveau titre ^ 
l'ancieu, refait par Daniel (1). 

La grande rareté, la révélation elzévirienne in- 
contestable, concourront pour en élever le prix. 

Blbssebois (Pierre Corntillej.lje LUm d'Angélit, 
kisMre amoweute et h^giçM, par Piffrrt ComHltt 
Bleueboii. Coiogne, Simon VAfricaîn, 1676. Pet. 
in-12. 

Cette première partie se compose de 6 tt. lim., 
qui soDt : Titre gravé, titre imprimé, et épitre an 
capitaine Daniel Elzevier; puis, de 168 p. Elle est 
suivie de : Le Temple de Mariias, pw P. C. Btei' 
leboit. À Cologne, chex Simon l'Africain, 1676, 
Pet. in-12. 

Cette deuxième partie se compose de 44 p. avec 
le litre.Cette pièce, réclamée par le dernier feaillet 
de la précédente, est adressée à dame Emerentla 
Van Swancvelt, épouse de M. Elievler. 
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Le mari et la femme ont cbecon lenr dédicace 
dans ce rarissime volume, vendo chez H. dePiie- 
fËeonrt 105 fr., prix que nous malnteoons, parce 
que ce livre est certainement d'origine eiEëvi- 
rienne. Jasqulci ou ne connaît que deux exem- 
jilaires dans les ventes : celui de H. de Pixeréconrt 
et celui de La Valliëre. 

Preuves eliévirieunes : Ce sont bien les carac- 
tères de l'imprimerie de Leyde, et la signature 
en 5 ; quant aux ornements, on voit au titre les 
traits entrelacés, si sonveot employés par eux, 
puis leur quatrième sirène ; enfin, deax lettres 
grises, T et L. Ces divers oroeDents, -qui ont en 
des Imitations, n'ont Jamais été parfaitement con- 
tcefoits ni & Leyde, ni & Bruxelles, ni méme'ii 
ilmsterdam. 

Filon réduit à mettre dnf contre un, amtumtnl 
pow ta jouitue. A Legde, 1676. Pet. In-iî de 
32 p. avec le titre. On voit la réclame A an bas 
de la 33> page. 

Cette pièce, d'une bontease licence, est encore 
pios rare que les prËcËdentes; elle est ausd 
d'une origine elzévirieone incontestable. On voit 
au titre le grand fleuron à traits ombrés qnl s'a- 
perçoit an Balzac et au Lncaio, puis la sirène 
blanche, a figure de femme; la lettre F, seule lettre 
grise, supporte par&itement la comparaison ; la 
signature est en 5. 
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Un amalear a réuni cette pièce aui Œuvra saty- 
rijtiM, et son esemplaire a été composé de la 
manière suivante. Eu voici la description : 

Les (Encres latyriqua de Pierre Comeitle Blei- 
tebois. A Leyàe, i676. Pet. In~l2. 

1" Un titre gravé et un autre imprimé, deux 
feuillets de préface. Almanach des Belles, pour - 
l'année 1676 , 34 p., compris le faux titre et Té- 
pttre â H"* Jeamy , ensemble de 6 ff. non chif- 
frés, mais réclamés par la signature A; a la fln, 
1 f. blanc. 

2" L'Eu^^Rte , tragédie dédiée à S. A. le prince 
d'Orange, 52 p. avec les 5 ft. lim. non chiffrés, 
comprenant le faux titre, la dédicace et un sonnet. 

Cette pièce recommence sa signature a la lettre 
A, et se termine par 3 ff. de portraits. 

3° Le Rut, ou ta Padew éleinU, divisé en trois 
parties : 

i" partie. 72 p. compris le titre, l'épttre à 
MU< de Scay, de ^ ff. non cbifTrés , mais non com- 
pris le titre général, que la signature et la pagina- 
tion ne comprennent pas. 

S' partie. 7 1 p. commençant à la page 1", 
comprenant le faux titre et l'épltre à la même. 

La réimpression du Rut à la même date donne 
deux titres à la S> partie, dont le dernier feniliet 
est coté 73. 
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3' parUe. Le litre de 1676, 3 (T. pour l'éptlre, 
lODjosrs il H"* de Sçay, et S7 p. ebillrêes.. 

i* Marthe tt iToyer, ok Jf»* ilc ^ay. Petite co- 
médie imprimée pour l'aotenr, 1676. Pet. iii-12 
de %i p. compris le titre et Les 3 ft. dVpUie. 
S" leFiUm, déjà décrit. 
Le volume ainsi composé a été rendu 350 fr. 
Ancunefi de ces piËces ne se rattacbent entre 
elles par des réclames, pas même le Rut pour les 
trois partie» qui le composent. En typographie, 
rien ne les recommande ft ta recbercbe des ama- 
teurs : les trois premières pièces qui composent 
d'ordinaire les OEwira ttUyHjuei sont d'une im- 
pression, fort commune ; si le papier en est Ikhi , 
les caractères de l'impression ne sont pas beaux, 
ni d'un bon choix. Sous ce rapport, elles sont re- 
ponssées de la famille eizévirïenne. 

La réimpression du Aut faite par Doude est 
mieux faite que l'impression elzéTirienne. 

Quant à JfarlAe le Rayer, rimpression de 1676 
comme la réimpression de 1698 sont snr fmrLmaa- 
vais papier,.et en caractères quis'éloiBDenteacope 
pins de ceux si bien cbolsis qu'on omidoyait ches 
les EIzOTier. 

La signature de ces pièces n'est pas la même : 
VAUnanach et le Rai sont signés en 7; l'Eagéitii 
ei Marthe sont en 6. 

Ces diverses pièces, d'une immoralité révol- 
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tante, ne paraissent Être la propriété d'aucune 
librairie ; elles ne sont comprises dans aucun cata- 
logue dn temps, ce qui nous fait croire qu'elles 
ont été semblables aux pamphlets, tirées en petit 
nombre et distribuées par l'auteur. 

Nous n'excluons pas ce livre de la collection, 
mais ihu'en peut Taire partie que comme annexe, 
et il n'y trouve place qu'à cause de sa grande 
rareté. 

Pour en finir avec Blessebois , nous devons en- 
core mentionner une de ses productions sentant la 
licence ; voici le titre de celte pièce fort rare : 

Relation d'un voyage de Copenhague à Brème, en 
cwj burlesques. A Brème, chez Claude Le Jeune, 
170S. Pet. in-i 2, se composant de 68 p. chiffrées, 
compris les sept premières qui ne le sont pas. 
Slessebois , dans la dernière page, fait une juste 
appréciation de sa pièce, tout aussi immorale 
que celles qui le sont le plus. Cette pièce est une 
réimpression de celle imprimée à Leyde en 1676. 
Pet. in-i9 ; elle est indiquée par le Catalogue de 
1681, p. 390. 

nous avons donné une origine tout elzévirienne 
aux trois premiers articles du Blessebois, non pas 
parce que c'est Jean ou Daniel gui en auraient 
fait l'impression , mais bien parce que, après la 
Aort de Jean, les opérations de son industrie ont 
été foiitinuées par sa veave et ses héri^ers. 
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Daniel lui-même imprimait on faisait imprimer 
pour lui dans l'iraprimerie de la veuve de Jean ; 
les Confessiom de saint Augustin, Lugd. Batav., 
Dm. Elsev., 167S, nous en donnent un témoi- 
gnage bien positif, et c'est l'une des plus belles 
éditions sorties des presses des EIzevier. 

BoGCACE (Jean). Il Decamerone di mater Giov. 
Boceaccio. In Amsterdamo, 1665. ln-I3 (Daniel EI- 
zevier). 

Ce livre occupe une place importante dans la 
collection elzévirîenae , où il se plaçait déjà au 
temps de la vente du comte d'Ho^m, faite en 1738. 

Crevenna n'hésitait pas à le donner aux EIzevier, 
et, après avoir dit fort justement que l'édition est 
très-belle, il ajoute qu'on en fait grand cas pour 
le texte. Ce dernier sentiment est partagé par 
H. Brunet. 

Hais M. Brunet, se confiant dans les lumières 
d'un ancien bibliographe plus que dans les siennes, 
a commis une grave erreur en attribuant cette édi- 
tion â Blaeu , car il n'y a pas de livres dont l'exis- 
tence elzévirienne soit plus certaine que celle du 
Décamerott de 1665. Voici les preuves que nous en 
rapportons : 

1° Celle édition , qui est d'une belle exécution , 
est imprimée avec de petits caractères en tout 
semblables à ceux de fa Sagesse de 1663 ; S" elle 
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possède la spbëre àa Clapmartut, et la signature 
en 7 comilié tontes les productions ek£viriennes 
d'Amsterdam ; 3" le fleuron de la page première, 
que nous appelons couronne aux maint de jtutice , 
et <]De M. Adry appelle la maae du Chancelier, se 
ToieinaQP(Uli«it«r; les traits entrelacés des pièces 
préliminaires se vérifient sur les tmittUiom d'Am- 
sterdam ; i° elle est ornée de cent onze lettres 
grises, toutes d'un bon style, et qui se vérifient 
presque tontes sur le Balzac; elles sont de la 
création de Daniel. 

Nons considérons le Déeamenn, ponr les ama> 
teurs qui voudront se livrer aux vérifications de 
comparaison, comme un des livres les plus pré- 
cieux de la collection. 

Les beaux exemplaires sont rares et très-re- 
cberebés. 

BoiLEAc Despréaux [Satyra du litur D...], 

Daniel n'a Imprimé de Boileau que ce qnt en 
existe dans son Recueil de pièces de 1667, divisé 
en deux parties. La 2' paf-tle comprend, p. 51 à 74, 
le Discours au Roi et les Satires 1,9,4, 5, 7. 

La veuve de Jean n'a imprimé qu'une seule sa- 
tire ; elle se trouve comprise dans un volume ayant 
pour titre : Satyres du lUur D..., à Fribourg, mi- 
rant la copié de Paris, 1667, pet. in-8. 

Les sept premières satires, précédées de i ft. 
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liminaires, ont 3!) p. La huitiâme, ayaol pour titre: 
La Dernière Satyre du tiao-D.... àM...tfhctevr de 
Sorbonne, à Paris, powr la O» âtt ïihrairei, 1 668, 
a 13 p. et 2 ff. blancs. La nenviême, à Fribovrg, 
suivant la copie de Parie, 1668, suivie du Ditcowrs 
tur la Satyre, occupe 23 p. — C'est la hnlUâine sar 
tire qui est Imprimée par U veqve de Jean : ses 
Jolis caractères, ses fleurons, ses lettres grises et 
sa signature attestent sa coopération â ce peUt 
recueil. 

La lettre D se voit aux Enb'etieiu de Balzac; les 
deux fleurons culs-de-lampe se vérifient sur la 
Pharsde et sur les Lettre» à Chapelmn et à ConrarL 

Le surpins de ce livret , inconnu à la bibliogra- 
phie, nous parait sortir de l'imprimerie de Doude, 
éiablie à Leyde ; nous vérifions son bufDe , et six 
de ses lettres grises sur dix, dans le itapintu de 
1668. 

Ce livret se recommande aux amateurs non-sen- 
lement â cause de la coopération eliévirienne ponr 
une satire, mais encore parce que les satires 
sont telles qu'elles parurent dans les premières 
éditions de Parts ; celle dite Damm ou Caaaaâre 
est en 913 vers, el eu 164 seulement dans les édi- 
tions corrigées par l'auteur et dans toutes les ë(]t- 
tions nouvelles. 

C'est une grande rareté qui doit avoir on tioo 
prixdans les ventes. 



cj.i«=b, Google 



DITEHSSS ÉDinOIta eLZÉTIMEHSES. 79 

HM. Bnmet et Bénrd indiquent, le premier, les 
«ditiona de 1669 el 1675 ponr de Téritables elzé- 
»!rs; le denxlème, celle de 1677. Nous renvoyons 
anx annexes nos démonstrations contraires, qui 
s'étendront aussi i l'édition de 16S0. 

Nous ea dlnHis autant ponr \esHtcueiU de Contes 
de La Fontaine et Pièce» iieents de Boileaa de 
1666, 1668, 1669, 1673, semblablement renvoyés 
anx annexes. 

BoNAiH (.S' de). La Politique de ta maiton d'Au- 
triche, avec un Diacowt lur la conjoncture présente 
des affaires d'Allemagne, de l'élection et couronne- 
ment des emperevrs el rogs des Romains, par le 
S' de Bonair. Suiv. la copie imprimée chiz Ànt. de 
Sommatille, 1658. 2 parties en 1 TOl. pet. in-13. 
— 1» partie: 9 ff. prélim. comptant dans une pa- 
gination de 333 p., 9 n. blancs. 3' partie': i H. 
11m. avec le titre de 16S8, suivis de 3 ff. blancs, 
130 p. cotées, î p. de la dernière lettre non cotées 
et 1 r. Uane. 

Belle édition, donnée par Jean, d'an Itrre rare, 
encore tneonnaedans labibllograiihte comme livre 
eU^irien. Tolel la preuve de son origine : 

Les lettres grises sont toutes de la création de 
Jean , et se v^rldent sur le Balzac , Œwrei iKeersês 
et En&etins. Les deux dernlérts sirènes , qui 
sont aussi de Jean , se rencontrent de même aux 
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Œuvre» divenet. La p. 3 àa Discours est omée 
d'un joli Oearoo qu'on voit à la Préface du Droit 
et Hsage de la phitotophie , par Pierre de la Plaee, 
1658. 



BoNARELLi (Dt'). Fitli di Seiro, favola poitorate 
del conti Gttidubaldo de' BonareUi. I* AmaUriamo, 
netla etamperia del S. D. Ehenier, et in Parigi, si 
vende appreMoThomasoJoliy, 1678. In-24, 6 flg.de 
Sébastien Leclerc, 1 68 p. avec les deux litres. 

BoNGARS [Joe.]. Viri illmt. Jacobi Bongarsii 
epiilolœ ad Joach. Camerarîum icriptœ, et kislorieis 
ac polilicis documentis instiuctce. Lugd. Bafav., ex 
officina Bheviriorttm , i6i7. Pet. in-1'3, 6 ff. lira., 
m p. Belle impression d'Abraham et Booaven- 
ture , en gros caractères. 

Prix : de * a 7 fr. 

BoHHEFiLLE {CharUs). L'Homme irréprochtdth 
en la convenalion, diviti en trois paflîa , en cAa- 
eune deignelle» »t traitée la mmière de parler en 
sorte, dans tes compagnies, que l'intérêt de Diev n'y 
toit blessé, notre propre conscieMe inl^^essée , ni 
enfin noire prochain offemé. A Legde , chez Jean EU 
zevier, 1661.Pet.in-IS delS ff. lim. avec le titre, 
413 p., 1 f. blanc. 
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EdiUon d'une belle exécution, en caractères 
moyens. 

Ce livre rare s'est vendu IS, 28 et 30 IV. 

BoBGiA (Cetar). La Vitadi Cesare Borgia, detto 
|H>i il duca Valentino, deicritta da Tomaio Tomati. 
Montechiaro, aprtuo Gio, fialiila Fero, 1671. Pet. 
in-13 de 123 p., comprenant i fT. liminaires non 
chifTrés. Très-belle édition d 'Amsterdam mention- 
née par le Catalogne de 1674. 

La Vie de Citar Borgia, appelle depuii le dve de 
Valenlinoit, detcriU par Thomas Thomasi, traduit 
de l'italien. Imprimé à Mûnttehiaro , cbes Jean- 
BapUete Vfro, 1671. Pet. in-13 de 495 p., avec 
les i fr. limîn,, litre et avis an lecteur. 

NH. Brouet et BËrard disent ces deux Ëditloos 
des elzévirs vérlubles ; nous disons que ce sont 
des Blaeu de la plus grande certitude. 

Les deux cnls-de-lampe au commencement et à 
la fin de chaque édition se voient an Jardinier 
francùii de i65i, aux Délices de la campagne de 
1661, et à Et HmM de 16S9, trois éditions avec 
le nom de Blaeu , et qu'on ne peut pas plus lui 
contester que le Péliston de 1671, qui est une de 
ses belles productions. 

Le cul-de-larape à la fln de la fila, ob s'a- 
perçoit une figure de singe, n'est qu'une Imitation 
Impariàite de celui employé -par l>anlel, souvent 
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au Aectuil des défmut de FotffiMl^ et tpe nous 
mentioanoDs à la fin des ImtUulei de 1663 poiu- 
en faire la diffârence. 

Nota. On peot croire à une édition de ta Vita 
donnée par Daniet, parce que le petit Catalo^e la 
réclame; mais si elle existe, elle doit être ant(!- 
rieure ou postérieure â la date de t671. Hotteley 
attribue aussi à Blaeu ces deux rolumes; Pieters, 
p. 346, regarde l'édition de 167! comme un véri- 
table elzérir. 

BoUHOcns [Le P.). Lm Entretietu d'Ariste et 
d'Eugène, Amst., ches Jacquet Le Jeune, 1671, *ur 
fa copie imprimée à Pari*. Pet. in-12, 5 fï. préllm. 
avec les deux tllres, 438 p., S tt. de table, signa- 
ture en 7. 

Très-belle édition de Daniel. 

A la beauté de la typographie, à l'exactitude de 
la signature , nous venons joindre le témoignage de 
la spbêre, qui est celle de VÈducation, et les 
lettres M et ], vérifiées sur le Balzac , CEucret tU- 
venes, p. 72 et 110. 

Prix ; ventes Bérard et Nodief, 8 et 13 fr. 

On joint ordinairement : 

i'StntmenU de Cléante luf (esEntretieM d'Ariste 
et i'Euyine, Suivant la copii imprimée à Pari» 
chez Pierre Monnier, 1673. S parties eo 1 toI> pet. 
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io-f 2, il« 143 «t iW p., plat 3 fT. i la suite de la 
l" partie. 

Cette Mitiol n'est pas ds Daniel ; elle a été t» 
piWée i Broxeltes, ainsi qne llndfqne le Cata> 
logne de 1674; mais elle est bien fréférable fc 
eelle dite de Cologne, chez Pierre du Bois, 1671, 
parce qn'elle est sar meilleur papier et plus 
complète. 

2° De la Délicateue, 2* édition , mue «( corrigée. 
Amsttrdam, Jacquet Le Jeune, IGTÎ, Sur la copie 
de Pon'i. Pet. in-lS. Egalement de Bruxelles, sui- 
rant le même caEalogae. 

Ces deux éditions sortent des presses de Lam- 
bert Marchant ou de Momart. 

3" La Maniir» de Men pemer dan» le» ouvrage» 
d'etprit, Di^gm». SufvaM la eopfe, àAnatirdtm, 
ekex Abraham Wolfgang, I68S. Pet. \nAi. 

Riche édition de Wolfgang, avec \eQaœrMtdo, 
i ff. Um., S98 p., IS ff. de Uble. De 5 à 6 fr. 

BocKlAtfLT (ËdMe). Ne pa» croire se qv'onvtiit , 
AtatotTi eepagnole. Suivmt Ut copie imprimée à 
Pâlit, i673. Pet. in-i3. H. fininet dit elzévlr Té- 
ritable; le Catalo(;ue dellï74 indique Ansterdan; 
mais nous n'atons pu m ce petit Hnct, <tal est 
fort rare,, «t 'qui , s'il n'est pas eloéTtr, doit m 
moins étMwin bonne annexe de la oellectioa. 
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BoTLE [Robert). Tentaminaguœdam phîtiologiea, 
dioertts temporibui et occationUmt contcripta à Ro- 
bèrto Boyk , eut» ejtudem Hiëtoria jtiUdilitii» et fir- 
«ifofis, ex anglico in latinum urmonem tratakUa. 
Anul., apudDmùl. Ehev., 1667. Pet. in-I^, i tî. 
lim., 4Î4 p. 

Belle Impression. 

Prix très-ordinaire. 

Brantôme. Mémoires de meiêire Pierre de BouT' 
deille, teigneur de Brantôme , contenant les Viet des 
hmames illustrei et grands capitaines françois de son 
terni. Leyde, Jean Sambix le jeune, 1666. i vol. 
pet. iii-13. 

l"TOl. : Titre, préface, table, * fî. ; texte, 
417 p., 3fF. blancs. 

3* vol. : Titre et table, 9 ff., 404 p. 

3>T0l. : Titre et table, âff., 443 p., 1 f. blanc. 

4<T0l. : Titre, 351 p., 1 p. de table. 

Ces quatre volumes sont les seuls du Brantôme 
imprimés par Daniel. 

Si la typo^phie ne révélait pas d'elle-même 
son origine dzévirienne, les ornements , cominréB 
à ceux qui Existent dansles elzévirs si^és, vien- 
draient enïoaniir la preuve : on voit les tètes de 
profil et le petit mascaron de l'Imitationde 1679; 
la main de justice à la couronné se trouve dans le 
Pamriti 1672 ; elle est aussi au Pastissier. 
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La tête de bnfBe qui se montre aui 3* et 3*T0l', 
et qni a été si rarement employée par Daniel, se 
reoconU'e an Tife-LiM de 1618. Cet ornemuit de 
presque toas les impriment était d'Imitation et 
non de contrebçon. Nous en dirons antant des 
têtes de profil , de celles de Blaeu surtoat, qui ont 
^ une si grande ressemblance avec celles de Daniel; 
Il suffit de se livrer â un examen de détail poor 
trouver maintes différences. 

Les culs-de-lampe des i' et 3* vol. se votent anz 
/«{il. de Ferez, 1663, et an CaUlogue de 1614. 

Les sphères se comparent parfaitement à celles 
du Clapmariut, de i'Êdiualion des Enfanli, 1619, 
et du Meliire, qni est un elzé* ir de grande certi- 
tude, polsqne Daniel en a donné deux éditions, 
tontes deux réclamées par le petit Catalogne. 

On Joint tant comme annexe que pour avoir les 
cenvres complètes : 

i' MéiMh-eB contenant les Vies des Dame* ittutU-et 
de France de son tems. A Leyde , chez Jean Sambtx 
tejeune, 1665. 1 vol. pet. in-13 de 401 p., sans 
les 4 ff. tim , comprenant 1 f. blanc, le titre, l 'avis 
et la table. Belle impression de Foppens. 

Les ornements, en tètes de boflle, cnls-de- 
lampe, lettres grises, sont ceoic de VlmittUion latine 
de 1660, oti Foppens s'est révélé comme impri- 
meur. La sphère en tête du titre est la seule em- 
ployée par lui. 
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i' JT^noira amltaont Ua Vkiiohamtt gaiaaXu 
de ton («flu. A ity4«, det Jtan SamJriv Ujamet 
1686v 3 TCl. pet. ia-12. — !« vol. : Utr«, âpUtre 
etariB^ ifT. de taite, 484 p^ ;3'vol. : S04»..avm 
te Ulrft. Belle édition de Bhen. 

La sphèK du'titre, les Utes de profil et les 
Icttras grises sont bien de cet imprimeur. La lettre 
H offre de la reaMmblance avec celle de Daniel; 
mais, en décomposant les traits , ob apefçoit toat 
amsitAt grand nombre de dUféreooeB i m les dis- 
tinf^e jtàrfaitement k la loupe. 

3^ Ménairt» eonlmant lu Vin da Eonmti il- 
Itatrti et grtutdi Cafitaine» i^angerê et son (eau. 
JL Leyd», eke» Jea» Suninx U jeune, 166S. PeL 
îBr-lâ de 6 ff. Um. pour le titre, l'épjstre à la 
reine Ma^uerHey la prâfwe et la table, et 600 p. 
da MsM. 

Ce volume, d'une belle exécution^ nonsparaU 
sartirdelft presse des Hacke, imprimées à Leyde. 

U «kte une réinpreseion de 1666 ea S voL 
donnée p» Foppeas. Le l** toI. ooaprwd le; 
mânes Uainaires et S04 ik, le if vol. 300 p. avec 
le titre et Ifr table. 

4" Hhioiett.coatetiMU InAneedùiMitia Citnr de 
FrMKS'teiwAaWi in dutit. ÀLegde^«ketJ4mSambi« 
hitme, lr723. Pet.iD<lâ, 

Cette collection , fort difficile & comBOBU:,. doit 
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conserrer uo prix élavé dans les tsdUs. Chet 
H. Sensier, lOOifr.; chez H. Béiard, 130 flr. -~ 
Avec belle reliure ea mar.. M., nous levons rv 
vemlre 150 fr. (1). 

(Bkegt.} CEuvres de M"' la ComUue de B.,ou 
Lettres et Poùiei de cette Dame. 

Voin'article de Foppens pour Pannexe de l'édi- 
tion de 1666doiiDée parlai, et les obserrations 
sur deux éditioDS de France, l'une de même date, 
l'antre de 1668. 

Bccn ASkH (George). GeorgiiBuchiuumiScolipot- 
mala quœ exsianl. tvgd. Batn,, ex off. Eltev., 
1628. ID-Si, S8S p. cotées, arec Utre gravé, et 
1 S p. non cotée». 

Autre idUion, £x off. EIzev., 16â8.iussi in-34, 
511 p. cotées, avec le titre et les Ilmin.,. 1^ p. 
□on cotées et 3 ff. blancs. 

Ces deux éditions, en caractères très-flns, sont 



(I) Via 

d'hI reoherohJB qo'k odib d« ion arlglns; tu, «lui qui l« llMl 
remarquer MK. Hirimis et LioDor ( dua li prffie* ta l'idiUM 
eDlni)irlHi go 18ST, M essore LDicheTJe), oei jolli ToluDiei brillent 
fu Ia miltltade it leui iacerrenUmu. Lei phnui eipwialM iiuii 
nuintbtn; on compte pirml lei omluloDi pluiienii ilLicoirs et 
dee tlMu imf«TluM. Lear fdllev n'cit pu eomn. 
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l'une Eur papier Qd et l'autre sur papier fort. On 
les cboisit indlslinetemeDt ; mats uous considérons 
celle anx 511 p. camme la deniième, parce qae le 
fleuron au tfites de profil n'existait pas encore en 
1638. 

Autre édition. Anuterdam, apud Daniel. 1676. 
!n-24 de 531 p., compris les 19 premières non 
cotées, a la Gn 10 autres p. Cette édition possède 
le delta et les traits , plus 17 lettres grises, dont 
3 des derniers temps. 

Prix, ventes Gaillard et Didot, édit. àe 1628, 
18 et 38 fr. ; celle de 1676 se cote à 6 fr. lors- 
qu'elle est de belle condilion. 

Paraphratii pialmontm Davidit poetica, aucl. 
Georg. Btichanano, aduotataubiquediligenlercar- 
minum gênera. Ejuidem tragcedits ânœ , Jepkthea et 
Baptiste*. Lagd. Balav., typis liaact Elsn., I6ii. 
ln-16. 

Livre très-rare , vendu jusqu'à 91 fr. 

fianiel cite dans son catalogue de 1674 une 
édition de Leyde de 1650, aussi in-t6. 

Cette édition, probablement de Bonaventare et 
Abraham , serait bien plus précieuse que celle de 
1621. 

BoRGERSDtcitrs (Franco). Idea Philosophiœ nalu- 
ralii, collecta et contigmta à Francone Bwgeradi- 
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do. Lugd. Batav., apvd Bonatml. et Ahrahamum 
Elsevirivm, XSif. Pet. iD-12, o&noQS remarquons 
le Nm joAm pour la première fois. 110 p., et 
i t(. Umin, compris le titre; 1 f. de table ft la 
fin. 

Dans ce même volume et en tète du roliune : 
Idta PkihiophiiB moralis, ex Arittolde maxima 
parte excerpta et melhodice iUposita , a Franco. 
Burger$dicio. Lugd. Balav.,ex offieina, Elsminona, 
anno 1633. Pet. )n-13, aussi avec le lion eobu. 

Le titre etladédlcacedatésde septembre 1633, 
6 p. ; texte, 348 p. 

L'impression de ces deux ouvrages est très- 
ordinaire , mais ce qui doit les rendre précieux 
aux yeux des amateurs , c'est d'avoir un point de 
départ sur l'association de ces deux typograpbes 
s) célèbres, et de pouvoir Bxer la durée de cette 
association avec plus de certitude. 

Ces deux éditions sont tellement rares que la 
bibliographie n'a pu encore s'en emparer. 

lita Philosophiœ moralis, etc. Lagd. Batav., ex 
ûff. Eliev: 
Edition médiocre en 35S p. 

Idea Phitosophia) moralis , livi Compendiota In- 
ililitlio, aaclore F. Burgeridieio , editio pottrema, 
mttltiê in loci» emendata. Lugd. Batav., ex off. Eh., 
1644. Pet. in-13. 
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Trâs-belle édibea d« BoasTenlare et Abraham 
en 161 p., CMi^ris 16 p. noncotées, 3 p.d'iodex. 

Idta Philoiophi» ndwolif , ttMJtfef&odui dêfitù- 
Oom» tt eomiroventarw» pkytieanm. Lu§d. Bat„ 
ex off. Elstv., 16i0 et 164S, Editions d'une belle 
exécution , ay>ot cbacone 86 p. compris les sept 
preuières non cotées et 2 p. de table, et entre les- 
qnslIeB nous ne voyons pas de préférence. 

CûUigium pkytieum, diipatationibiu 32 abiolu- 
Itim, toloffl natumltm pbUotophiam compendioae 
proponens. Ànclore Fr. Bvrgertdkio, Lugd, Batav., 
ew officina Etitv., 1637. 

Deai éditions ia-lS sous cette date, ayant cha- 
cune 3 R. liBÛn., 353 p., 3 p. de table. On les 
distingue par les ornements, qui ne sont pas les 
uômes; l'une a la première sirène, l'autre le 
grand et le moyen buCBe des in-12. Pas de pré- 
férence. 

Autre édition. L*gd. Batw., lUi. 

Deux éditions In^tS, aussi sous cette date, 
égales en beauté aux éditions de 1637, qu'elles 
copient page pour page. 

C'est encore par les fieurons qu'elles se distin- 
guent : on voit au commencement dans l'une la 
sirène première et le buffle orné, dans l'autre les 
deux antres buffles; il y aurait encore plnsienrs 
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autres r«iiarqHesqae)M»n fiégligeoiis, Nonsdiioiu 
eocore pas de préférence, 

Nous avons de Bnif ersdieius b^is ouvrages Im- 
primés par Booaienture et Abrabam , trois éditioDS 
pour te premier, deux pour le second et quatre 
pour le troisiôme; les unes sont connues de 
la bibliograhie, les autres lui sont encore incon- 
nues. Quoique l'auteur ait été l'on des bons pro- 
fesseurs de l'Université de Leyde, et qne les 
éditions postérieures h 1630 soient toutes fort 
belles , ceux de ses oufrages qui ont passé dans 
les ventes sont restés dans les bas prix. 

H. Henonard cite Jdea PhUoiopkiie nalwalU. 
Lvgd. Balav., ex offiiAna Bowk. et Abraham EIzee., 
163B. Pet in-12; et nous croyons pouvoir ajouter: 
Idea CEconomix el pMlicŒ ioetrmtx. Lugd. Batao., 
iSii. Pet. in-i9, aussi imprimé par Bonaventure 
el Abrabam. 

Bdkcdb [L.'B,]. Pétri Btptàtœ Burgi de beito 
Siucico conmenlarii, Gmtavi Adolphi, SuKffntm 
régit , tn Germaniam expeditio vtque ad iptiv» 
morlem contprehmditnr, EUtiovUima, figurit œneit 
adomata. Leodii , afwf Htttricum ËMmann, 1643. 
Pet. ia-13. 

Celte édition de L. Eltevier, en (^os caractères, 
esl belle el wnée de 34 portraits d'une belle esé« 
cntion. Sphère iaCU^na^ui, tète de bâller. 
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Lettres E et J des temps primiUb , et qui se voieDt 
au Clapmaritts. 
i ft. prélim. et434(i. 

ScsBEC {Â. GUlen]. A. GitlenH BmbequU omtia 
qtue exxtanl. Lugd. Batat., 1633. iJi-ii. 

Il existe deux éditions sous celte date. Au titre 
courant des lettres il y a epUlote daos l'ane, 
et dans l'antre epiitolœ. Elles sont tontes deux fort 
beïles, et ont tontes deux 575 p. avec le titre graTé, 
et 33 p. d'index. Nous ue faisons pas de préfé- 
rence entre elles. 

Autre édition. Amaterd., ex off. ElxêV., 1660. 
lD-24, même pagination de 575 p. avec le titre 
gravé, et de 33 p. pour l'index. 

Cinrs JcLiDs Cksar. C. /ulii CatarU qua exttanU 
exemendalioneJos.SaUigeri, Lugd.Batm., exoff. 
Ebwir.,1685. Pet. lD-12. 

Il existe trois éditions des Elzevler de Leyde 
sous cette date. 

1» édition : 13 fT. préllm. avec le titre, com- 
prenant la dédicace à Jac. Skytte. 561 p. de teste 
et 70 p. d'Index ; elle se reconnaît par les fleurons 
et nue faute de pagination à la page H9 : les 
fleurons sont une IHe de bnffle, celle aux petites 
cornes, qui est la plus ornée, qui se volt â la dé- 
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dtcace et k la page 1", puis la Méduse à la fin de 
nDdex. 

Cbacune de ces éditions doit avoir trois cartes : 
celle de l'Empire romaio, des Gaules et de l'Es- 
pagne. 

3* édition : Elle copie la première, page pour 
page, avec 'H5 ligues par page, l'index en lettres 
italiques , et ta Méduse à la &d. Mais elle en iïf- 
tère : i" par la sirène noire de 1" époque, qnî 
n'est que de 1636, et qui remplace le bufSe de la 
dédicace; l'autre baffle est remplacé par ane figu- 
rine sortant d'un fase, fleuron qui se volt au 
P»alterium, et que nous remarquons pour la pre- 
mière fois aux Lettres de Pliue de 1640; 2° par 
la correction de la faute de pagination , par la di- 
vision, à la suite de l'épttre, du mot gentrofo. 

3° édition : i ff. limin., dont le titre, non chif- 
frés, l"page chiffrée commençant à Chrittopkoro. 
Le commencement des Commentaires, qui est n"!*' 
dans les autres éditions, est ici à la page 17; 
cette édition termine son texte page 996; son 
index, en caractères romains, est de 17 ff. ; à la 
fin du 1 7*, huit lignes i'errala qui n'existent pas 
dans les autres, le papier de cette édition , d'une 
plus grande jastiflcation , a 37 lignes à la page> 

Les ornements consistent en deux tètes de proQI, 
le bufOe aux petites cornes , le grand bufOe de la 
l» époque, le petit mascaron à la fin du texte, et 
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la sirène blancbe on de S* époque, qui ne paraît 
pour la première fois que sur le Sénèqtte de 1640 ; 
ce fleuron est déjà fatigué sur le Cùar, ce qui 
annonce un exercice de plusieurs anoées. 

L'histoire des fleurons est celle du classement, 
et nons le maintenons tel que nous venons de le 
faire malgré lea sentiments contraires de HM. Bm- 
net et Bérard. 

La 1" édition est grande à i ponces 8 lignes et 
demi, la â* à 4 pouces 9 on 10 lignes, Fa 3° à 
5 pouces. 

Nous disons nne grande différence entre les 
deux premières éditions et la troisième, mais à 
peine pouvons-nous en apercevoii* une entre les 
deux premières. Nous l'es maintenons également 
au prix de 50 S 76 fr. Nous ne parlons pas de 
l'exemplaire de la Bibliothèque du Roi, qui est un 
exemplaire exceptionnel rendu 160 fr. La 3* édi- 
tion reste dans les bad prix. 

Il existe enoore deux éditions Iil-44 données 
par les Elzevier d'Amsterdam : Tune par Lodis et 
Daniel en 1661, l'autre paï Daniel en 1675, 
tontes deux in-12. 

Ces deux éditions copient page pOtlr [ia^e |a 
3° édition de Leyde, letf fautes uéanMoins sont cor- 
rigées avec soin; elles ont le même ttlré et les 
mêmes planches que les trois première^'. 
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Cette circOBstance {Mot faire sappouir qas la 
3* édition a été (hite an temps de l'aBSOciation 
de Jean et de Daniel, et que Daniel, ayant re- 
CDeilli le titre dans la lîqsidaUon , i donné us 
éditions sur celle de son premier tranil ; iet deux 
éditions se terminent par S IT. blancs. 

Elles sont toutes deux ornées d'ane grande Ta- 
riation de lettres grises , et des trémière» moyen- 
nes, édition de 1661 ; grandes trémiires, édition 
de 1675. 

La 1» édition, dont on doit faire cboix pour la 
collection d'Amsterdam, est d'aue exécaUon par- 
^ite , snr très-beau papier ; nous la prisons de 
« à 50 fr. 

L'autre , sur papier inférieur, doU rester dans 
les bas prix. 

Louis et Daniel ont donné deux édltioas 1d'34, 
le premier en 1650, le seeoBd en 1661. 

A notre connaissaace, li existe trois éditions 
ia-è" imprimées par tes Sérier : la première ft 
ItjA», tffpit baaa Elxn., 1619; tes denx autres 
à AmslerdamT cwn noA earjorwa, 1661, Louis et 
Daniel ; 16T0, DaDieL 

Snivani M, Adry, les Elievler de Leyde, Bona- 
rentnre el Abrabam, auraient donné en 1636 une 
édition in-folio qui serait d'autant plus précieuse 
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qu'elle coaliendraît les tables li)pogrDphiqnes et 
les planches des machines de inierre (1). 

Le Cùar de la 1^ édition in-13 aurait eu, 
d'après H. Adr;, ses feuillets découpés et replacés 
dans nn cadre illustré, à la façon de l'Horace de 
1699, dont aons donnerons la description; cet 
encadrement lai donnerait te format d'un in-i". 

Les Commmtaira it Citar, de la traduction de 
N. Perrot, S' d'Ablancourt, nouvelle édition, à 
Rouen , et se vendent k Paris chez Louis Billaine , 
1665. Pet.in-i2. 

16 ff. prélimin. avec deux titres de Rouen; 11 y 
a même des exemplaires qui portent : chez Thom. 
lolly, en place de Billaine. Teste, 519 p. 

Impression d'Amsterdam, de la page 1" à la 
page 141 , comprenant la lettre A jusques et com- 
pris la lettre F; mais elle n'est pas de Daniel, 
comme le dit H. Bérard et comme le répète 
H. Bninet; c'est Wolf^ng qui a imprimé cette 
partie du Gitof, dont Haury, bon imprimeur de 
Rouen, a été le cooUnuatenr, Son papier et ses^ 
caractères pe sont pas d'un aussi bon choix, et 
dès la page 145 on reconnaît la main d'un autre 



(t ) Piclen, p. 1 16 , djcrit celle td]Uon , qui hit \mft\mU k 
Fnosfort, en I STB. An bout 4a iniiuila wi, il reBliH kctaonf 

d'eicmplilrei InTendus; on mil m noiiTeaB titre, «TCo la Su» 
mlus ini le (lira, al m bu : Prùttml in effleini ElteririmS , 
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lypogrtptie, malgré la précantion de la riclame i 
tontes les pages et de la signature en 7 à la lettre 
G comme aax lettres prëcMentes : les antres ne 
sont pins Bignées qn'en 6, 

NODs reconnaissons Wolfg^g par ses ornements, 
qui n'ont Jamais été employés pard'antres impri- 
meurs; sa rose trémléreU la brancbe, son renard, 
son écorenil, se volent an CorntUt» et dans nn 
grand nombre de petits livres imprimés par loi. 

Les prix de ce livre , sar neuf ventes qne nons 
avons notées, vont de 12 à 40 fr. ' . 

Dans quelques exemplaires, le Utre, gravé est 
remplacé par un fenillet blanc ; ce doivent être 
eenx dn premier tirage. 

Cssins À ZEZE5 (Philip.). Philip. CœiU a Ze%m 
teo Btlgiau , hoe at, lueeineta ac àibidda nor- 
mifo tSBordU, progreuiu, ac dentque ad iwninafii 
ptrftetionem redacH ilMliminii , et fntertorif for- 
me, M tta^reipHbUea fadtratammBelgU rtgia- 
nwn; euiaçcwawitêtadditam»aUi.Ânul.,Lud, el 
Dm^Ehm., 1&60. In-lSdelSff. prélim. avec les 
deux titres, 346 p., 17 ff. d'index, 1 f. d'errata. 

Edition d'one belle impression, dans les bas 
prix. 

CiLVtii (Jean). Analj/tit parapJo'iutlea IuMu- 
titntm ^tfhgicarvm Joh. Cafnxt, di^t^aamibut 
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a «Mf«tfa, mettr* Dm. Colonto. lugi. SiiM., 
txoff. Blm., 1636. Pet. iii-12 de i S. liwin^ 
compris le titre, et de dSO p. Cette MiOam à'm 
livre proteatant imprimé par les pins belles 
presses des refonnés doit ndcesuireBnt fiifre 
partie de la collection. 

Les exemplaires de cette belle édition sont is- 
connns dans les ventes ; ils mst de la phis grande 
rareté. 

Cah pim (MattluBi) Horologium tolo naturas molu 
et ingento Am«(l«M mommia tmporii OMUtaUii- 
litiu œqvaiia. Atml., apud Dmiiiem JSInf., 167S, 
Pel. iii-12 en gros caractères, mai&<d^ane belle 
exécatlon. 

CipPELLi [Lvdoeiet) DMrifrc ib iwrti et «wjjmtt 
EbrœoTvm liUrU , eppotits D. Joh, BiuttorfU 4i 
eodm wgwnento diturtatioM. ttm Jot. $ea%sri 
aàntrmt ejroAem repreAeiiri«Wï,i(«/5)n«i«rt ai obt- 
cuntffl Zoha/ri» htvmilhuIrMAim hmk «csrviMlo. 
Amt., apud. Lad. Elsn., 164S. Pet. ta-ll ^ 
336 p., avec le titre. 

Cdition en gros caractères, récluaée par le petil 
CaUlognedel681. 

Cakoàr {JirSme). Bieroti. Cwdmi Arcm*^i- 
tica, (iee de prwlAKa HviU liber liitgitkrit. LMgd. 
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Salm., ra off. Eltn., 163$. It-U 4e 8 tf. Un., 
canprenant le Utre gnii, et de'608 p. 

Cette édition est li reprodacUOD de «elle pet. 
In-lS donnée en 1697 par Bon. et Abr. Elierier, 
SUIS le titre sniTaat lEimm. CcfdMf (M^ebien- 
tii Proxenata, teu de pndentla HtiH liber; neen 
i» Iwem prolnetia, vel è Un^rii sratM. ÏMgd. 
Bolati., ex off. Ebev., 1627. 

it fl. prélim. dont le titre gravé, nne â^tre au 
baron d'Espesses, au avis au leetsor, une table 
des cbap. et 767 p. de teite. 

Cette édition est imprimée en caractères moyens 
et l'antre en, petits eancUres. OaasGeHedelSSS, 
tons voyom wie épitre de Jean Eiaevier, datée de 
Leïde, en 1656, k Adt^he Vorstries, ce iiui dé- 
■ontrerait une neuveUe édiUon donnée par Jean ; 
Bah exisle-t-ll PésUanat une édition de 1635? 
C'est ce que sons n'aTons pas été ft même de rérl- 
fler. On bien Jean anrait-il, dans las eiemplaires 
restant de cette édition, remplacé l'épibre dédî- 
catoire pw «no autre î Ce ne sont U que des eon- 
JeelureB. 

Les denx. éditioat sont bcUes et ides prixMs- 
Wdérés. 

Quoi qu'il en soit, le Catalo^e de 1674 doMela 
dite de.lGM, et le petit <atatt|«e en «éttone une 
édition : ne seralNse pas cdle >de iêaa, pasetfe 
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dans les mains de Daniel après 1661 ? Nous nan- 
quoDB de renseignements. 

CordinoItMio (/i) di jMta ehieta dipiio i* tri 
parH. 1668. 3 vol. pet. fn-13. 

Très-belle édition elEârlrienne, Urée snr papier 
de cboix. 

1« TOI. : 382 p. compris 7 B. Dm. non chiffrés, 
dool le titre; table, S ff. 

f vol. : 394 p. arec le titre et l'avis de 6 p., 
phis 5 ff. de table. 

3* Tol. : 391 p. avec le litre et les lim. de 
4ff. 

Ces trois TOlnmes, d'une parfaite exécution, sor^ 
tent, les denx premiers des presses de Daniel, le 3* 
de celles de la veure de Jean. Ils ont été imprimés 
aux frais de Daniel, Buivant l'annotation du petit 
Catalogne. Les denx cnls-d&4ampe des premiers 
volumes se voient dans VHUtoire de Henri IV ; 
leurs lettres grises se vériBent très-exactement sur 
des eliévlrs signés. 

3* vol. : Sirènes blanches snr le Balzac, Ari*~ 
tippt de Leyde; cnis-de-lampe , rosaces à gros, 
traits, aux Femno forUe; les lettres H sur ce vo- 
lume, les lettres L,'D, E, snr les L<l(rei ekoitiee d* 
Bahae. 

Les beaux exemplaires se maintiennent k des 
prix élevés et vont JuBqu'k.63 fr. 
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Cats (/«:.]■ SitbtlStirtit, ^«rg. èhmhj. Bvrgtr. 
Amt. Ludm. Eh., 1643. Ia-13. 

Nons ne coanaissons d) le nom de l'iutenr, ni 
I "ouvrage que sons meotioanons d 'après la citation 
du JfawwJ/mais H. Brnnet le présentant comme 
an eizérlr certain, on doit en faire collection (I). ' 

' CiTCLLDS , TlBOLLDS ET PrOPEBTIUS, CIWI CoHI. 

Gain fragnuntit. Aml.y (ypii Lui. Eluv., 1651. 
In-24 de 360 p. avec te titre. 

Cette édition, destinée aux écoliers, est d'une 
impression très-ordinaire, et reste dans les I>ai 
prix. 

CEL8\{A.Corfi.)demedieinâlihriocto, exrecogni- 
tione Joh, Ànt. YanderLlnden, Lugd. Bâtas., apttd 
Joh. Elsev., 1657. Pet. in-12, 12 ff. prélim. avec 
les deux titres, SS8 p., errata 1 f. 

Cette édition de Jean, la seule donnée par les 
Elzevier, est d'une très-belle impression. On y re- 
marque les 2* et 3' sirènes noires, et trois lettres 
nouvelles ; C, S, V, 

Ce livre, fort rare, se vend jusqu'à 40 fr. 

Chambre (Marlm Cwem ie h), les CaracS^ei 
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<[« poMioM, par lêiiemrdi laCkm»bre, AÀMit., 
ckes A»t. Michel, 16581663. i ycA. pet. iii-19 en 
5 paittes, on S Iomm en i vol. 

Toaes 1« et i* sens na» nAne' paglnaCIftii ': 
IS ff.' préllra. arec le titre gravé et' 599 p.; le 
Taux tttce iv 9* vol. est la page 937. 

Toi. 3* et i* ayant pour titre : Let Caractira drs 
patsiont, oi tltH triplé de la mtWe et àettffm de 
la Antne et de la deélew, pa/r le nwr de la Chaudire. 
Amit., ehet Ant. Michel, 1669. Ces deux volumes, 
parties 3* et 4' de l'onvrage, sont compris sons la 
même pa^tnalion, ayant i tt. lim. dont le titre, et* 
397 p. Le faux Utre du i' vol. est i la p^e 181; 

S' partie on dernier vol. : Lu Caractira de» 
patnmt, o& il est traité de la nature, de» «iimm et 
det effet» de» lomiM, de (a crainte, du dé»e»potr^ 
par h tievr de la Chambre. À Amst., chex Ant. 
Michel, 1663. 323 p. compris les 6 p. lim. non 
chiffrées, dont le titre. 

Cet ouvrage est remarquablement imprimé sur 
papier dn 1" choix, et on y ajoute du même 
auteur : L'Art de c<mnaitr« le» homme». Amet., 
Jacques te jeune, 16R0. Pet. in-lS, aussi d'une 
trës-belle impression. Il y a sons cette date denx 
éditions ayant chacune 6 ff. lim. avec titre gravé, 
978 p., 4 ff. de table et 1 f. Wanc: Mais lt-t~-se- 
reconnaît par un errata ï la fin de la table, corrigé 
dans la 3* ; elles se distingueraient encorepar les 
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I. Daas la 1", p. 1", on voit la conroDoe 
anx main 4e jnBlice; daBS la 3<, c'est une tré- 
niâre. Od remarque eocore dans les préliminaires 
l'épltre comprenant 1 1. blaac et i ff. d'impression 
dan»lftl**, et 5 (T. d'impression dans la 2*. 

Preuves eUéririennes : 

4° La sphère des Caractim est celle du Clap~ 
mtf U u, et die se volt aussi an TlMtrtàt Molière. 

2« Les trâmiôres moyennes, le delta et les traits 
entrelaoês se vériflent sur l'/nUtalim de 1658, 
p. 953 et S18. 

3° Couronne aux mains de justice, on masses du 
diaseelkr. 

À" Daniel réclame ces deux ouvrages, dans le 
petit Catalogue de 1681, comme nn produit de ses 
presses, et la signature en 7 est bien celle de sa 
maison. 

On comprend très-bien pourquoi les Elsevier, 
Lonis et Daniel, ont donoé tant de soins )i rim- 
pressit») de ces deux ouvrages de de la Chambre : 
c'est que l'aalenr était le médecin dn chancelier, 
auquel il dédiait les Caraetèni dei patiion», et 
qne le chancelier était le protecteur des Elzevier 
et œt graad analeur de leurs éditions. Mais ce 
qu'on ne comprend point, c'est que Lonis et Daniel 
n'aient pas mis leurs noms à oes deux éditions si 
jolies, easi beanx caractères, et Incontestablement 
sorties de lenrs presses. ^ 



cj.i«=b, Google 



Prix de veDte : Les 5 volumes vont couramment 
de SO à 60 fr. — It s'eM même élevé JuBqn'l 
110 Ir. 

Chippozeiu. Artiubar, oa ta Amii einuatit, 
tragi-eomidie. A Leiie , chex Jem Eluvitr, 1658. 
Pet. ÏD-IS, 102 p, compris 6 fT. lim. non chiffrés, 
1 f. blanc ft la fin. On voit à la p, 13 la sirène 
blanche; et au prélim:la 3<etlai>. A la fin, le 
grand cul-de-lampe aux traits ombrés comme an 
Cmrart. , 

Chirroh {Piarre). Dé la Sageue, troiâ Kvntpar 
P. Charron. Leide, ehts lei EUniir, 1646. Pet. 
iD-12. 

Autre édiOon. Lrii«, Jean, 16S6. Pet. in-13. 

Autre édxHon. leide, Jean, sans date. Pet. in-lS. 

Autre'édtaon. AfOilerdam, Louis et J)(Miei, 1663. 
Pet. in-13. 

1" édition : Ellese compose, avec le titre gravé, 
dé 12 ff. prélim., 663 p. et 8 p. de table. 

i" édition : ii ff. prélim., 621 p. et 12 p. de 
table. 

3* édiUOn : celle sans date mStne composi^on, 
- et tontes deux sautent de la page 264 à la page 
295, omettant 31 nomérôs. 

4>éâitioii : 8 ff. llm, 692 p. de teste et 8 p. 
de table. 
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Eotre la l" et la 1* ftdltion, la dissiSc^Uon u 
faitd'elle-meme : elledotts'opérsr semblablement 
entre les deux édîtîoDs de Jean; celle de 1658 
est d^ne époqae incontestable : c'est la denxiëme 
de Lejde. Celle sans date lai est postérieure. C'est 
le sentiment de H. Renouard, partagé par U. Bé- 
rard et approuvé par H. Bmnet, 1. 1°', p, 639. 

A cens QDl disent que celle de 16S6 et celle 
sans date ne font qu'une même édition, parce qoll 
y a même nombre de pages, même nombre de 
lignes, même faute dans la pagination, nous répon- 
drons, laissant même de côté les{H-ésomptions que 
la 2* dédicace établit en faveur de notre système, 
que leurs prétentions n'ont pas même i'à-propos 
d'une obserration. 

Si ces deux éditions sont une copie t'oue de 
l'autre, ce que nous concédons, eltes diffèrent 
entre eltes : 

l'Par le titre gravé. Celui de 1656 vient de l'é- 
dition de 16i6 ; il montre déjii de la fatigue. Celui 
de l'édition sans date, au contraire, est un titre 
nouveau, se montrant dans toute sa perfection et 
toute ta pureté d'un premier tirage; U a en moins 
une ligne en hauteur et une demi-ligne en largeur; 
ensuite les figures ne sont pas les mêmes, ni le bas 
de la planche non plus. 

i" Par les signatures. Sur les 130 signatures de 
ces deux éditions on en trouverait difficilement dix 
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en bonne concordince. Renro) ïUlettre It fai- 
sant la {"pagedererreor de psginMIon. 

3' Indépendaniiii«nl i& ce' cpie la dédiesce aa 
prince de Bourgogne rérèie l'antériorité, et celle 
à MM. du Conseille IIollande,'ZelaBd8 et WMtfrïce 
une dat« postërieare, dodb disons que les flOBroas 
ne sont pas les mènes. Nous voyons ans pièces 
préllmiDaîres, édltiao de 16S$, dens sirènes ; la 
blancbe, qnleet laseconde^nneDoIrenoiiTelIei dite 
la 3*, encore tonte récente; pulsdenx tètes d<! buffle : 
la grande ancienne des petites éditions, et nnenoD- 
Telle encore pins grande. A la page l"età la table, 
c'est encore la sirène blanche et le buffle ancien. 

Dans l'édUion sans dat«, nons voyons bien ans 
préliminaires un pelil fleuron a festons, la flgorlDe 
au vase, la 3* sirène, etunenouvellesiréne très- 
écbevelèe , dile la 4'. A la page 1» et à la table, 
ce sont les 3* et 4' sirènes , en place de la sirène - 
blancbe et do buffle. 

Les lettres L de la page 1*' ne sont pas nos plus 
les mêmes. 

4* La sirène de 4* classe, et cedest décisif, a 
paru pour la première fols sur le Botioe de 1658, 
Œuvre» dicerui, plus nette et plus fratcbe sur ce 
volume que sur celui de notre édition; l'édition 
sans date est donc postérieure à {6it8, notWclâs- 
sement des fleurons eu rapporte une preuve des 
plus convaincantes. 
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MalâtenantDonsâisons: L'Mtiondel646, qol 
est trës-rare , et l'édition de 1656 , qui est très- 
connmnie', sont imprimées avec le m£me titre. 
L'édition sans date, pins rare encore que celle de 
1646, et l'édition de 164ÏS ont tontes denx le 
nonvean titre gmé. 

La' grande rareté de l'ane et la facilité de ren- 
contrer l'autre nons donnent lieu de présumer que 
Jean n'avait tiré ses éditons sans date qu'i nn 
petitnombred'etemplaires, etqneson tirage était 
épuisé & son décès, ce qui aura permis il Louis el 
Daniel d'en imprimer une quatrième en 1663. 

Quant au mérite typographique, nous faisons peu 
de différence entre les trois éditions de Leyde; 
cependant nons avons une préférence pour celle 
sans date , non pas parce que c'est la plus rare, 
mais parce qae c'est un cbef-d'oeuvre de Jean. 
Kous portons aussi nn très-bon témoignage de 
l'édition de Louis et Daniel , qui ont trés-heureu- 
sement rivalisé avec les Elzevler de Leyde : leur 
édition est sur bon papier, exécutée avec soin, el 
en caractères uenft. 

Cette 4* édition est Indispensable à la collection 
d'Amsterdam; nous la recommandons aux ama- 
teurs de la belle typographie ; on la tronrerat 
admirable si les antres édiUons n'existaient pas. 

Prix de ventes. 1" édition, 50 fr. ; i; 15 i 
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80 A-, — Edition «ans dau, la^plns rare et sur 
plus grand papier, 50 et 73 fr. — L'exemplaire 
Sensier, de 11 lignes 1/3, 110 fr; cet exemplaire 
moDtratl des témoins, f édition, de 35 i 60 fr.; 
un exemplaire non rogné vendu 170, 130, pais 
141 fr. chez Pixerécourt. 

Cbbitoh£ds (Jf. P.). Grœeo-Ba^bara Novi Tei- 
lumenft qucs oritnU originem iebent, telegit, con- 
geuit, KotU il(«i(rat){( Mart. Pert, Cheitomiau. 
Amst., apiid Lvgd. Elsev., 16i9. Pet. in-12. 

Belle édition en gros earaclëres, pea commune, 
et rendue 13 fr. Cramayel, 15 tt. Holleley. 

Cluveui (Phtiip.') ffllrotfocttoflù in mneriam 
Gtographitm, tdm vtltrem {pulm ttovam, libri 6, 
UAulis aneit illm^aH, Aeceuit P. BtrHi Brevia- 
rium orbit lerrarum. Anut., ex of^nà Elset., 
1661. Pet. iiHi3 avec les cartes, 6 ff. lim.,388p.i 
3t (T. pour les tables. 

Belle édition de Louis et Daniel , d'une parfaite 
exécntion. 

Louis avait donné une édition în-13, mais sans 
les cartes géographiques, en 1651 , et Daniel en 
donnait une nouvelle ausi in-13, mais avec les 
cartes, en 1679. 

De ces trois éditions , celle qu'on doit préférer 
pour la collection est l'édition de 1661. 
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n existe plusieurs éditions In-H : trois des 
EIzeTierde Le;de, 1637, 1629, 16il; deux des 
Etzerier d'Amsterdui, 1659, Louis, 1677, Duiel. 
Nous arrêtons notre cbois sur les éditions de 1 641 
et de 1677, dont voici la composition : 

Edition de 1641, l'* partie, 3S9 p. compris le 
litre gnré; 9* partie, 70 p. cotées, 9 son cotées, 
i t. blanc. Edition de 1677, 352 p. et 70 p.; 
tables, 5fT. Ces deux éditions sonid'nne fort belle 
impression. 

Le catalogue Sensier est le seul iiul dise l'édl- 
tioQ de 1641 in-19 , et de t& les errenrs bibliogra- 
pbiques : l'in-Sl est certain; rin-13,nDnsle con- 
testons. Ponrqnoi les Elierier de Leyde auraient- 
ils, la même année, donné deux éditions de formats 
différents î 

Parce que des in-S4 on a fait des in-16, et qne 
des in-16 oneslarrïvé inxin-13. — Poison a dit 
encore, petit eatalogue dtt Ripubl. de 1663, Louis 
Elzevier, ^dîltM de 1641, ce qui n'ett pai vrdi. 

CoccEios (JoAoMu). Stmma doeMna de fœder* 
«KMtaMentoDH, explieotaÂCoeeeio. Lu^d.BiUM., 
1654. Pet. in-12. 

Belle édition de Jean et Daniel. — Réimpression 
de Jean, pet. in-13, en 1660. 
Du même : SiMetm Seriplura poltntta demonitrata. 
Lugd. Batav., Jean, 1655. Pet. in-13. 
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Du même : AimoitUb> de prine^o EetUria re- 
\ fematœ. Lugd. Batat., Jean^ 16S7. Pet. in-13. 
DU m^me : IndagaHo luUvra Sàbbati et gwMft 
Nwi Tetkme»H. Lugd: B<Hav., Jean, 16R8. Pet. 

ID-IÎ. 

Do m<me : De EeeUild et Babgltme-^tgieiêitio. 
lugd. BaUn., Jean; 16S6. Pet. in-lS. 

M. Bruaet cite une édition de 1658. 

Dq même : PmegyrinH de Reg^a Dei. L«gi. 
Batav., Jean, 1660. Pet. in-li. 

Du même : Typiu coneordta oflifconni', cirea 
hmomn Damlnleas propoeittis^ Lugd- Batav., /em< 
16S9. Pet. in-li. 

Ces éditions de Jean Elzerier, toutes d'une paiv 
faite exéentloD', sont accaparées par les protesUsts 
et pour ainsi dire inconoues au commerce' des 
ventes: 

Nous n'aTons pas la prétention de cHer tontes 
celles qui ont été produites par les presses elsé- 
Tirtennes, car nous n'ignorons pas que nous ea 
omettons un grand nombre. Nous nous arrêtons à 
celles qui sont parvenues à notre connaissance, et 
que nous avons pu recueillir d'une science cer- 
taine. 

CoLLiGNT (La Vie de fflentre Gaspard dt) , lei- 
gneurde Chaetilhm, admirai de France, àlaqvette 
lont ajoutit eu Mémoiret iw te qui n posta a» ^ge 
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di SaHt-Qumt^ Legé$, Bonavtntwv el Abraha» 
Elzteier, 1613. Deux parties pet. in-lS. 

PréUn., 4fr. btl43p. pour la l^putie, cotée 
par erreur 115 ft la dentUre paf^e. 3* partie : 
8& p., c(HDpris le Utre.aDssi de 1643. Cette 
3« partie contient tes Mènoirtt. 

Ce livre rareest d'une parblte exëcnlion; il a 
été vendu 96 et IlOfr. cbezMH.Caillard et Duriez. 
Nous devons citer comme trts-bel exemplaire celai 
<|ai provenait de Renonard, rellâ par Derome mar. 
bien dent.j d'une parfaite conservation. Vendu 
bors Catalogne , 100 tr. 

On trouve, mais fort rarement, l'édition de 
1643 avec un nouveau titre portant : Partt, Tk. 
JoUy, 1696. C'est simplement une substitution de 
titre faite à une partie de l'édition acbetée par le 
libraire de Paris après la séparation de Jean et 
Daniel. 

ObinNii (h'. A:] Jàwua «tr» linguarm, ewn 
aé^vnetsgraxa vartioM, atitore Theod. Simonio 
Hohato. Amit., apud Lugd. Ebuv., 164S, 1649, 
et DMielem, 1665. Pet. in-IS. 

Ces trois éditions sont belles, le texte grec est 
d'un tirage parfeit. Les Elzevler se sont pin à im- 
prinier sons bien des formats et en différentes 
langues les livres de cet auteur ; ii existe une édi- 
tion io-8* en cinq langues {1661], comprenant 
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863p , latine, française, ilaliemie, espagnole et 

allemande. 

Dq même : Pmtophia diatypoiii, ieoMgraphiea 
et orthogr^kiea ddineaUene loitui operit Mijilt- 
hultiien, dtflifluioMm, «lui adwabraïu. Amterd., 
^ud Ivd. Elxev., 16^5. Pet. in-13. 

Belle édition , bon papier, beaux caractères. 

ComnKES (Les Mémoira ds neuin Philippi di), 
tieur d'Argenton, Dinière édition. À Leide, ehes 
luEIsniery 1613. Prëlim., titre compris, 1} ff., 
765 p., j9 p. de lai>le. Faute de pagination d'an 
feuillet omettant les cotes 673 et 671 , mais régu- 
larité dans les signatures malgré cette omission. 

L'édition du Commlnes est admirable dans son 
exécution; les beaux exemplaires sont rares, trës- 
recbercbés, et se payent fort cber. L'exemplaire 
Cbalabre, de 5 |H)Uces 1 ligne, 107 fr., revendu 
90 fr. 

Kons croyons l'édition tirée sur deux papiers 
différents : nons avons été b même de comparer 
deux exemplaires, l'un présentant, avec des maires 
de côté , moins de fl lignes et de nombreux té- 
moins; l'antre présentant les siennes avec 11 lîg. 
de largeur, sans indices de témoignages. L'exem- 
plaire aux 11 lignes était du premier choix, l'antre 
était un peu terne. Les exemplaires comparés 
avaient chacun i pouces 1 1 lignes eu hauteur. 
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Noos irons remarqué des exemplaires qui n'ont 
que 4 ponces 9 lignes de haittenr et qnl sont ce- 
pendant snr le papier de choix qoe nous signalons : 
blancbenr naturelle et 9 lignes iji de largeur. 

Les ornements sont : le grand buffle primitif, le 
bufDe orné, la 1" sirène, la figurine aux écrons, 
et quelques lettres grises. 

Pieters , p. iSI, ne consacre qu'une seule ligne 
à cette édiUon; elle renferme une remarqnable 
Êpllre dédicatoire i H^ de Honlaasier, probable- 
ment sortie de la plume de Balzac. 

ITARDS [Petnt Âdolphvi), Medulla oratorUt, 
eonUntKt ormivm Iraiitilioiikm formulât. Amt,, e» 
off. Ehn., 1656. Pet. in-i3 de 380 p. 

Le titre gravé porte : Ivari Petr. Âdolpki Nar- 
vegi Medttlla oraloria. 

Cet ouvrage, d'nne belle impression, peu connu 
et pen recherché , parce qu'on dit qall n'a pas 
grand mérite, est cependant nécessaire dans nie 
collection un pen complète. (Pieters, p. 278.) 
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CHAPITRE III. 

LISTE 
DE DIVERSES EDITIONS ELZÊVIRIENNES SIGNÉES 



Adgdstim [D.) C<mfettiimei. Dan. Elsev., 167S. 
4» fr. SO, m., Nodier en 1830; 5 )1t. st. 7 Bb. 6 d.; 
Noailles en 183S ; 129, m., Nodier, antre exempl. 
en I8M, reTendn 111 fr. Girand, 130 fr. Solar; 
49S fr.,m., exemplalredeLongepierrejReiioiianl; 
73,n., H. de Ch. en 1863; 50,1»., Pieter6.Enl784, 
& la Tente da duc de la Tallière , an bel exemplaire 
maroquin rouge n'avait pas dépassé IS fr. 

Bassecodrt (Sermon* de piiUpar Fabrice de). 
16i5. 

S3 fr., m., Pixerécourt. 

Voir VÂnateeta libUon de Dn Boure, t. Il, p. 313. 
Rien de pins froid, de plus sec et de plus lanfniis- 
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sut qne ces douze sennona ; on n'y tronve pas le 
moindre germe d'éloquence ; le style est tntnairt 
et bas, GUI naïveté; et t^penduit on aurait Bonr- 
dalooe complet, et Hasstnon par-dessus le marché, 
avec l'argent ipi'OD consacre à l'acquisition de ce 
méchant petit volume. 

BiUDiCB. Amorei. 1636, 

SO, m., CalltaTa; mais le pins sonrent 20 fc 3S 
en beaux exemplaires. 

n Des érudits hollandais ont voulu, en 1638, se 
moquer en latin d'un assez lourd savant dn même 
pays, le docteur DomMcvt Baudtui, décédé depuis 
1613; c'est ce qui n'a, ce me semble, jamais pu 
intéresser personne, même en Hollande; cepen- 
dant* ce Totnme est resté ferme dans les curiosités 
bibliographiques, et II est recherché même pour les 
bibliothèques les mieux composées. A la vérité, 
après les Insipides amours dn docteur, est une 
assez bonne compilation de pièces de re omoforla, 
et les trois centons virgiliens d 'Ânsone, de Capilnpi 
et de D. Heinsius, ce dernier le plus mauvais de 
tous. Quoique d'un format plus grand, d'une exé- 
cution assez tndiffirente et d'Impression non elzé- 
virienoe, ce volume est un des plus recherchés de 
la collection des Elzerier, dans laquelle on te re- 
garde comme indispensable. * Ainsi s'exprime 
Renouard, CaMogve d'un «nateur, t. II. 
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Nodier, dans sod calalo^e de 1814, qualifie 
aveccomplalûncece Yolome de «Recneil fort bien 
fait de pièces la plupart exqpises. > 

Van der Resch i'imprima partie pour le compte 
des Hœcke et partie pour celui des ElzeTîer. 



BOCGÂCE. J 

50, «., Mac-Carlliy etChftteanKiron; SI , m., Cour- 
celles; 5S, m., Haioyer; 71 fr., 50 m., Clialabre; 
I 11, Guir de Russie, Nodier; 150 (5 p. 6 lig.) Hot- 
teley; 92, m., Chabrol; 90 et 120 Libri, en iUl; 
196,fn.,CF0zet, enlSll, reTendulOO H.D. L., en 
1S63; lOS et 106,)»., Solar; 110, m., Gancia; 
72, m. doublé de m., Pieters (119 millira., arec la 
première prélace). 

Une édition Amtterdam, 1679, exécutée avec 
les caractères eliéiiriens, mais sur un papier tr^s- 
inCèrienr, Ognre an catalocue Woiters, 1844, 
n» 615. 

CfSAR, 1G95. 

50, m., Marchand, en 1831; 62, LebeaD, eut 846; 
71,ffl., Bignon;73,Wf., Bèrard; 79 tn., Duriez; 
82, m., Baudelocqae; 160,c./. [exemplaire ayant 
près de 4ponces lOUgnes), C. R.,en 1857;127 m., 
Cailbava; m.m., Chenu (136inlil.]; 12,v.fr. 
dor., Pieters (exemplaire médiocre sans doute). 
L'exemplaire du comte d'Hoym, relié en maroquio 
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riolet doublé de marocpiia cilron, 75 fr. Saint- 
Martin, en 1 SOS : Il vaudrait sans doute bien davan- 
tage aujourd'hui. 

Celsus. 1 657. De 1 1 fr. (Nodier) à 29 fr. (Sensier) 
dans diverses ventes ; exemplaires reliés en maro- 
quin; 56 vél., non rogné, C. R., en 1S57. 

On reproche & cette édiUon de ne donner qu'un 
mte maUlé et défiguré. 

CuBRON. De la Sageue. 

Renouard entre dans des détails étendus au 
sujet de ces éditions. II relève Gaillard , qui avait 
dit que rédition sans date et celle de 1656 n'en 
faisaient qu'nne.ll remarque que si l'on savait en 
quelle année ont été tous ensemble eu fonctions 
les douze magistrats auxquels elle est collective- 
ment dédiée , on aurait sa date positive ; mais 
l'bistoire de Hollande n'entre pas dans le détail 
de ces nominations, a le n'ai pu trouver que d'Im- 
parfaits renseignements dans les registres publiés 
en ces temps-lâ, conservés partie en imprimés, 
partie ^ manuscrits, dans la bibliothèque de La 
Haye, oti l'abbé Flament, bibliothécaire, m'a fa- 
cilité cette recherche. » 

On ne peut guère excuser les Elievier d'avoir 
réimprbné la Sagatt quatre fois en moins de vingt 
ans sans avoir lamais songé à profiter des impor- 
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umtn ai^menUtions qa'ofire le texte de l'édUiâD 

de 1604. 

Voici les prix d'acUodication de ^Mlqoes ventes ; 
nons laissons de côté les éditions de 1656 et de 
1663, qui sont moins recbercbées. 

1616. 99, m., Renonard, en 1829; 49,«., Vai~ 
nant ; 95,fli., Double ; 87, »., Solar; ftO, i»., B. 4e 
Ch., en 1863 ; 50, m., Plelers ; 69, m.. Cbenu. 

Sans date. ilO, m.,5eiisier; 5S, v/J.,Béranl; 
50,ffl., La Bédoyére, en 1839 ; 80, m., Nodier, rev. 
104 Bandeloeqiie; 95, m.. H., enjanner 1847; 
60, m.f Renonard; 63, m., Girand ; U, «^ Solar; 
60, m., H. deCh.; 70, «., Pieters ; 180, bel exem- 
plaire m. (Daro.) , 134 nau., Cbenn. 

L'exemplaire de Bérard, qui avait appartenu ii 
Héon , figare an cat. Cigongne, n" 184. 

CiCKRONis Opéra, 1642. 10 vol. 

115, ffl., Bérard; S77,m.,lUf>£artliy, en 1816, 
revendn 599 La Bédoyére, en 1839; 341, m., Cha- 
labre; Si liv. sterl. Noailles, «0.1835 (c'était 
l'exemplaire GoutUrd, adjugé A 360 fr. en 1780; 
il passa cbei H. Cigongne [catalogue n" Ï282J, et 
il doit être aujourd 'bui, cbez Hgr Jednc d 'Anmale] ; 
310, vél. (exemplaire indiqué oasunQparaisGant'sar 
papier fort). H., en lS46;401,M.(l'ex.>âe Colbert], 
Libri,en 1847; 11toL,.300, m.,De Biue,M l«ft3; 
40 l..Gt. 12 Bh. (r^nre de Derome) Haarott, «n 
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1834 ; 61 1. Bt. (exemplaire du comte d'H0T>ii]> •»• 
doublé de ffl., Librl, en 1S63. 



Clâdduncs, 1650. Il à it U, dans dlvenet 
ventes, reliure en maroquin; 3S fr., m., Nodier; 
35fr. «. (rel. deDeromej, LaSédAjère, enl839; 
81 fr., «., Duriez (exemplaire du conted'Qoym], 
rerendn 31 fr. Uialabre. 

80, a., non r<«ié, C. R. en 1857. 

Un exemplaire sur papier aiuré, arec toutes 
ses narges (ISOmUl. Bar83], ricbaneat relié, est 
porté an prix de ISO fr. sur un catalogue du 1^ 
braire aaodln, k Paris (no4907}. 

CoLUGNT (VU dt], 1643. a i 45, m., dans dl- 
Terses Tentes; 53,a.,llaE07er; 73,m.,llac-Cartliy; 
86, «., Seusier; 110, «. (rel.deCerome), Duriez, 
payé 90 fy. veote Gaillard ; 1 63, m. , Solar ; 80, m. 
(131 rnill.}, Pieters; 150, m.. Chenu (132 mlU }. 

CoiauNBS.i648.t!3,fli.,Desiobert;56,M.,CaU- 
lard ; 67, m., Hac-Cartliy ; 76, m., Blgnon ; 89, m., 
Nodier, en 1630,' et 9<^1, iii>, autre exemplaire, en 
1844; 94, i»., Sensier; 107, tu., Chalabre ; 1 34,ffi., 
B. D.' C, en 1847 ; 930, «„ Sérard ; S94, cuir île 
RmuU, Wolten, enl844; 310, m., Benouard; 
UtL, m., H. de Cb., et 163 H. D. L., «a 1863; 
66, «L, Pieltrs; 99, m., Cbeau. 
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CoKTtDS (Qiilntiu}. 1633. H à 40 fr., m., dans 
diverses rentes ; 50, m., Nodier; 58, m. (reliure de 
Padeloap), Clienu; i'exemplaire Pieters, relié en 
Télln , 8 fr. Beulenent. 

IUTiDis(Pia»eHi(ffl}. 1653. lOà 30 fr., »., dans 
diverses Tentes; 45, m., Goolon; 190 fr., m. (5 p. 
1 1.1/3), Hotteley; 91, m., H. de Ch.; 180, oi., belle 
reliure Double; 57, m. (reliure de Bauzonnet, 
131 mtl.], Pleurs. 

Le If anvet observe que l'exemplaire du comte 
d'Hofm , adjugé 48 fr. en 1811 , se payerait an- 
Jonrd'bui au moins 500 fr. En 1738, il fut payé 
9 livres 4 sols (0° 107). 

DescARTES. Sotœ in programma quoddan aib 
finem anni 1647 editim. Âmtt., ex off. Lud. Etsev., 
1648.ID-19. 

Livret de 63 pages, tellement rare qu'il était 
resté inconnnmemeàPleters, qui ne lemenUonne 
pas dans ses Annalts, mais qni, après l'impres- 
sion de cet ouvrage, en découvrit un exemplaire 
qui figure dans son Catalogne, n" 129 (a^ngé à 
18 fr., mar. ronge]. Cet opuscule, qui se rattacbe 
anx Meditationes de prima philùto]Aiea, dot, malgré 
son exignîté, faire quelque sensation dans le 
monde savant, puisque, cinq ans après, Tobias 
André 7 consacrait une réplique formant un ro- 
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Irae de 360 pages, qo'iinprhiiaH également Louis 
Eherier, et qni a ponr titre courant : RepUcMio 
fn iwfb Cartetii. 

Dd Moulin. Anatonie de la Uuu. 1638. Cher A 
caase de sa rareté: bien des exemplaires ont sans 
doute âlè détruits par des catboliqaeB xélés. 50 fr., 
»., Nodier; 95 fr., m., DesJol)ert; 63, v&., Bérardr 
83 fr. Cliabrol; 99, «.., Slao-Carthy, en 1817; 
48 fr., m., Pielers. 

ËRtreltnu du tage miniUre ntr l'igatiti de la 
eondvUt. Leyde, Elsevier, 1635. 

Nous regardons le cardinal de Siohelîen comme 
t'autenr de ce petit livre adressé par Ariatée à 
Théopompe, a II est indubitable, dit l'antenr dans 
nne iettre préliminaire à Alcanih^e, qu'Aristée n'a 
jamais prétendu d'estabiir ses maximes ponr mes- 
priser celles des antres ministres. » La dédicace, 
signée Ergaste (sans doute de Silhons], nous ap- 
prend "qae l'onyrage avait déjà para avec de si 
notables défauLs qu'on aralt peine â se persuader 
u qne ee fût nne production i'Arittée. » — a II est 
on peu ennuyenx ce sage ministre; henreusement 
pour lui , sa conférence forme nn Joli volume im- 
primé par les Ëlzevier. » (Renonard, Cat. I, 233.) 

,Hkui8I1]8. De Contmptu morOe . 1631 . 

Cette édition, qui a,))ea de VAleur.est renur- 
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quable parce qnll en a Été tiré Irois exemplaires 
«nr peao-vélin ; c'est, nons le croyons , le seol 
eiemple qu'aient donné les Elzevler d'im tirage 
de ce genre, fréquent chei les Aide. ConsallerVan- 
Pnel, Catalogue âet Inrt» imprimé» nrtélin, t. Il, 
p, 95. Un de ces exemplaires est i Berlin, un 
antre i la Bibliothèque de La Haye (M. lubinal, 
dans sa Lettre à M. de Salvandy, tw les mamuerit» 
de cette biblîotbéqne, dit qu'il a été payé plus de 
1,000 fr.) ; le troisième exemplaire 38 Ut. st. 17 
sb., Tente Singer, en arril 1S18. 

Le catalogue Caillard et quelques autres an- 
noncent des exemplaires en grand papier. C'est 
une erreur, il n'en existe que d'une seule sorte ; 
la diiïérence consiste dans le pins on moins de 
grandeur des marges. (Renonard, Catriogve d'm 
vmatew, t. U, p. 343.) 

Heinsics (a. D.). Lmt osini, 1639. 

Petit volume dont le frontispice représente m 
Ane que la foule salue avec rËspect. Plaisanterïe 
bien lourde, ainsi que le sont toutes ces tïtcéties 
balaTes et germaniques. Les Italiens avaient donné 
j'nne façon plus benreuse l'exeitaple de ces éloges 
burlesques des animaux, de la gale, de la peste, 
sans oublier t'ortitale et U mol franeete. Dn saTant 
éditeur de Rabelais, deL'Aulnaye, annonçait on 
Ettai de HbUographie encomitutique, c'etl-d-dtn 



cj««=b, Google 



DIVERSES iWTtOtlS ELZÉVIXtENNES. 123 

ilet itogtë qm ont pour ohjtt lu ehotw ou ulf» 
du ftnoKMi ^t u lom rmiIuM eiUihrtt par lew» 
aimes on levrt ridiculet (titre incomplet et mal 
rédigé). CeUe bibliographie excédattS, 000 articles. 
Il est à regretter qu'elle n'ait pas été pobliée (1). 

HOBBES. De CiM. 1647. 8 à 15 fr., m.; 1 l.st. 3 
8b.enl834,Ha]irott.;denxexeinplairea non rognés 
de l'édition de 1669, 30, tél., La Bédoyére, en 
1839, etSS, ffi., Chalabre. 

Kempis [Thom. à], DelmitatbxM CkriiU. Lugduni, 
apud Joh, et Dan. Elxeviriot. In-13. 

140 fr., m., Gaillard, en 1808, revendu 120 La 
Bédoyére, en 1839; ISO Mac-Cartby, 153 Cha- 
labre, S3, m., Cheon. 



(IJ Noloni CD fuual qn'u« uklg ilphiUllqDC d«i priidpui 
&ega iui le genn gr*oleui ou bidtD la triiiitB k la lulli (p. ISg, 
313) ieVÈloje iei pemqaei, pu l« dooleur Ak«ril[i (de Gnerh). 
Piiii,iii VII,iii-ii. 

Ul piMlUlmi intrJDUei lâdii ojlèkra M irit-iIaguUer, la fin 
AbnbimkSuU-Cltra, n ierlt as Pmityriau iiàioa, plih 
nmark Un plis (V. ButboIitiHt, GitrdmvBnM, I, 181). C« 
gare i» «ompoiliiaa <U1I un du unnismuia im Gna it Bu- 
Empire. H- E. MillH ((,'afij. iSet maniucriU ireet de l'Btc*rial , 
p. eh] dit lu dogudnlHrbler, dp poa, de lipaoe.pu Pullui. 
QuBi k Vint , il ■ Iranrt d'wlm purftT'''l*i qi'BeUuiu ; du 
■tuMt de C. B. Ziiuonl es ion honneur u renconMBI dut an 
Tslsme «nileai, piMé à Flnencs to 140B : C««(<te i'nUrifio- 
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Des exemplaires nn pen conrta de nai^^ 139, 
m., Rira ; 75 Solar. Non» ne tronvoaB su cata- 
logue Pleteraqoe les éditions del6S8etde 1679, 
Tendues ii et 98 tt., rel. en mar. 

Benonard Indlqae cette édition ooame imprimée 
vers 1652; Pielers, qni en parle avec quelques 
deuils (p. 153), dit : « certainement vers 1653. o 

< Un écn on ciiMjnaDte, tel est 'le pins on le moins 
de valeur de ce rare volume. Rognée et mal con- 
servée, c'est, de tontes les ëditlODs d'un bon livre, 
la plus négligée pent-étre , tandis qa'on rectiercbe 
avec nn foi empressement l'exemplaire (fni réoDit 
ce dont les amatears sont si cnrien : netteté pri- 
mitive Don 'restltnëe par les acides-, et parfaite 
conservation des marges. B [Itenound, 'CWalturtK 
d'un amateur, 1. 1, p. 93.) 

Le Hdtke. La Galltrie de» fetnmet fort»» , 1 660. 
15 à 30 fr., dans diverses ventes; 40, m., et *5, 
oA., Nodier ; 46, vA.jBérard; 53,1»., Renonard, 
eu 1829; 74 et 57, m., Sûlar,176, m.. Double; 
70, ffl., Cbenn [130 mill.). 

Parmi les pertraits qni ornent ce volume, ceux 
dC' Jeaone d'Arc et de Marie Stnart. 

LcciiN. LaPftoTMte, (rotfutreparfirAant^lfiM. 
18à40fr.;50A.Bertin; 52, m., Sensier; S9,m., 
Ëincia; 63, m., A. Cbenest; 64 Nodier; 50, »., 
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BorimM; 54, n.^ i. de Ck.; 5>8, «., Salmon ; 38, 
m., Pieten; 93., «t., Cheau (136 mUI.]- 

Bérard a observé qae ce idnme paraît imprimé 
snru papier fii» fort que les eliévirs ordioaires. 

Minacii PomaUt. AmteM,, ex off. Elue., 
1663. Pet. IB-IS. 

On n'a pae «aei renarqaâ combieD ce reoiuU 
rnfenne de doomneils pour l'bistoire littéraire, 
la plBpart des pièces étant adressées à des éeri- 
niits illustres; la IIS* épi^auime latine est es 
l'honne»rdeD»MElEeTier; il y a on caprioefo à 
FraDcoise d'Anblgné, femme de Scarron ; an madri- 
gal français est adressé à H"" de Sétigné, atnai 
qu'on en italien. 

Otidius, 169i. 

Cette édition n'est pas «ne de« plus Jolies de ta 
collection. 

100 fr. Goattard, en 1781; 101 Rémnsat, en 
1815; 66 Béi-ao-d; 71 Cbalabre; 5 I. st. 5 ah. 
Noaillfls, ea lg35; 130 de Bure, en 1663. 

PaiOmitr (Le) firmiçtt». Amtktitm, Limlt X 
Daniel Elsevier, 1655. 

Ttftlome ass«z médiMpement exécoté, sans le 
moindre ùatérét , mais deremi fort rare et i>ar oen- 
s^Mrt fbrt chefs pvisqae sans lui une collection 
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eliéririenne ne pent être complète. Le Mannel a 
mentionné diverses a(l]ndicationB qnl, partant de 
100 fr. en 1819, vont a 3S5 en avril 18i7 Gancia 
etSSOfr.Riva, enlSSO. On peuty Joindre l'exem- 
plaire Dn Ronre, relié en vélin, 171 fr., mais l'exem- 
plaire Honlaran ne Ait payé que 100 fr. an mois 
de mars 1849, année bien pen favorable an prix 
des bonqulns; nn exemplaire figure an catalogiie 
Guillanme, 1850; nn antre est mis à 14 ^Inées 
sur nn catalogue dn libraire Gancia, de Brighton. 
(Voir Pieters , p. S75, qui dit n'avoir constaté 
l'existence qne de cinq exemplaires ; le sien, relié 
en maroquin, ayant iS5 min. et parfaitement cod- 
servé, fut adjugé à 350 fr. 

Le BttUelin dv Bibliophile, 18S3, p. 453, ren- 
ferme une lettre de M. Gancia, libraire à Brighton, 
qui ferait croire que l'ouvrage en question n'est 
pas aussi rare qu'on le prétend ; H. GaDcia affln&e 
en avoir vendu trois exemplaires en 18Si: l'on 3i 
lord Goslbrd, provenant d'un achat de livres fait 
à M. Utterson ; le second avait été acheté dans une 
vente faite àBelfast; le troisième, acheté chet le 
libraire Kussidel, à Vienne, est entré dans le cabinet 
de lord Vernon ; ce dernier avait le titre admira- 
blement refait â la plume. 

On comprend d'ailleurs qn'il est difficile de ren- 
contrer aujourd'liu>, surtout en bon état, on livre 
qui est resta longtemps livré à d'antres mains qne 
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celles des bibliophiles, et qui ne devint dlj^ie 
d'être admis dans les bibllothëqnes qu'après avoir 
longtemps figuré dans les cuisines. Les Elzeyier ne 
se doutaient certes pas, eu répandant des milliers 
d'exemplaires de cet ouvrage nsnel parmi le pnMic 
des p&tissiers, tpi'iui Jour viendrait où ce volume , 
qui ne coûtait d'abord que quelques sous, serait 
payé pins de 200 fr. et obtiendrait une mention 
spéciale dans les catalogues des livres précieux. 
L'ouvrage de H. HlnzlofT sur les Elxnirs d« la 
bibtiothègue impériait de Saint-Piltnbowg (1863. 
p. 166] nous apprend que cette bibliothèque pos- 
sède nn fort bel esemplaîre du Ptatiaier; il pro- 
vient de la collection de l'évéqne de Cracovle, 
André Zaluski ; deux autres exemplairesse trouvent 
chez des bibliophiles russes , le prince Labanoff 
et M. de Sobolevski. 

PÉHiFiXE. HitMre d'Henry U Grand, 1664; 
30 & 50 fr., m., dans diverses ventes; 60, m., Sen- 
sier;6d, vél., Renonard; 79,01., Hillot, enl846; 
106,m., H. deCh.,etl90 H. D. L-, en 1863; 
43, véL, Pieters (exempl. avec témoins et dans sa 
reliure primitive} ; S3, m.. Chenu. 

La dédicace au cardinal Hazarin est remarquable 
par an langage noble et digne. M. Léon de La 
Borde l'a reproduite dans le très-cnrienx volume 
de notes qu'il a joint à sa notice snr le palais 
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Haiariitv et qu\, tiré, k petit aambre.,, est dev^a 
d'un prix, fort élevé» 

PUUTDS. 16S3. 

D«s exenplalres BOft rognés, 90 fr^à< Puis, en 
1811, et 7 gainées k Londres, en 1813, 

S9ReD0)urd; 2 L U sb. Baarott. 

Un exemplaire égalemeiU bod rogné est p»rt6 
au eat^atn^ de la Bibliotheta GrtnDilliMa, p. 55i. 

Plinii HUtoria nalwiUii. Ltgi. Bat., ta offt. 
Eluv., tftS9. 3 vol. pet. in-12. 

Dans la nombreuse et élégaite série des édi- 
liODS elzévirlennes, trois tiennent le premier rang 
pour restréme netteté de teur exécutifHi, ce qui 
vient sans doota de ce qu'elles auront été le pre- 
mier emploi de caractères aussi beaux que parfai- 
tement fondus. Ce sont le Pllae de 163S, le Vit^ile 
de 1636, itVImiUtùm, suas daté. On sait que les 
admirables typas auxquelftla famille des EIzevier 
dut une grande partie de » réputation sont l'ou- 
vrage d'tm Français, de l'babile F. Garamond , qui 
vivait à Paris en 1540 ; mais il faut convenir que 
dans nulle autre iMqKimotie ce caractère de petit 
texte, censtanmett «Hçlojé et avant et apris les 
Ëlzevler, n'a Jannds. donné uctœ résistât qvi 
puisse étie comparé aux trois c)te£»4'«uvre qm» 
er. Le Pline, relié d'un HUidesie 
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vélin, et qui n'en est pas moins le plus beiu qÊ» 
j'aie vu jasqu'à ce Jour, est le livre de ma bibllo- 
tbéqne qui proportionneltement a été payé le plus 
cber, car il a coûté S6Q fr. i la vente La Tour, en 
ISIO. [Benouard, Cai. d'un anuunir, 1. 1, p. 2i5.} 

Il s'est trouvé à la venia Snzud un exemplaire 
de ce Pline imprimé d'un seul cAté, ioterfolié de 
papier blanc et disposé i deux colonnes, avec notes 
et additions du savant J, de Laet. Il était destiné 
k une édition in-i" que les Elzevier projetaient, 
mais qui n'eut pas Iles. Bérard le mentionne, 
p. 36. Rapporté de HoUande vers 1 767 par l'abbé 
de Tersan, il passa dans ta bibliothèque de H. Hn" 
zard, riche en livres sur l'histoire natnrelle et 
l'agriculture, et on le trouve au n" li66 du cata- 
logue. Il devint ensuite la propriété de HM. Payne 
et Foss, libra^es â Londres; il âgnre au catalogue 
Libri. 

Nous le voyons marqué au prix de 200 fr. sur 
uo catalogue de H. Claudin, libraire ï Paris. 

63&-., m.. Chenu, et seulement U, vét., Ple- 
ters, exemplaire sans doute défectueux, 

PnVMirrmB. 1E67. 3 voLin-lS, 101 20 fr. dans 
dtvefBcs ventes. 

Ces exemplaires non rognés, 30, m., Renouard ; 
79, DtfL, Bérard; M, m., Gîraudv Très-belle im- 
'~pm^oi sur papin de cboiK. On trouve dans ces 
_, «* 
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trots cxils-de-lampe, leslraits, les deux 
, les moÎDS belles. 



!R. Satyra, 16S3. Parfois SO A 30 fr.; 

:hilteaugironr Ti , m., Hac-Cartby; 95f , 

i)e; anexemplairebroché, SOOChalabre, 

ixëréconrt. 

S6, ffi.,Pielers; ISO, 



ion de 1643, uftiM recherchée autrefois, 
urd'hnl fort demandée. Un exemplaire 
saoté exceptionneUe, ii est vrai, 147 fr. 
, en 1862. 

(TICS, 1634, ITfe 40 fr.; SO, m., Chardin; 
Gaillard; 60, m., Larcher; 106, m., non 
iDsier; 7S, non ro^é, mais mal conserré. 



8, I63S, 16à40rr.; 1640, 2 vol., 45, 

ird;46,ffi.,Hazoyer; 51,Crozet, en 1S41; 

Solar. 

■plaire dn comte d'Eoym, m, doablé de 

18 livres en 1738, n" 3577, a été adjngé 
Tente Hirabeaa, en 1791 j il obUendrait 
lui un prix bien plus élevé. A la vente 
D exemplaire de l'édition de 1632, grand 

{1S5 mUl.) , 60, et un de l'édiUon de' 
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1M0, à tovUs maires [133 mill.], n. et fenllleu 
non fendus en Ute, 151 fr. ; Us étalent tous denx 
reliés par Duni> 

TsREHTius, 1635, 20 ft 40 dans diTerses ventes ; 
39 Nodier; 60 La BédoySre, en 1839; 66 Hac- 
Cirthy;41.st.RoailIe8, enl83S;85,m., deBvre; 
70,«.,ChenQ(138 miUim.}; 2i, m., PleUre.chez 
lequel est un exemplaire non rogné de i'édltlon de 
1661, 44 fr. 

TniiCTf de la Cour, par M. Du Refog». Leyde, 
EJzeti,, 1649. 

L«s édIUoQS publiées en France avant celle-ci 
sont anonymes, comme on le remarque dans ia 
préface, signée V. 0. H. P. H. P. S. C. Ces initiales 
doivent cacher le véritable nom de l'autenr, car 
celui de M. Dn Refuge est évidemment nn pseado^ 
aïme.(Cat. Hlllot,n°189.) 
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CHAPITRE IV. 
LISTE 

DE DITBRSES ÉDITIONS ELZÉTIRIBNNES KOH SIONÉie 

VOI.DMES IHFRIIIÉS PAE DITERS TIPCXHUPUS 
ET qu'on INNEIE i LA COLLECTION. 

PRIX D'IDJDDICATION IT OWESVÀTIOMS MBLIOeUFRIQOtt. 



Aimable tnire d« Jùat, Iradttlt àe l'espagnol par 
le R. P. d'Obeilh, à Amiens, ponr ta veuve it 
[tic) Robert Hub an t, rue deBeanpnts, 1671. 

ÉdUlon Jolie et rare, sortie des presses de 
DaDiel Etzevier. Les ornements tni'ûii y tronTe 
sont : an frontispice, nn petit masque de bnfDe; i 
la dédicace, une rose trémiâre qui se vérifie très- 
bien an Balzac et au Molière. Le {tetît masque de 
baffle se vérifie an Tite-Livede 1678, p. 194. 

Les lettres majuscules L et H se trouvent anssi 
dans des impressions elzévlriennes. ne sannil 



.= bv'GoogIc 



DITBR8ES JDItlOHS KLZjfTDUEHHES. 133 

d^lUean y aroir dlsoolitnde, car dans le petit 
catttegne de Dairie!, en 1S81, ce volume est in- 
dl«p)é arec la stgnttora de l'étoile. 

Je ne crois pas qs'on rencontre dans le sod- 
laerce des eieraplalres ayant le nom de Daniel 
Elzevier et l'indication d'Amsterdain, quoique de» 
biblii^rrspties en atent mentionné. 

Apocalypie de Mélilon, 1663. 

Selon Bmnet et Pleters {p. 911} , les réimpres- 
sions de 166S et 1668 ne sont pas elzévirlennes ; 
cependant Hotleley, dont l'opinion a de la valeur 
à canse de l'étude miDutieuse qull avait faite des 
impressions hollandaises, regarde les deux édi- 
tions de 1668 comme exécutées chez les EIzevier. 
(Cat. de 18U, n» S30.] 

Art de parler (par le P. Lamy). 1676. Édllioo 
pIUB belle que celle de 1679; Pleters la décrit 
(p. 3SS] ; elle a été payée 9 fr. SO & sa vente [t>. I. 
d.). H. Chenu la signale comme fort rare, et il dit 
n'en avoir Jamais vu qu^un seul exemplaire, celai 
appartenant âH. Cailhava. 

Blessbbois [Corneille de). (Ewret tatyriquêi , 
1676. 

Voir le Manuel dv tiftraire (5" édition, qni ajoute 
pen de chose k ce qu'apprenait la quatrième), 
Gérard, p. 149, el Pleters, p. 4i3. 
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L'eiemplaire Sensier, adjugé biODA*. en 1810-, 
a été rerenda 680 H. deCb., en 1863; l'exem- 
plaire Nodier, 160 fr. en 184i. revendu 180 Baa- 
delocqne, et 9 1. st. 15 Libri n'était pas très- 
complet; celai de Hillol, avec une belle reliure 
moderne, iiS fr. en i&iS (no768); la description 
n'est pas tout k fait d'accord arec celle du Maiatel; 
un antre exemplaire, où manquaient le Rut btFilM, 
90 fr., même vente (a" 76»}, et 199 fr. (n° 633), 
nn exemplaire du Au(, même édition que celle qui 
fait parUe du volume des CEwret, mais avec chan- 
gement du titre des trois parties par la suppression 
de ceux qui, dans le volume, portent seulement 
nne tomaison avec date pour les deux premières 
parties. Un autre exemplaire des (Ewres, 526 fr, 
Solar (n" 3314) ; deux exemplaires pas bien com- 
plets, 13n, m., Honuran, en 1849. et SS4, même 
vente (n** 163). Un exemplaire, relié en maroquin 
bleu, figure a D catalogue Renouard (1818, t. III, 
p. 333); nous ne le retrouvons pas dans les di- 
verses ventes de cet amateur. 

Voir, au sujet de Blessebois, des notes de Nodier 
et deH. Lacroix, au catalogue Pixérécourt, n™ 903 
et 1351 , et celles de ce dernier au catalogue So- 
leine, n" 1463 et 1464. 

LeBvUetin «fu BibHopkile belge, 1. 1, p. 417, 
renferme un petit article signé H. Lebon : Un nol 
mr Conuille Bletsthoh ; on y avance avec raison , 
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ce Doas semble, que c'était un Fraoçais qui , après 
ODe vie orageuse, se retira en Hollande; il dit lui- 
même : « Je ne snis pas plus doré eo Hallaode 
que Je l'étois en France, an contraire. > 

II a paru en 1869 une réimpression du ZonU 
du grand Pérou, peUt roman qu'une notice de 
Nodier, insérée dans les Mélanges tatraili d'une 
petita bibliolhè^, p. S66-3T9, recommanda à 
l'attention des bibliophiles. II est fort douteux que 
Blessebois soit l'auteur de ce récit vn peu risqné, 
mais l'édition nouvelle n'en est pas moins pré- 
cédée d'un travail de lv pages, qui, sans épuiser 
ce qu'on peut dire à l'égard de ce personnage , 
t efTroi de la décence, ■ est le résultat de re- 
cherches bien dirigées. 

Une antre notice sur Blessebois se lit en tête 
d'une réimpression du Lion d'AngéUe, Cologne, 
1676, roman qui a été vendu 105 fr., m., Pixéré- 
coort ; 1 30 Nodier; 1 08, f».,Millot (quoique piqué), 
et S65 B. de Cta. La Bibliothèque de» Romaiu (avril 
1789, p. 190) a donné nne analyse de cette pro- 
duction. 

Malgré tons ces travaux, nous croyons encore 
qae tout n'a pas été dit au sujet de Blessebois, et 
qu'il reste encore chance de faire des découvertes 
à cet égard. 

Trois dédicaces k H"' de Scay,en tête de chacune 
des parUesdn Rut, et celle qui précède Marthe Le 
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floycr, respirent nue baiaa fnriense contre cett« 
personne et racoolent à mots converts raTontnre 
de l'anlenr & Alencon. La demoiselle âlAit parenle 
de deux magistrats que BÎessebois nomme l'mttmu- 
deipaintêi dejuiUfmuitf fripw et le poux de la 
viUe. K Que vons aies esté ma femme, dit-il , c'est 
ce qni, grftce au destin, n'est pas arrivé. > U lai 
reproi^e d*Ëtre venue masquée dans U prison 
ponr se prostituer après avoir mangé quinte mille 
lîTres de rentes avec son amant , le marquis de 
Courcelles : il en fait un portrait épouvantable an 
pb;siqueetanmorBl(l]. 

BoiLEAD. (Emra diverse» du S' D. [Detpréiaix]. 
1080. 

Voir sur cette édition le Boilean donné par 
M. Berriat Saiol-Pris, 1. 1, p. Cïlvi. 15 fr. seale- 
ment Pieters [mar., reliure anglaise). 

BossDET. Ewplieêti9H de la doctriM dt l'EglÏH. 



(1) n iLial it panltn uml riisemiiMl k Ptrii ddb rtlnfru- 
■Jwi k IHO oiwrUrM i* TUitTt d« muukoll ; VUHWn o'a pi> 
jriit d'ncrUkitiiiMit L Mil* n^roliaiion de troii plèoM édUUoiM 
(bienflolgDJu.ioi» M rapport, du lalm onTragu d« tel uiteiit), 
■udi leur rareté , U toi ci MUTeoli. n «mnlios lom le uMle. 
A U On <e VEtfHie , nom renur^viu de> pffrttelU n T«n, M 
Uadatiti, d« HM. Ndorep, Kiodonidi, Elotectw, Vuuil«np,Mo. 
T aiir^l'fl moyaD de Henniii lu pereoDaiEei euUi loiii dm 
DWidOtufiT 
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Ëe fleoroir dt» tHre «Bt la néme qna cehit et 
VBUMnie tm ro^§ CMiHm, wlume qiri ut 
regardé eonmie' §teéririea ; eepesdut Gslui>«l 
semble devoir être sttiibné à Wolfgaiig (Cabrio^M 
Hotteley], Pieters (p. 490) attribue â Fricx, de 
Bmxellies, sette Mitt«a, na des plus joli» w- 
hmes qa'tm puisse aaiMXtr à ta collactioD. 

^metïer i'Bitar. 1667. 

Oo peat conplélerce qn« dit Pieters, p. 467, au 
moyen d^nie Bei« que nous exbamûos dn cata- 
logue Hotteley, 1844, p. 8. 

La première édition réunie à la troisiSme , qui 
est U pins Jolie ^ toites et en carictèrea plos 
menus que les avtres, 10 fr. Pieters. 

.Le baron de Lisola, aoteor de ce pamphlet (il 
s'en déclare l'antear dans an antre de ses écrits, 
te Dénmumenl dtê intri^t d» lempi), étaft Pad- 
versaire le plus vif de la politique française ; il existe 
nue lettre de Lonvois au maréchal d'Estrades, 
datée du 35 Janvier 16T4, dans laqnetle il est dit 
qne i ce seroit im ^rand avantage de pouvoir le 
prendre, et que même il n'y auroit pas grand in- 
convénient de k tner. a 

CoMmtiatgrijiie, 1646, i vol. 
60 A-., m., Sesjobert; 66, i>. (. d., U Bédoyâre, 
en 1829; 70, ffi., ÏBc-Cartfay, revendu 76 Duriez; 
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86, n., Sensier; 100, m., Cbalabre; 190, vél., 
Bérard; 126, «., Gancia; 130, m., Renonard; 
143, m., Giraud ; S30, »., Veinant; 350, m., arec 
lePantatiedâ 1660, A. Bertin; 130, m., H. de 
Ch. en 1863; 105, m., Pieters. 

ObserroDB en passant que cette édition et les 
sniTantes , sans en excepter celle poliUëe <L Gand 
en 1859, offrent un texte défiguré par une multi- 
tude de fautes dlmpression ; elles ont été corrigées 
dans une édition nouvelle imprimée à Bruxelles en 
1861, sans Indication de lieu,, et tirée i petit 
nombre. 

Calvaire [le) profati, ou le mont Valirien umrpé 
par Ui Jacobùa. Cologne, P. Marftav, 1670. 

Des Seorons analogues à ceni des Elzevler au- 
torisent ce livret à entrer dans la collection. 

Le Manuel n'en parle pas ; Pieters l'indique Tort 
gaccinctement , p 437. 

18 fr., m., Hillot, en 1846, n" i%i. 

Canpagnt [La] royale, par Dalicourt, jouile la 
copie. 1668. 

VériUble elzévlr, selon Brunet (V. 81S, col. 1) 
et Pieters (p. 341), Belle édition, très-rare, avec 
un joli frontispice représenunt Louis XIV à cheTal 
(Cat. Jfotteleï, 1844, n» 626), 34 fr, cuir de R., 
Renonard; 52 fr. La Bédoyére; 9â, m., ricbe re- 
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liare, Pieters. Ce livret a ceci de remarquable qae, 
bien difTérent des nombreux écrits imprimés en 
Hollande au sujet de Louis XIV, il est entièrement 
à la louange du grand roi. 

Cardinaliimo (/t) M Scmta Chieta. 166». 

60, m., Mac-Cartby; des exemplaires non ro- 
gnes, 43 Salnl-Mauris, 63 Cbalabre, 61 en 1855. 
Votteley (Cat de 1814, n> 157) signale cet on- 
Trage comme une des plus belles productions des 
presses eliéviriennes ; on y trouve d'aillenrs des 
particalarltés curieuses. 

Carte géograpkigiu de la cour. Cologne, 1668, 
Satire d'un cynisme révoltant contre des dames 
de la cour. Le Mte l'attribue & Rabntln (c'est-ft- 
dire â Bussy), mais elle est du prince de Contt; 
Bnssy le dit expressément, etu c'est ce que les bi- 
bliographes aoraientsu si, contre leur habitude, ils - 
avalent regardé Jusqu'au feuillet au delà du tUre. • 
(Baiin, Elude».) Ainsi que le remarque H. L. de 
La Borde [Nota tvr le patai» Matarin), l'antear 
de cette Carte transforme en villes, en bourgs on 
en lieux de passage toutes les dames de la conr, 
et 11 trouve le moyen de faire daus ses descriptions 
les allDsioDS les pins scandaleuses. M. Boiteau , 
qui a réimprimé ce livret dans son édition de 
VBUtoire omoureuiedeÊÛaulei (1856), sous le titre 
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de. CûwU. dit.fu^t de Braqueriez regacde. comme les 

f ériUbleft aiilenn Bassj et Conti. 

Cel opiscnle, qui s'adjugeait aoteefols de IS. it 
SO fr., a beaucoup aagmealà de prix : 41 Er. Ainié- 
MartlD; 59, Millot, en 18^6. 

Réimprimé d'ailleurs dans les BUtorieUt de 
Tallenant des fiéaax, édition de H. Paulin Paris, 
tome IV, et dans l'HûMr* amowraae, édition de 
M. PoUerin, ISSS. La 55 édition du JVaiiiHl aV 
joute rien à ce i{ue dit la quab-iéme- 

Caractèrei [Les) its pouiona, par de La Chambre, 
Amsterdam, A. Hicliel, 1658-64, i vol. 

11 paraît qu'il y a deux éditions sons cette date. 

Dans quelques exemplaires, 1. 1, p. 543 , le mot 
ttrmintr Terme la dernière ligne de la page ; dans 
dtiutres, il est scindé. Une partie du molodmïrarïw 
se trouve quelquefois à la dernière ligne de la der- 
nière page de ce volume, tandis que d'autres fols 
il appartient tout entier à la mâme ligne. [Cat.Ga- 
riel, n» «95.) 

CatiehUne dei eovrttêatu. CoUgu, P. étt Mar~ 
tftiaii[HoUande], 1669. 

Uvrel d« 33 ^gss a«alenunt, k b SpUrû. 
Impression, médiocre eLmanais papier, aiMl ifia 
le constate avec raiaon Pietars; tontefoia l'ouvrage 
est rectaerebé , ainsi que deux autres éditions da^ 
téesde 1668 et 1673. 
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41 a été tOmpritaé b Cbwtres, cd 1896, ft qatoie 
exemplaires par les boïds de H. G. Daptessls, et 
S. B. Pournier l'a compris dans les VitiélA kitla- 
fiqtiu $t UttértÀni (t. V, p. 75-95), qui font p«rUe 
de la Bibtiolkèqve eh i v i rie u tu. 

'80, m., Pleters. 

U&e édition, Cologne, 16S0, qnene nenllonnenl 
ni 'I>lmers ni le Mamitl , 41 , m., Solar, u" 3039. 
-^ ta a attpNnié cet écrit % I^Mié Bolteau. 

Chapeliuk. taPvtette, 1656. 40, m., Chardin; 
15, m., Sensier; SO.cA., Renonard, en 1839 ; 71, 
m., riche reltore, C. en 1847; 59 Nodier, en18U 
(131 nrilt.) , revendu 36 Bandetocque, et 63 Pie- 
ters; 94, no» rogné, L., en décembre 1848; 99, 
m., Solar; Si, m.,11. de Ch. (I). 

Chronique (La) seandi^evie, m Paris ridicule, 
par Le Petit. Cologne, Pierre de ta Plate, 1668. 

Lfrret mal exécnlé, snr mauvais papier, ne res- 
semblant point aux impressions eizéTirlennes, et 
qn'ony place cependant; it est fort recherché. 
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Ua bel examylaire figure sa caUlogne Cigongne, 
ii«H87. 

L'bistoire de Le Petit, célèbre par sa triste de»- 
tiaée (il périt en place de Grëve, victime de la 
licence de ses écrits] , était restée fort obscure et 
mal comme; M. E, Tricotel ea a fait l'objet d'un 
excellent travail inséré dans ses Yariétù littéra^et 
(Paris, Gay, 1863). AJontons que le Parti ridiade 
a été réimprimé dans un volume fort curieux fai- 
sant pariie de la Bibliothèque gauloiêe publiée par 
la librairie Delaliays, Port* riUcule et burlesque m 
stisième tièete, 1859; d'excellentes notes de P. 
L. Jacob, bibliophile, rendent ce recueil indispen- 
sable i tout amateur, La ChroiUque ieatuk^eiae 
occupe les pages 1 à 85 ; les' pages i à xn de 
IMocrliuenwnl sont consacrées k Le Petit, 

Comte [Le] de GabalU (par l'abbé de Tiliars], 
Amtteriam, Jacquei le jeune, 1671 {à la Sphire). 

On remarquera le même nom que celui qui se 
trouve sur le fameux Molière de 1675, Il n'est pas 
douteux que l'ouvrage ne soit imprimé chez Daniel 
Elzevier; il est porté sur les catalogues de 1675 
et de 1681 ; 23 fr., m., Uitlot. 

CONj/tf des tnn^eê de Hollande. Cologne, 1679. 
C'est une satire eu vers burlesques, Pleters in- 
dique succinctement, p. 450, ce trés-mînce livret ; 
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il en parnt deux réftiUtlons, dont il est quesUoD 
m BuUeU* du BibliopMle, i S* série, p. 59S. 

CoKitEiLLE (Le Théâtre et). Sufvmt la copte, 
1664-1676. On y joint, s) on peot, nn S'Toluoie, 
formé d'antres pièces : Attila, Agitilai, etc. 

Recoeil tré^rare et trè»-recherc)ié ; voir Bérard , 
p. 108 , Pietere , p. 194, et le Hanvel du Librairt. 

Les i vol. avec les 5 de Thomas, 751, n., 
Berard, 

Va exemplaire en 10 vol., SSl fr. CbardlD. 

Un en 11 vol., *il fr. Seosier (mar., rel. de 
Simier); il a été revendu 660, vente du prince 
d'Essling, et710Solar. — En 10 vol., Cat. Cl- 
gongne, n°154ii. 

Les 5 vol., 33l(, ()(({., en 1847; 330, ffl.,6iraud. 

Le volume intitulé VUluttre ThéiOrt, formé de la 
réunion de cinq pièces et avec un titre général, 
Leyde, 1645, 150 fr. Sensier, avec la comédie du 
Jfenl«w ajoutée; revendu S38fr. Pixérécourt, et 
245 fr. Bnvlgnler, en 1849. 360 fr. Pieters {mar. 
vert, anc. rel.]. 

Quant aux édUloDH isolées des pièces de Cor- 
neille, imprimées en Hollande et qu'on fait entrer 
dans la collection elzévirienne, nous ne nous en 
occuperons pas ; elles exigeraient de longs délais 
qui ne sauraient trouver place tel. 
Une édition de Polymcte, 1656, suivant la copie, 
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pet. in-lâ, 9i fr., indiquée comme non ciUe an 
catalogue Pieters, n» i31, n'a pas dépasaâ 16 Ir. 
(rel. en raar.). 

Cuittnier [Le] fnnfoU, par de ta Varenne,. La 
Haye, Viacq, 16K6 et 166i. In-12. (Bans cette de^- 
oiëre édition, le titre porte Mahaye au lieu de La 
Haye.) — On recherche depois quelque temps ce 
volume ; le Manuel dit qn^l s'est payé 75 fr. ei 
plus. Il s'est élevé jusqn'ï US, m., à la vente 
Pleters. Bérard ne parle pas de cet ouvrage. 



MicM (La) de la eoBtpagw. 
J.BUteu, 1661. 

72 fr., m., Pieters. 

Bérard ne mentionne pas ce volume , et il n'en 
est polDtfiiit mention dans Ia5*éd)Uonda JfanseJ. 

Deteription de la ville d'Amiterdam, tn ven bur- 
lesque», par Pierre Le Jolie. Amettrdam, Jaequei le 
Curfnuc, 1660. 

Ce Le Jolie, qui dédie sa satire : A (r^-oifoiM, 
triê-Mltt, trèt-lowdt, trh-mi^opret et trii-igno- 
rants, meisieur» les boueurs et cureurs d'Avulerdam, 
est sans doute un pseudonyme. Ne serait^e pas 
Clément, l'auteur du Foyo^eà.fifAiM, ouréditeor 
de ce voyage, Coroellie de filestebois? Il y a des 
passages presque indentiques dans ces deux ou- 
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vrages, eotre antres la description d'une librairie 
oii se tronvent cités les menés lirres. 



Deicription de îa ville de Parit e» ter» bw~ 
letques. Jouxte ta eopief che% GuiUaume Loyion, 
au Pmiatt, 165i. 

La faute d'impression qni s'étale sur le titre 
donne tout de suite une triste idée de la correction 
de ce volame; on l'annexe à la collection elzévl- 
rienne, xjnoiqu'il soit sans doute sorti des presses 
de FopHens. (Voir Pieters, p. iSi, qni regarde 
cette édition comme la plus belle pent-Stre des 
nombreuses édillons elzéTÏrlennes faites par le 
typographe brosellols.) 

Un exemplaire, payé 95 fr. chez Nodier, fut ad- 
jugé en 18i4,à140fr., i Killot; revenda 99 fr., il 
fut acquis pour 90 fr. par Pieters à la vente Gob- 
belschroy, et 11 vient de trouver amateur à i'3 fr. 
k la vente Pieters. Il parait que c'est le seul qui 
se soit montré dans les ventes publiques. 

Ce poëme est réimprimé dans le volume publié 
par H. Lacroix dans la Bibtiolhègve gai^Ue, et 
dont nous avons déjà fait mention en parlant de la 
Chronique tcandaletue de Le Petit. Il occupe les 
p. 87 à 170. Voir VÂvertûêtmenI , p. xvi et suiv. 
L'auteur, dont le nom est écrit Berthod , Berthand 
et Bertbautt, est resté fort Ignoré, quoique son 
œuvre ait eu plus de dix éditions. H. Lacroix pense 
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qae c'est le P. Bertbod, cordelier, aaqoel od 
doit UD autre poëne sur un toat autre sujet, mais 
orrrant nue remarquable similitude de stjle : 
VHlitoire de la pMiùm de Jinu-Chritt. 

! 

D'EsTERNOi». L'Etpadon sat^que. Cologne, 
1660. 

53 fr. U Bédoyëre, en 1839 ; 55 fr., fn., court 
de marges, Nodier; 910 Solar; 45 H. de CI). 

Ce recueil de satires a été réimprimé à Bntielles, 
en 1863, à 105 exemplaires, avec une préface qui 
renferme sur D'EsIernod et sur ses écrits des dé- ! 
tails qu'il serait inutile de reproduire. 

Dmerlationei ethieœ, aulb. D, Sinapio, L. B. \ 
fraiciHus,1645. ' 

Caractères et vignettes des Ekevier (Catalogue 
Motteley, 1824, no21J9). Pieters n'en fait pas 
mention. 

Elomire hypocortdre. 1671. 

37, m., Aimé-Martin; 51, m , Veinant; 26, m., 
Solar; 30, m., Pieters; exemplaire successivement 
adjugé à 38 fr. Soleinne et 51 fr. Borluot. 

Cette pièce, fort reclierchée aujourd'hui ainsi 
que tout ce qui se rapporte â Holiére, a été réim- 
primée dans la belle édition des œnvres de notre 
immortel comique, dirigée par H. Louis Hotand. 
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Cansnlier aussi les notes du Catalogne Soleinne , 
n« 1438 et 1439; Taschereau, Yie de Meliire; 
Bazin (Revue des Deux-Monda, 15 janvier 1848] 
et Berriat Saint-Prix, Enai tur Boihau, p. Ixyi, 

Eratmi Âpopktegmata. Amtterdam, Rmatein, 
1671. 

Doit s'annexer a la collection elzéTirlenne, selon 
Hotteley (Catalogue de 18i4, n" 1315; exemplaire 
non rogné, IS fr.). Pielers n'en fait pas mention. 

Etchole de SaUrne, enven burlesqvea, 1651.* 
56, m.. Duriez; 60, m., Sensier; 64, m., Mar- 
chand; 88, ffl.,Béraril(rel. de Bozerian); revendu 
160 Pieters; 101,111., Benouard; âOl, m.. Mar- 
chand; 138, m., en janvier 1847; 124,in.,Piot, en 
1862; 88, m.. Chenu; relié avec l'Ovide en belk 
humeur, 261 Hillot, enl846; l 'exemplaire Nodier, 
payé 216 fr. en 1S44, revendu 400 fr., vente 
Double, en 1863. 

Facétieux [Le] Réveil-matin det espriti mélanco- 
liques. Leyde, David Lopex de Ban, 1648 (1). 



(1) On I dit >ODTenl que Dayid Lopei dg Hiro (dont I« nom in- 
dLfm rnriKiDB jdjtc el purlDgiIeeJ éliit fatal dei E1i«tler. L» 
tilt put pirallre douleni; c'en ou HDlluide qu'on poirnit Milrclr 
Il qneiliDii. DlTCri ODTrigei, DDlimiaeDl Le Iriilé de A. Niphm, ùe 
t'tchre et tmore, 1641, porltnl 1« nom de m lypogriphe, fut 
n'eu pnt- (trc ;n'an personnige imiginiirs. 



cj.i«=b, Google 



lis ÉTUDE SVR 

SdonPloters, ce yolnme D'est pas réellement 
d1 m pression elzéTirienne ; il n'en est pas moins 
fort recherché. 

60 fr. Duriez ; 85, m. (rel. de Baazonnei), Hillot, 
en 18*6. 

On place aussi dans la collection, qnoùia'elles 
ne soient pas d'impression eizévirienne , les édi- 
tions dTtrecIit, 165i (59, m., Nodier; revendu 
CO Baudelocque, et 70 Cailbava), et de Nimëgne, 
1678 (i5,t»., Nodier; revendu iO Baadelocque, et 
SO£iraod. 

Une édiUoD non citée, GaiUordevt/lf , Urbain U 
/oyetu;,1679,flgureancal.HolteIey,18i4,a<>297. 

Faclmn pour Us religtaues de Sainte-Catktrine. 
Doregnal, 1679. 

Bérard indique ce volume comme eizévirien; 
Pieters n'est pas de cet avis. 

16, m., Hillot. . 

GoDEAU. Poéites chTtttiennes. Jovxle la copie, 
1663. 

Pieters ne mentionne pas cetle édition; il a 
raison, puisque, selon Hotteley (Cat. de 1844, 
n" 908, exempl. mor., adjugé à 36 fr.j , c'est nn 
volume d'impression parisienne dont le titre a été 
enlevé afin d'être remplacé par un frontispice avec 
le fleuron elzévirien : Ne extra oleat. Cette circon- 
stance mérite d'être relevée en passant. 
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Héroïne [V) nouiquetaire {par ds Prtêekae). 
ÂmUerdam, Jacquet le jemu, 1677. 

Ce roman, divisé en quatre lomes, est bien im- 
primé; Il porte la sphère an frontispice. On sail 
que Jacqnes le Jeune serrait de masque ï Daniel 
Etzevier. 

â5,m.,Hillot, enl846. . 

Prechac on Prescbac , dont les Biographiet tmi- 
vertella oa giniraltt ne parlent point, écrivit 
nombre de romans, fort oubliés aqjourd'bui, mais 
qui eurent de la vof^e, et qnelqnes-nns d'entre 
eux, réimprimés en Hollande, entrent, sans trop 
en avoir le droit, dans les collections eizévi- 
riennes. 

JariMtr{Le) françoii. Anuterdam, ]. Blatv, 
16Si. In-.12. 

Ce n'est que depuis quelques années que cette 
édition et celle de i 660 ont Bxé l'attention des elzé- 
viriopbiies : la première, li fr. Hillot, revendue 
SSPtelers; 40, tn., Solar; la seconde, 93, m., C. R. 

Jeahmn. Négociathnè. 1659. 

9 vol.; parfois 30 à ii fr., m.; 60, m..Hazoïer; 
SO, m., Sensier. 

Cette Jolie édition a très-probablement été im- 
primée par Nicolas Hercule, ainsi que le remarque 
le Manuel. 
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La Scze. Htcnetl dé pièca. Sur la topie, 1 658. 

58, m-, Nodier; des exemplaires non rogaés, 
60 fr. Bérard et 100 fr. Cbalabre. 

Ce Tolame, d'après Nodier, est Ëvidemmeiit im- 
primé i Rouen. 

Lettrt* d'une religieute porlugai»e. Amsterdam, 
ItaaeYauDyek,\669. 

Jolie édition que le Jfanuel du Libraire regarde 
comme faite à Bruxelles. 

SoD prti s'est fort élevé ; on avait payé un exem- 
plaire 7 fr. cliez Bérard; un aatre, fort beau il est 
vrai, est monté à 69 fr. vente Glraud. 

Dans la réimpression, le papier est plus fort, le 
tirage plus net; la tête de page de VAvit au lecteur 
offre un simple fleuron au lieu d'une vignette re- 
présentant, dans un médaillon soutenu par deux 
cbevaui en arrêt, une femme qui tient une palme. 

Voir, sur les diverses éditions pseudo-elzévi- 
riennes de ces lettres célèbres, Pieters, p. 421 et 
470. 

Ceniure, ou DUcours politique; par A. 0. 1669. 

Signalé par Bérard comme un elzévir, ce que 
Pieters conteste. Voir, an sujet de cet ouvrage, 
une lettre de H. C. Moreau dans le Bulletin du Bi- 
bliophile, S' série, 1858, p. 1083. 

Légende vtrilaMe de Jean le Blanc. 1677. 

Les fleurons elzéviriens permettent de faire 
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entrer dans la collection ce volnme, qnl reproduit 
des piècesdéjà contenues dans ieCtdnnttjùutOqut. 

Après la légende, on trouve le Paue-tempi d» 
Jfon le Blanc, des épigrammes, Dialogue d'un pè- 
lerin venant de Bome avec an gentilbomme ^ un 
sonnet sur le nom de parpaillot ou huguenot, 
Nombre de ta béate romaine; le Ugat de la tache à 
Cotât, de Sedege, etc. — Cette légende remonte 
au XVI* siècle; elleaètè Insérée dans.Ie tome VIII 
àesAndenneipoittee fraitfoisee, publieesparH.de 
Hontaiglon dans la BibliotMque ehivirienne. Pieters 
ne parle pas de ce livret. 

SSfr.Hltlot, en 1846,0° 483. 

Logique t ou l'Art de penter, 167S. 

Ce volume, au nom de Wolfgang, est un cbef- 
d'œuvre de typographie, suhaDt Hotteley. 

35 fr., m., Pieters (133 mlll.) ; 41, m. (Dnru), 
Chenu. 

Lupanie, histoire amourensedece temps. 1668. 

Ce livret porte la sphère à son frontispice. Il est 
du nombre de ceux qui donnent des tortures aoi 
bihliograpbes ()]. 



(I) Le mol Lufttie {lume) doDiit une idi« d« loru npnuUt 
k cUte [DBdèle ; c'est ainsi que DeBrorges (loir lor cel ulenr l'in- 
Ibttuat onrrif e de M. Ch. Hmiilel , tci OaMIts et kt Bédaliiéi, 
tone I) a, d(Di nue HUndilenie uleblogiaphie, domid le Ban de 
(Jirsura Lapa ï une C^oiie qu'il tïilllgiirerpiriiildtihJn)la«dout 
Ie> eiplolli mutilem loudiliii Brullme. 
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Letfonuel, 5* ëdilloii, n'aionte rien àceqne 
dit la quatrième. Pielers (qui ne possédait pas ce vo- 
lume) dit, p. m, qn'on l'attribne, peut-être sans 
fondement, à Blessebols. Leber, n° Î204, avance 
que Lvpanit est une histoire galante de H'°* de 
Kontespan, on du moins de ce qu'on est convenu 
d'appeler ainsi et d'attribuer à Blessebots; il 
ajonte que l'édition originale, en gros caractères , 
est très-rare, mais qu'on rencontre plus souvent 
une mauvaise contrefaçon « dont les jeunes ama- 
■ leurs se contentent, sur la foi de la date, comme 
« nous nous conleotons d'une Lupanle à défaut 
« d'une nontespan. » 

On ne trouve pas d'exemplaire de Lupanie dans 
les catalogues de Nodier ; il y en a un au cata- 
logue Cigongne,n° 1982; un43fr.,m., Renouard; 
un autre 73 Solar, n° 2043; il s'en était payé un 
110 fr. Pixerécourt. On peut lire à ce caUlogue, 
n" 1305, une note de H. Lacroix; elle avance que 
Corneille Blessebois [ou l'individu quia pris ce 
nom ] a laissé dans celte histoire uu monument de 
sa vengeance contre une femme, U.'°' de P., qui 
l'avait trompé. Dans l'ëptlre dédicatoire, il lui offre 
de brûler son écrit à ses pieds si elle veut chasser 
de sa maison ce grot coquin de Bourguignon, et il 
ajoute : « Si vous êtes sensible à l'honneur et au 
u repos de la vie , tremblez et redoutez les coups 
« d'une plume envenimée qui va exposer au jour 
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< votre iDfâme conduite el vos iiifiimes désordres.» 
Nous si^alerons , en parlant de la rélmpresBioa 
faîte sous le titre de 5atii(-Gerfn<itn, les motlfe 
qui permetteDt de rejeter comme déanëe de tout 
fondement la supposition que l'anleur de ce li- 
belle ait en en vue Valliire Vatthi qni régna un 
moment sur le cccnr on plutôt sur les sens de 
Louis XIV. 

Nons avons trouvé l'indication de deux autres 
éditions, sans lien ni date, catalogue Gratiano , 
09 590, el: Ala Ttndreue ches ht AmanU, 1700, 
titre entouré d'une bordure en bois , cat. L. P. 
(Potier], 1854, n« 475. 

MàcaiiveLU. Hiitoria fiorentina. Lvgd. Bat. H. 
de Togel. {6J5. 

A joindre k la collection [Cat. Hotteley de 1 Sii, 
n" 1 876, exemplaire non rogné, 29 fr.) ; voir Pie- 
ters, p. 414. Ce livre Qgnre snr trois catalogues 
de Daniel. 

HARGCERire (Mimoirei de la reine], 1658. 16 & 
30 fi-. ; 39, ffl., La Bédoyére ; 49, m., B. D. C, en 
1847; te eH9, «. (. d., Pieters; 48, m., Chenu. 
L'édition de 1658, Foppens, peu chère autrefois, 
a augmenté de valeur ; 43 et 45, tn., Glraud. 

Nodier observe qu'il est impossible d'y mécon- 
naître des caractères et des fleurons parfaitement 
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IdenUqaes & ceox que les Elzevier ont employés 
dans leurs productions les pins remarquables. 
Tout en recoDuaissant la présence de ces carac- 
lëres et de ces fleurons , Brunet regarde les édi- 
tions des if/moiru comme n'ayant pas été faites 
chez les Elzevier. 

Harot. 1700. 2 vol., 35 i iO fr. dans diverses 
Tentes; 51, m., Puibusqne, en 1869; 61,1»., bi- 
bliothèque de fiosny ; 100, m., C, en 1847 ; 120 
La Bédoyëre; 150, n„ De Bure; 180, m. (rel. de 
Derome), Solar, et 103, t. t. d.; 197 [rel. de De- 
rome) B. de t., en 1863; 140, m. (riche reliure 
de Simier ayant figuré à l*expositlon de 1819], 
Pieters; ISO, «t., rel.de Dura (131 mlll.). Chenu. 

Des exemplaires non rognés, reliés en cuir de 
Bussie, 71 Chalabre, et 82 Sensier. Un autre, relié 
par Bantonnet , 96 fr. Pixerécourt , avec cette note 
de H. Lacroix : a Le papier de cet exemplaire qui 
est de la bonne date, sans aucune falsification de 
millésime, me parait beaucoup plus fort que ceini 
de tous les exemplaires qne J'ai eus entre les 
mains; le papier de rédition de 1700 étant ton- 
jours trés-fin et trés-blanc, je crois donc à l'exis- 
tence d'un papier de choix, on du moins à deux 
tirages sons la même date. » 

jr^Boira 4* Pierre Fntnfoit Protki de Beragrm 
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(Artmberg), Amtttrdam, Léonard le jeme , 1677. 
Prix peu élevé. 

La clef de ce roman est encore i troarer. Nodier, 
qui l'arait cberchéelnatilement, s'exprime ainsi: 
A Je me sonviens d'avoir perdu trois mots de m> 
« vie, et J'en al vraiment perdu bien d'antres qne 
« je regrette davantage, à la recherche des noms 
s vrais que l'anagramme enveloppe dans les Mé- 
< ffioirei de Beragrem. C'était cerlaiDcmcnt un 
<i seigneur d'Aremberg qui eut la singulière 
« manie d'anagrammatiser sans raison Jusqu'au 
« nom des villes désignées dans le fastidieux récit 
« d'inslgniflanles aventures qu'il a cru devoir 
« transmettre â la postérité sous la recomman- 
« dation des presses elzéviriennes. Le livre entier 
« ne mérite certainement pas trois minutes d'at- 
« tentlon. Il ne faut pas lui en donner davao- 
« tage. » 

Mezerat. Histoire de France, 1673-1688, 7 vol. 
115 fr,, cuir de fiuMÎe, Bérard; 136, m., Nodier. 

Avec deux «très voinmeï, 19 1. st. WoalUea, en 
1835, exemplaire La Valllère, payé 240 fr. en 
]7St; en 7 vol., S50 Pixerécourt [mar. doublé de 
mar., rel. de Dusseni)}; en 7 voL, 500, m., 
Benouard ; 315, m., De Bure. 

En 12 volumes, avec VBiiloire dt ta mère et du 
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fiU et VAMgi de Laine, 80, m., Chardin; 160, 

m., Sensler. 

320, m., Pielers; 451, m., très-bel exemplaire 
(ISSmill.), Cbenn. 

Mirame, tragi-comédie [par Desmarets). ,Sufo(uil 
la copie, 1649. 

Pieters, p. 193, ne consacre qu'âne ligne à ce 
petit TOlnme, et il oublie de dire qu'an bel exem- 
plaire, rlcliement relié, fat payé 130 fr. vente 
Nodier, en 1830, no 411. Celte pièce offre d'ail- 
leurs de l'intérêt pour l'histoire du théâtre. 

HOLiÈttE [Œwres de). Aftulerdam, Jacgues Le 
Jeune, 1675. 5 vot. 

Voir de longs détails au Manuel, 5' édition, III, 
1795, Consulter aassî Bérard, p. 119. Les beaux 
exemplaires vont toujours en aai^entant de prix ; 
180, p., Desjohert, avec les (Euvrei posthumee; 
700, V. f., Sensier et duc de Rivoli; 481, m., Gi- 
raad, revendu 670 Solar. 

L'exemplaire Pieters, revêtu d'^^e riche reliure 
de Niêdrée et non rogné ( le seul connu dans cet 
état), a été adjugé à 4,700 fr. Il ne se composait 
que de pièces antérieures a l'année 1675. Sur 
les vingt-six pièces, vingt sont datées de 1674, 
sne de 1673, une de 1670, deux de 1609 et une 
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de 1663. Cet exemplaire, décrit dans tes Annaki, 
p. S5I, fot acheté eu 184S cliei le libraire Jacob 
de La Haye; il a 5 ponces 6 lignes de haut snr 
3 p. 3 1. 

Nons laisserons de cAté, comme noas avons fait 
pour Corneille, les pièces isolées de Molière qu'on 
place dans la collection eizévirienne. 

L'édition de JacqnesLe Jeune, 1678-81, S TOl., 
à laquelle enjoint les Œuvra poithuma, Guil- 
laume Le Jeune, 145 fr., tn., Chardin ; 151, o. I. d., 
Bérard, exemplaire revendu 135 Soleinne et 160 
Pieters. 

Montaigne. Euait. 1659, 3 vol. 50 à 80 Tr. 
dans diverses ventes; 100, m., loardan^ en 1811 ; 
109, f»., Ourches; 123,m.,Hac-C3rthy ; 150,1»., 
Renouard, en 1829; 284, m., Bérard; 171, m., 
A. Bertin; 181, tn. (rel. de Derome), Lebean, en 
1S46; 150,ffi., C, en 1847, revendu 5 1. st. 10 sh. 
D. (Delessert) en 1848 ; i \. st. i sh. Libri, en 
1863; 175 fr., m., H. D. L., en 1863; 320 H. de 
Ch. ; 166, m. (153 mill., rel. deBozerian), Pieters; 
3O0 (rel. de Duni] Chenu. 

H. Bmnet (Manuel^ 5< édition) expose les motifs 
qui le partent k regarder celte édition comme im- 
primée il Bruxelles, chez Foppens, Cette opinion , 
appnyée par Nodier et par H. Pajen (dans une 
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«xcellenle Notice bibliographique (1) nir IttEtti^, 
Ptris, 183T), Ml ttre regardée comme Incoutes- 
table, puisqu'elle a pour elle l'assertion formelle 
de Hotleley. « Nous déclarons avec la plus sincËre 
« conviction que ces trois volumes, tels qu'ils 
c sont, eussent-ils même la souscrlpUon des 
« Elievier, n'en seraient pas moins imprimés par 
« Foppens. » [Aperçu, p. 25.) 

Moyen [Le] de parvenir. 

On fait entrer dans la collection elzévirienne 
deux éditions de ce sottisier, celles de i39 et de 
3i8 pages. 

La première, qu'on adjugeait autrefois de iO ï 
60 fr., est bien plus chère anjourd'hui : 85, m.. 
Veinant, en 1S57; 99, m., A. Chenest; 175, fn.. 
Veinant, en 1860 ; 901, m., Solar ; 140, m., H. de 
Ch. La seconde, 60, m., T. P.; 72, m., avec trots 
pages de notes de la miln de Jamet (3), Aimé Mar- 
tin ; 85, m. (rel. de Thouvenin), Pieters. 
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(3) Lu nolci de Jenel mi le Mùfta di pairair ponTileul tire 
iptlqie choie de tan cnrleoi. CoDinlier, sar ce lintol^er phUo- 
lotM, uiMemr Intetlgitle le* IIttm qnl «Bpsuleil ■■ blïU»- 
Ihtqae, lumfe vo pn id huud, 1» Métania cxtraili d'»»e pelttt 
miMUfse, pu Chirlea Nodier (IB38], et bm FanUiiiii iiilit- 
rrvUfin (Piria, Gtj, 1863.) 
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HicoïK. Euaii de mortUe. i6n-lB. 4 vol. 

D'aprâs Hotleley, Daniel EIzeTier s'est surpassé 
dans rexéculion de ces quatre TOlames ; cependant 
ils sont d'un prix peu élevé. 

KosTRADAHDS {la YraU Ctntwitè «I prophettei 
de taaislre Michel). AmtteTdam, Jtan /aniim à 
Waesbo'ghe, 1668;Pet. ln-I3. 

L'éditenr, dans son Avtriiitemmt, dit avoir cor- 
rigé avec soin toutes les erreurs des précédentes 
Impressions ; il cite quelques-uns des événements 
contemporains que Nostradamus avait prédits. On 
peut reconnaître dans cet éditeur anonyme Ballh. 
Gninaud , qui publia, vingt-cinq ans après (Paris, 
1693), la Concordance de ces prophéties avec 
l'histoire. 

SS fr.,ffl., Marchand; S8, m., Bignon; 63, m., 
Bérard; 70, m., Hac-Carthy et Seosier; 75, m., 
Nodier i &i,ni.,Cailbava; 91, m., La Bédoyëre, en 
1839;70en7, m., Millol,eo 1846; 74, m., Vei- 
nant; 90, m., B.deCb., en 1863; 131, «t., C. de 
M., eu 1864; 73, «t., Pieters. 

33S fr., exemplaire broché, vente V., en avril 
1847, nM09. 

Les Centuries de Kostradamna pourraient donner 
lien A de longs détails bibliographiqnei , parfois 
assez curieux, mais qui ne seraient pas ici â leur 
place; nous signalerons seulement la notice d« 
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H. Paul Arbantf dans le BvtltHtt du Bibliopktlt, 
1837, p. 179. 

HoKveJlet {Let) Lvmièra poHHjua du cardinal 
Palatkin. Suivant la copier 1676. 

QDotqne ce suit on véritable eUévir, et fort 
bean, )t n'est pas bien cher; des exemplaires non 
rognés, reliés en maroquin, 30 Tr. C.,en 1847, et 
34 Nodier, en 1844. L'onvrage, ainsi qne l'observe 
Renouard {Cal, d'un amateur, 1,115), est une 
Ironie coniinnelle qui n'est pas tot^oars de bonne 
fol. Voir VAniUeeta Biblhn de H. du Roure, t. II, 
p. 348. 

Ovide en belle humeur. Sutpiuil la copie, 1671. 

35 i 45 fr. dans quelques ventes; 62, m., en 
décembre 1S36; 105, m., Chabrol; 135Borluat. à 
Gand, en 1858; 74, m., Hontaran, revendu 55 
Pieters. 

En tête, un sonnet laudatif, signé Cont«tf/e. 
LecaUlogue Hillot, 1S46, p. 88, n'>419, pense 
qu'il doit être de Pierre plutôt que de Thomas, à 
cause de l'extrême Jeunesse de ce dernier en 1651, 
et il ajoute : r Ce sonnet n'a jamais été recueilli 
dans les œuvres de noire grand tragique. ■ - 

. Odei d' B or ace en vert bur letques. ifiid. 
100 fr.,ffi., B. D. G., en 1824 ; 68, m., H. de Ch. 
Des exemplaires non rognés, 61 et 104 Harnhand 
et Sensler; 90, «., Bénrd; 160, m., Pieters, 
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1 40, m., Berlin (cet exemplaire Dgnre au catalogue 
de M. de la Cortina, à Hadiid, n- 3602] ; 155, til., 
H., en 1816. 

Renouard en avait un exemplaire non rofD£, 
maispiqné, ce qni l'empêcha de dépasser 30 fr. 
« C'était nn des trois on quatre exemplaires qu'un 
c amateur de Paris trouva en fenilles dans un 
a vieux magasin de L;od. Tons étaient un peu 
« rongés par les vers, qui auraient bien dû les 
« dévorer en entier, > 

Parfumeur (Le) /V-anjoii. Amterdtm, P. Marrel, 
i.d. 

Des fleurons eliévtriens permettent de faire 
entrer dans la collection ce volume rare, et qui , 
relié en veau fauve , a été adjugé à 26 fr. vente 
Hillot, en 1846. 

L'avertissement cite l'histoire sainte pour dé- 
montrer I^tiiité du parfum, et ajoute une parlico- 
larité nouvelle â L'histoire de Louis XIV : k Le pins 
« grand des monarques qui ait jamais esté sur le 
■ trAne s'est pieu à voir souvent le sieur Martial 
« composer dans son cabinet les odeurs qu'i 
a portait sur sa sacrée personne. H. le prince de 
« Condé, dont la mémoire sera toujours en vraia 
« valeur à la France , faisait parfumer devant luy, 
« par le sieur Charles, le tabac et plusieurs choses 
' ■ de cette nature dont II se servait. Le nom de 
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poudrt à la marickale n'i été donné qne parce 
K que H"* la maréchale d'Ânnont se diverUssait 
« a la faire. » 

Le PutttKitme de Rome. Cologne (sans date], 

Ëdltion qne Pieters (p. 437) regarde comme el~ 
zÔTirienne. Son prix s'est beaucoup élevé ; anlre- 
fois, 12à3Sfr.; depuis, 1S3, 0. /., Solar; 103, 
n., Gancia. 

Celle de Cologne, 1670, est plus complète, mais 
l'impression est médiocre. 50 0. Sensier; 60 Se- 
bastiani. 

La seconde préface nous apprend qae l'impri- 
meur lui-même a demandé la traduction avec une 
chaleur si empressée, qu'il a encore moins donné 
de temps an traducteur pour la faire qne les amis 
de i'antenr ne lui en accordèrent pour la révision 
de l'original. 

Il existe aussi une édition de 1669 oli setranve, 
de la page 145 à la page 25S, le Notiveati Parloir 
des nonniifiu, satire violente contre les ordres 
religieux. C'est encore un de ces livres qu'on 
rechercbe avidement. 205 fr., m., Veinant; 180 
H. de Ch., en 1863. 

Une traduction anglaise, Londres, 1670, in-12, 
avec on frontispice curieux, est mentionnée an 
Bibliographer's Manual ie Lowndes, p. 3193. 

Le Putfaniime d'Amiterdam [Amiterdam, Èlie 
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Jtigckemê de Rki», 16S1, pet. In-lS) ne rentre 
pas dans la collection elzévlrienne. C'est nu livre 
de tonte rareté; le seul exmpUire que nous ayonB 
m Indiquer est celni deViollet-Ledue, mentionné 
dans sa BibRotkifiu poéttfue (l. II, p. 176), et 
qui, ^ saTente,en iaS2, fat adjugé, relié en vean, 
à 63 fr. [n" liS8 du catalogue). L'outrage bol- 
landais, TAmUrdamêche Hoerdom, 1681, in-lS, 
est-il une traduction? C'est ce que nous n'avons 
pas eu l'occasion de vérifier, 

Poétiet nouvellti et au^et teuvrei gidmte* iit 
tiflir il C... [Cmtenac). ParU, 1669. ln-12. 

Volume rare avec fleurons eltéviriens; Pieters 
ne le mentionne pas. C'est lA qu'on trouve, dans 
un caliier à part de sept feuillets , inlercalé entre 
les pages 102 et 103, l'Occasion perdve recouverte, 
pièce libre qui avait paru avec une stance de plus 
dans les Poisitt gaillardet de et tempt (Rouen, 
vers 1650}. Cette pièce est devenue célèbre par 
suite de l'attribution qui en a été faite au grand 
Corneille. Elle a été réimprimée en 1863 avec une 
notice fort curieuse sur cette question. 

PoiniER {Les Soupire talulairee tCHélie). Amitir- 
dam, J. Blaeu, 1646. 

On peut placer dans la collection eliévlrienne 
ce petit volume curieux à pins d'un titre. Dédié & 
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la retne de Suède, Cbrisline, il offre ane ortho- 
graphe parfois étrange; l'aatear écrirait comme 
on prononçait alors. Une pièce de vers adressée i 
Blaen nous apprend qoe ce typographe avait dans 
ses ateliers neaf presses, dîslingnées chacune par 
le nom d'une des Huses. 

Qutrelle (La) da Dieux tur la grouetu ii 
Madame la Dauphint. Suivant la copie [Hùllande], 
1683. Pet. lD-12. 

Opnscule de Préchac, imprimé avec les carac- 
tères et les vignettes provenant de Daniel Eiievier. 
Pielers n'en parle pas. 

Ratiitement [le) de l'HUène d'Amsterdatii. itn- 
slerdam, Hoom, 1683. 

Petit volnme fort peu conna ; Pieters ne le cite 
point. Il figure an catalogue Hotteley, 1843, 
n'ISSS. Il est indiqué dans la Bibliographie det 
ouvrages relatifs à tamour, 1861, page 363. 

Parnasse satyrique. 1660. 

50fr.,cufriieRtu«i«,Sensier; St,m., Ctaaiabre; 
79, vél., Auger; 97, m., Renouard; 100, m., 6é- 
rard ; i I. st. Hanrott ; 120 T. S., eu 1851 ; 122, m , 
Gancia; 130, m., Girâud; 199, m., Veinant; 210 
Nodier (126 mlllim., reliure de Derome], revendu 
940 fr. Pieters; 2G0, non rogné^ L,, en décembre 
1848. 
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Prière» ehritiennei. 1679. — Maximet ehré- 
Umnet tiréu de l'Imitation. — Ltt Sept VirtMt 
ekréSeimet', ^~ Jénu-ChrUt en croix. — Ces trois 
derniers livrets, également datés de 1679; tons 
quatre avef la sphëre. — Les caractères ressem- 
blent beaucoup â ceux dès notes de VHwate de 
1676 imprimé par Daniel EUevier. Hotteley, cata* 
logne de 1821, n* 909, sigoaleces écrits comme 
inconnus aux biblio^apbes. 80 fr., m., ancienne 
reliure. 

Rabelais {(Everuée). 1663. 

30 à 'iS fr. dans diverses ventes ; 53 , m., Cra- 
mayel; 76, m., Chalafare; 82, m,, Renouard, en 
1839; 86, ffl., Gaillard; H5, m , Giraud; 161,1»., 
Gancia ; 175, m., Pont-La-Ville ; S 10, m., A.. Berlin ; 
S30, ffl., C, en 1847; S40 Renonard, en 1853; 
330 Nodier (exempl. Hoym], revendu 160 en dé- 
cembre 1848; 310, m. doublé de m., Solar; 145, 
m., Cailbava, en iUi; 335, m., H. de L., en 
1863; 345, m.. Double; 200, m., Pieters; 124, 
bel exemplaire, près de 132 mill., Cbenu. 

Un exemplaire, grand de marges et qui parait 
sur un papier supériear, ^gure au catalogue Re- 
nonard [1853, n°2152, adjugé à S40 fr.), avec 
cette note : a J'en ai en un premier volume rongé 
des vers ; J'en ai va un à Anvers dans la Bibllo- 
tbèqne Plantinienne ; l'un et l'antre trés-rognés. » 
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Cette édition n'a d'ailleurs aucune valenr litté- 
raire ; elle est loin d'être correcte. Le troisième 
livre n'est pas entier, et les Elzevler, qui pon- 
vatent choisir entre TiDgt-ciDq éditions oft il est 
complet et trois on quatre seulement où il se l'est 
pas, ont en précisément la main assez malheu- 
reuse pour prendre une de ces dernières. 

Une édition de 1669 (nne portion des exem- 
plaires dn premier volome portent par erreur la date 
de 1659) est décrite au Manvel [S- édition, IV, 
1059); H. Bmnet la regarde comme d'origine 
bruxelloise, mais H. J. Cbeon, qai en fait l'objet 
d'une notice insérée an Bulletin du Bibliophile, 
1851 , p. 331 , la signale comme imprimée par les 
Elievier. 

Recherchée poliUguti (par Savinieu d'AlquIé). 
Amtterdam, Commelin, 1669. 

A Joindre à li'collection, selon Motleley (cat. de 
1831, n° 2118). Pieters llndiqne, p. 136 ; porté 
au catalogue de Daniel, 1681. 

OniNADi-r (Thiitre de). 1663. 2 TOl. 

64 fr., m., Bérard;140, m., Chardin ; un exem< 
plaire complet en cinq volumes, 300, m., Cailhava, 
en 1863; deux volumes, non rognés, 41 Soleinne, 
revendu 160 C. R., en 18S7j 

Racine [CEuvrei de). 1678. 3 vol. 

70 fr., cvirdeRuuie, duc de Rivoli, en 1837, 
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avecleT0luii]edel691:99SeaBier; 120, m.,So- 
leinoe; 127, m., Giraad; 175, m., Solar; 167, 
m., CailhaTa, en 1862. 

Recueil du Œutret de Tabarin. Rouen, Louyt 
Dumestiil, 1664. 

On regarde cetLe édition comme Taite à La Haje. 
Bérard n'en parle pas; Pieters, p. 425, en dit peu 
de chose. 

70 (r., m., AiméHarlin; 103 Soleinne, revendu 
80 Bandelocque; U9 Giraud, 170 Nodier; 415 
Solar, revendu 139 en février 1864 ; 100, m. (re- 
liure de Bauzoanet), Pieters. 

Riflexioit» lur la miiéricordf de Die», par une 
dame pénitente [La Vallière). La Haye, A. Moetjetu, 
1681. 

Edition que Nodier signale comme un véritable 
eizévir , mais il faut la laisser & l'éditenr qui l'a 
signée et dont bien des productions entrent 
d'aillenrs dansla collection elzévirienne. Pieters 
en dit un mot (p. 452). 

L'avis du libraire attribue positivement cet écrit 
à soeur Louise de la miséricorde, et la tradition est 
unanime à cet égard ; elle a cependant été com- 
battue par un bibliographe iostmit, Adry; ses 
observations à cet égard ont été publiées dans le 
BulMn du Bibliophile, 1S50, p. 611. 
33 fr., m., Nodier; 36, m., Nillot, 



cj.i«=b, Google 



168 ÉTDDE BBX 

iDdlquoDs en passant, m sojet des direrees 
Mitions de ces RéflexiOKt célèbres et des étranges 
altérations que présentent la plupart d'entre elles, 
le trËs>bon travail de H. P. Clément, dans l'élé- 
gante réimpression publiée en 1860 par un libraire 
aussi intelligent que télé, si bien connu de tons 
les amis des livres : nous n'avons pas besoin d'é- 
crire le nom de H. Techener. 

RtlatiOK d'an Voyagé de Copenhague à Bréou, 
en vin Inirktqwt, 1676. 

60 fr.j m., Nodier; 30, non rogné, Bérard, re- 
vendu 130 H. de Cb., en 1863; 71 , non rogné, 
Hiilot; 50 Hontarau. 

Le catalogue Hillot, p. 19S, regarde Corneille 
de Blessebols comme l'éditear de cet opuscule, qu'il 
a fait précéder d'un sonnet el suivre d'un siiain 
adressé à l'auteur. Cet éditeur dit avoir enlevé le 
manuscrit que cet auteur voulait détruire, en 
l'étouffant emellement quttquee jourt après la puri- 
fication de M muie. a le l'apportai donc de Copen- 
bague à Leyde et le donnai à la veuve de Daniel 
Boxe. » 

Nous trouvons an catalogue Honïarau , n" 32S, 
une note de Nodier relative â ce volume , et nous 
la remettons en lumière : peu de curieux Iraient la 
chercber dans vn peUt catalogue dont l'exiguïté 
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a dû molliplier tes chances de destruction rfser- 
?ées aux publications de ce genre. 

A II faudrait n'avoir jamais va d'éditions eliévi- 
riennes pour méconnaître les types qui avalent 
servi en 1666 ponr la DMertplion a'Amtlwiam, de 
Le Jolie, et depuis, en 1676 même, pour les nom- 
breni et misérables ouvrages de filessebols. 

« Ce Corneille de Blessebois, que je crois sorti, 
sous ce maaqne , de la noble famille des Coras, 
paraît avoir été le patron du livre de H. Climni 
(oar c'est le nom que prend l'auteur) ; et si je m'en 
rapporte an style de l'œntre, c'était une adoption 
fondée sur une grande bomogénéttè de talent. Les 
écrits de Blessebois furent imprimés dans la même 
ville et la même année que ceux de son ami. Les 
caractères sont les mêmes ainsi que le format , et 
si l'un d'eux est eliévirien , on ne peut pas con- 
tester le même honneur à l'antre. 

< Arrivons a la grande difficulté, qui n'est pas 
diffieiie à résoudre. Depuis la mort de lean Elze- 
vler, Daniel s'était établi à Amsterdam, et la date 
de Leyde ne se trouve plus qu'une on deux fols 
aux publications de la famille. On conclut de là 
qu'il n'y avait plus de types elaéririens & Leyde, 
et que l'édition de Blessebois, par exémj^le, est 
apocryphe et b&tarde, 

( Hais c'est qn'on onblle que la venve de Jean 
n'était pas morte; qu'ielle avait eu probablement 
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u pari an pacte de société des deux EIzevier, el 
qu'à la mort de son mari elie dot rentrer dans sa 
propriété. Qo'eile ait exercé depuis l'imprimerie 
EOas nn anonyme presque intioié, cela peut s'ex- 
pliquer de deux manières. 

« Premièrement, ses enfants suivaient de 
grandes carrières. 11 parait qu'elle est mère de 
Daniel , vice-amiral de Hollande. 

K Secondement, fort Jeune à la mort de Jean, 
qui n'atteignit pas i sa trente-neuvième année, 
on oserait croire qu'elle laissa tomber l'adminis- 
tration de sa maison à la merci de quelques 
hommes de mœurs faciles et d'un esprit peu ti- 
moré , car presque tontes ces merveilles elzévi- 
riennes que produisit Leyde à cette époque appar- 
tiennent i la classe des livres hostiles et des livres 
ohscènes. Il est facile de comprendre le genre 
d'influence que Blessebots pat exercer sur un 
pareil établissement, o 

Ri^er Bmlenpi en belle Aumeur. Cologne, P. 
Marteau, 1670. (A la Sphère.) 

Pieters (p. 438) ne croit pas que ce soit un 
véritable eizevier. 

On trouve, de la page 418 & la fin, lei Hev- 
reutes AdvanUira d'amour, recneil d'anecdotes un 
peu risquées. Le prix de ce volume s'accrott de 
plus en pins : des exemplaires reliés en maro- 
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qatn, 80 fr. Croiet, iS3 G. Dnplessls, 85 Bor- 
iDnt, 170 VelDant, 140 Solar, S7S H. de Ch., 
6sl863(exeinplaireH(M!ller,pa76 51 tr. en 18ii). 

Sa{«f-Getfiuii«, ou let Awmn de M" D.M. T. P. 
S. l. «. d. [Hollande]. 

21 fr. SO Piseréconrt, reTeoda 100 fr. MUIot, 
ea 1846. 

Le premier de ces catalogoes renferme (n" 1305) 
Due note de M. P. Lacroix qnl stgoate t'attribn- 
tîon de ce roman (reproduction de Lupanit, 1668) 
à l'âQigmatique Corneille Blessebois. Le Saint- 
Germain est enrichi de ^I^uet aufira galanteriet 
annoncées sur l^f rontispice , c'est-à-dire de quel- 
ques pièces de Ters ordurlers, bien dignes de 
l'antenr du Rut, ou de la Pudeur ileiitte. Il est 
toutefois fort douteux , comme nous avoQs eu oc- 
casion de le dire à l'article lupanie, que Corneille 
Blessebois soit l'antenr de cet écrit. 

La cinquième édition du Kanuel reproduit , sans 
lien y ajouter, ce qu'avance la quatrième, et ne 
paraît pas révoquer en doute que les initiales de 
ce titre ne se rapportent à H" de Honlespan. 
C'est une erreur, ainsi que le consute nne note 
que nous reproduisons d'après le catalogue Baiin 
(n<> 772], que tout le monde n'a pas ii sa dispo- 
sition. « Cette saleté , faite pour servir quelque 
vengeance hontense de petite ville , a en l'honneur 
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d'oceoper leq bibliophiles. Soas le titre qu'elle a 
ici, nn imprimear a tout simplemeat reproduit 
Lupanie, et on a touId appliquer i la célèbre Ta- 
TOrite les aTentnres racontées dans l'écrit qui 
porte ce titre ; mais personne n'a pu s'y tromper, 
euepté les collectionnenrs qui ne lisent pas et les 
faiseurs de catalogaes qui copient macbinalemeni 
des titres. Dans tont ce vilain récit, il n'y a pas 
nn mot qnî puisse, de près ou de loin , se rap- 
porter à !■»■ de Hontespan; ce sont les scandales 
obscurs d'un ménage très-bourgeois Où le mari 
est médecin , et cette qualité se retrouve encore 
dans le sonnet même ot l'on croit avoir trouvé la 
preuve d'une application plus élevée. Le livre ne 
méritait pas la peine qu'on s'est donnée d'en cher- 
cher le sujet ou l'auteur. * 

Mèttoirti imourmuet, eonlenantt ht amours det 
gr<aidt hommt» et damet illuitres de ce timpt. Co- 
logne, P, Marteau, 1676. 

Volume à fleurons eizéviriens. Ces Mémoires sa- 
tiriques et galants, qui conliennent l'histoire du 
marquis de Fresne et de H*" dn TblUait, rappel- 
lent la manière de Tallemant des Réaux et de 
Bnssy (Cat. Millot, 1846). Pieters n'en parie pas. 

Sauce (La) au verjm. Straib<mrg, 1674. 

Volume hnprimé par Daniel Elzevler, selon 
Brunet, ce que Pieters (p. iiS] révoque en doute. 
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Bérard (p. 192) Indiqne t'éditioa comme elzévi- 
rienne. Elle a patfois é(é payée d*iissez bons prix : 
SI rr. SO, ffl., Chïteanriron; M, vil., Chardin; 
33, «., Solar. 

ScuDÉRT. Alartc, 16S5. 

15 à 32 fr. dans diverses ventes; 19, v. t. d., 
Pieters.UmMîocritédupoemeempecbe qu'on soU 
très-désireux de posséder ce volume, qui paraît 
d'ailleurs imprimé chez Foppens, a Bniielles. La 
cbo3e ne fait pas de doute aux yenx de l'autenr 
dn Manvel, 

Testammt, OU Çomeils fidilu d'un vieux père, 
par P. Fortin. Leyde, 1655. 

Véritable ehevier (Pielers, p. 203). 

Livre du vieux temps, trop oublié : c'est la con- 
versation d'un preux gentilbomme, nourrie de 
saines doctrines et assaisonnée d'anecdotes (note 
de l'édition de Tallemant, $r. in-i8, VI, 63). 

■ TrtUté de la politique de Fraiet, par P.-H (Paul 
Hay), marquis de C. (Chastelet). Utreeht, P. Etge- 
tiCT-,1670. 

. 11 est curieux de voir comment l'auteur Tonlalt 
que la France agit alors avec l'Ane:leterre en bonne 
politique. 01 Quant à ce qui est desAnglois, Il n'est 
aucuns amis : ce sont des gens sans foi , sans re- 
ligion, sans probité... Une guerre de France de 
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trois OD quatre ans les minera entièrement; mais 
ti semble quHI ne fant point Taire de paix avec eox 
qv% des conditions qni nous soient trës-aTanta- 
genses. > 

Traité dei coniob qve l'amour a eu (rie) «mire 
la Raiton et Ut Jaioviie , fait en l'année 1666 , par 
P. Joyeux, Porii, 1667, 

Flenrons eliéTiriens. Volume Tort rare ; un 
exemplaire, v. f., IS fr. Htllot, en 1816. Le fron- 
tispice gravA porte cette derise : < Les odeors 
snaves conviennent k l'amour, » On trouve à la 
fin ; JITiKtifflM (en vers) i'amowr, de F. Joyeux, à 
Seine. S, C. M. ^ 

VirgiU (ntewly, par Scarron. 1648-50. 

Quatre parties qu'on relie en un volume. Dn 
exempl, rel. en mar., 76 fr. H., en 1850, 

11 y a une réimpression sous les mêmes dates; 
nous lisons à cet égard la note suivante dans le 
catalope Hillot (1846, n< 381) : « li est aisé de 
voir que dans ces deux éditions la première parUe 
est de éeux éditions différentes sous les dates de 
1648 et de 1650, quoique l'identité soit à peu 
préa complète; mats il est pins difflcile de con- 
suter que les trois antres parties , datées égale- 
ment de 1650, sont aussi de deux édiUons 
distinctes. La page 67 de la troisième partie est 
mal chiffrée dans divers exemplaires, etcette finie 
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ne se trouve pas dans d'antres; cens qu'on a 
examinés portent cependant tons 4UlgauiaiV.reno 
de cette même page, « 

Direrses réimpressions bollandaises se snccé- 
dârent; an bel eiemplaire, formé de deux parties, 
1651-1650, 71 fr, m., Chenn. 

Vita humame protetnim». Dmtaei [ffoUtnub), 
1652. 

Chacun des trois tomes qui composent ce vo- 
lume rare, imitation taUne de Gumand'Albradie, 
porte au frontispice une vignette eizévirlenne. 

38 fr., m., Houelej, en 1835; 35 fr.Renonaj^, 
revendu 32 Pieters. 
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APPENDICE. 



Notre travail êiait terminé et mis sons 
presse lorsque deax collections importantes, 
celle de M. Chedean , de Saumar, et celle de 
M. Tecbener, ont livré anx enchères publi- 
ques un assez grand nombre d'éditions elzé- 
viriennes. Nous croyons ga'il ne sera pas sans 
intérêt pour les amateurs de trouver ici un 
relevé des prii qu'ont atteints les principaux 
articles. 

Baluc. (Euvres, 1083-69, 7 vol., mar., Banzonnet. 
— 300 fr. Chedean, ii° 1136. 

Bocc&ccio. ises, mar.. Dura. — 8S fr. Techener, 
n- 1111. 

Chubuik. La Pucelte , 16S6 , mar., Dnnt. — 73 fr. 
Chedean, n°S33: 70 fr., mar., Bauzonnet, Te- 
chener, n* 33se. 
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Cuuon. La Sageue, 1646, m. reL anc. — 10 fr. 

Cbedeau, a* 3S1; lees, 131, exempl. broché, 

H- m. 
Comiiiiis. Mémoire», 1648, mar., ThouTenin. — 

IS7 fr. Cbedeau, d<> 1927. 
D'EniuioK. L'Eipadon, 16S0, mar., Thouveain. — 

149 fr. Chedean, ii° 568. 
EtthoU {P) de SaUme, lASl, mar. — Chedeaa, 

ii>tl8l. 
HoRATina, 1676, mar., BozériaD [nu cahier non ro- 
gné), exempl. Renoaard. — 89 fr. Tecbener, 

n*SOS. 
HOLiikE. (Euvret, 16TS, 6 vol. demi-rel. — 40S fr. 

Cbedeau, d° 734. 
HonTÀiGHE. £f jaû, 1659, 3to1., mar.,Bauionnet. — 

313 fr. Cbedeau, n^ 248; 13Sfr., mar., CbamboUe, 

Tecbener, n' 2S38. 
nouvelle relation du Sérail, 167S, mar., Doru. — 

111 fr. Tecbener, n° 3SU. 
Poitisiier français, 1655, mar.. Dura. — 43S fr. 

Cbedeau, n' 364. 
IUbiuis, 1666, 3 vol. mar., Dnru. — 98 fr., Toche- 

ner, n'3391. 
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